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Un 
/m de non-recevoir sur le front 

CHANTAL HÉBERT et DENIS LESSARD 

O T T A W A 

C'est sur un concert de fausses notes, entre 
Québec et Ottawa sur la Constitution et le 
renouvellement du fédéralisme, et entre le 
gouvernement Chrétien et plusieurs provin­
ces sur la TPS que s'est ouverte hier la confé­
rence des premiers ministres. 

A u terme d'un dîner de travail qui a duré 
presque trois heures, les premiers ministres 
du Québec et de l'Ontario ont indiqué hier 
soir avoir essuyé d'emblée une fin de non-re­
cevoir catégorique de Jean Chrétien sur le 
front de la TPS. 

Plusieurs provinces se plaignent qu'Otta­
w a ait réservé un traitement de faveur à trois 
provinces de l'Atlantique en leur otfrant près 

de deux milliards de dollars en dédommage­
ments pour harmoniser leurs taxes de vente 
avec la TPS. Elles réclament une réduction 
équivalente de la TPS sur leur territoire ou 
encore, dans le cas du Québec, un montant 
forfaitaire du même ordre. 

« Nous avons eu un échange viril, a rap­
porté Lucien Bouchard. Je n'atténuerai pas la 
force de sa réponse, a-t-il ajouté en parlant 

de la réplique que lui a servie le premier mi­
nistre fédéral, pour conclure: Il a des raisons 
qu'il vous expliquera lui-même. » « Nous 
nous sommes entendus poliment pour ne pas 
nous entendre. Le sujet est toujours en liti­
ge » , a ajouté le premier ministre de l'Onta-

Voir UN CONCERT en A2 

• Autres informations en page B l 

Pure laine s'abstenir 

PHOTO ROBERT MAILLOUX. Li Presse 

Mordecai Richler a exhibé hier une caricature que Terry Mosher a faite de Jacques Parizeau pour The Gazette et à laquelle aura 
également droit le lauréat du « prix Parizeau », en plus d'une bourse de 3 OOO $. Seuls les écrivains québécois d'origine autre que 
canadienne-française pourront participer au concours. 

Les Québécois francophones exclus du concours de Richler 
PAUL ROY 

L'écrivain québécois Mordecai Richler, qui nt 
rate pas une occasion de dénoncer le « tribalis­
me » et la « xénophobie » des nationalistes qué­
bécois, a lancé hier un concours littéraire desti­
né à tous les écrivains québécois d'origine autre 
que canadienne-française. Une bourse de 
3 000 $ ira au lauréat. 

Initialement, les oeuvres soumises au con­
cours « Le prix Parizeau » devaient l'être en an­
glais. Mais M . Richler, qui n'a parlé qu'anglais 

lors de sa conférence de presse, s'est ravise 
quand un journaliste lui a rappelé qu'il y avait 
au Québec des écrivains d'origine italienne, chi­
noise ou autre qui écrivaient en français. 

Celui qui se proclame « président fondateur 
de la Société de l'impure laine » acceptera donc-
que ces écrivains soumettent leurs oeuvres en 
français. 

— Mais moi, à titre de pure laine, je suis ex­
clu ? s'est enquis le représentant de La Presse. 

— C'est exact, de répondre M . Richler. 

Une journaliste d'une station de radio anglo­

phone lui a alors soumis le dilemme suivant: 
« Je suis moitié pure laine, moitié anglophone, 
est-ce que j'ai le droit de participer? » 

«< Vous pourrez soumettre une demi-oeuvre » , 
lui a-t-il répondu. 

L'auteur de The Apprenticeship of Duddy Kravitz 
et de plusieurs autres succès littéraires dit avoir 
donné le nom de l'ex-premier ministre du Qué­
bec à son prix pour fustiger la remarque de M . 
Parizeau sur le « vote ethnique » , le soir du réfé­
rendum du 30 octobre dernier. 

Voir LES QUÉBÉCOIS en A2 

Eltsine 
limoge 
trois « durs » 
Quatre jours après le premier 
tour de l'élection présiden­
tielle, Boris Eltsine a créé une 
véritable commotion hier en 
annonçant le limogeage des 
trois « durs » les plus proches 
de lui, le tout sur fond de ru­
meurs de coup d'État man­
qué. 
Nos informations en page B6 

La SAAQ donne un répit aux automobilistes 
Pas de hausse des primes d'assurance automobile d'ici à quatre ans 

ANDRÉ BELLEMARE 
de la Presse Canadienne, Q U É B E C 

A u moment où le gouvernement du 
Québec impose des augmentations 
de tarifs et de primes dans plu­
sieurs programmes et services, les 
primes de l'assurance automobile 
ne subiront pas, elles, le même sort 
au cours des trois ou quatre pro­
chaines années. 

Les primes devraient demeurer 
au même niveau, selon l'engage­

ment pris hier par le président-di­
recteur général de la Société de 
l'assurance automobile ( S A A Q ) , 
M . Jean-Yves Gagnon. 

Ce dernier a convoqué une con­
férence de presse pour annoncer un 
nouveau programme de soins et 
services intégrés de réadaptation 
spécialisée pour les personnes acci­
dentées victimes d'une lésion à la 
moelle épinière à la suite d'une 
fracture à la colonne vertébrale 
(blessés médullaires). 

Il ne devrait pas y avoir d'aug­
mentation des primes, dont la der­
nière remonte à 1984, à moins 
d'une majoration importante du 
nombre d'accidents ou de l'infla­
tion, a expliqué M . Gagnon. 

En même temps qu'il apportait 
cette bonne nouvelle aux consom­
mateurs, le P D G de la S A A Q a 
transmis un message d'espoir aux 
paraplégiques et tétraplégiques 

Voir LA SAAQ in A2 

Le cancer 
revient hanter 
Bourassa 
MARIO FONTAINE 

O n croyait l'ex-premier mi­
nistre Robert Bourassa at­
teint d'une labyrinthite. Le 
diagnostic officiel est autre­
ment plus préoccupant: ce 
sont des mélanomes, et non 
une infection de l'oreille in­
terne, qui provoquent les 
étourdissements dont il 
souffre depuis dix jours. 

« Le cancer est revenu » , a con­
firmé hier le directeur des commu­
nications de l'hôpital Notre-Dame, 
Jacques Wilkins. M . Bourassa a 
rec.u des traitements de radiologie 
cette semaine et, hier matin, il pas­
sait un test de résonance magnéti­
que pour mieux juger de l'évolu­
tion de la maladie. 

L'oncologue Joseph A y o u b 
—collaborateur de ^a Presse — s'oc­
cupe désormais de M . Bourassa et 
prépare des options thérapeuti­
ques. Trois possibilités s'offrent à 
lui: la chirurgie, improbable dans 
un cas comme celui-là, la radiothé­
rapie et la chimiothérapie. 

H a été impossible, hier, d'obte­
nir quelque commentaire que ce 
soit des médecins qui traitent M . 
Bourassa. Officieusement, on fait 
toutefois remarquer que sa rechute 
a été diagnostiquée à ses débuts ce 
qui, théoriquement, augmente les 
chances de guérison. 

Cette récidive 
survient après 
trois ans de cal­
me plat. Les mé­
lanomes malins 
qu'il avait dû 
c o m b a t t r e à 
compter de l'été 
1990 semblaient 
v a i n c u s , mais 
c'était illusion. 
A l o r s premier 
ministre, Robert 
Bourassa avait 
attendu le dénouement de la crise 
d'Oka pour aller se faire soigner 
dans un hôpital de Washington. 
Son traitement à l'Interleukin, 
alors expérimental, est maintenant 
offert à Montréal. 

Il n'est pas certain toutefois que 
c'est cette thérapeutique qui sera 
utilisée à nouveau pour lui. Ce qui 
est sûr, c'est que la labyrinthite 
qu'on avait soupçonnée lors de son 
arrivée à l'hôpital Notre-Dame, jeu­
di de la semaine dernière, ne tient 
plus. 

Ses symptômes s'apparentaient 
pourtant à cette dysfonction de 
l'oreille interne: étourdissements, 
impression que tout bouge autour 

Voir LE CANCER en A2 

Robert 
Bourassa 
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Bourassa 

Un concert de fausses notes 

LE CANCER / Suite de la page A l  

lorsqu'on a affaire à une labyrinthite due à 
un virus. Le cas s'aggrave lorsque c'est une 
bactérie qui est en cause, mais pas au point 
de nécessiter un séjour en institution aussi 
long. 

Comme on parle désormais de cancer, il 
n'est plus question que M . Bourassa obtien­
ne son congé ce week-end tel que prévu. II 
n'est pas impossible cependant qu'il puisse 
réintégrer son domicile la semaine prochai­
ne, dépendant des résultats des tests. M . 
Bourassa aura 63 ans le 14 juillet. 

Par ailleurs, les premiers ministres des 
provinces et du Canada ont rendu un vibrant 
hommage hier soir à leur ancien collègue 
frappé de nouveau par le cancer. Le premier 
ministre Bouchard s'est dit <« consterné par la 
nouvelle» . Les deux hommes se sont ren­
contrés à quelques reprises, le petit-fils de 
M . Bourassa et le fils de M . Bouchard fré­
quentant la même école. 

«« Je n'ai eu que des rapports conviviaux 
avec lui, je ne peux que lui souhaiter tout le 
courage que nous lui connaissons. » 

Spontanément, après avoir exprimé son 
« support » à M . Bourassa, M . Bouchard a 
été applaudi par tous les premiers ministres. 
Plus mi, le premier ministre Chrétien avait 
fait des remarques similaires, exprimant lui 
aussi tout son appui à M . Bourassa devant 
cette épreuve. 

Les Québécois 
francophones 
exclus du 
concours de Richler 
LES QUÉBÉCOIS / Suite de la gggg A1 ~ 

— Mais le référendum, c'était il y a huit 
mois, alors pourquoi lancer ce concours 
maintenant ? s'est-il fait demander. 

— J'ai passé un long moment à l'étranger. 
Ht puis, l'organisation a pris un certain 
temps. 

Son initiative risque-t-eile d'être perçue 
comme de la provocation ? « Notre seule 
existence (les non-pure laine) constitue une 
provocation » , répond-il. 

— Que faudrait-il pour apaiser votre colè­
re à l'endroit des Canadiens français: pendre 
M . Parizeau, l'emprisonner ? lui avons-nous 
demandé. 

— Je n'en veux pas aux Canadiens fran­
çais, juste aux nationalistes et aux séparatis­
tes. 

Les modalités du concours n'ont pas enco­
re été annoncées. Mais hier, M . Richler a dé­
voilé les noms de deux des trois juges qui 
évalueront les oeuvres soumises — le troisiè­
me sera nommé plus tard. Il s'agit de l'écri­
vain Wil l iam Weintraub et de Peter Duffield, 
que M . Richlèir décrit comme un « ex-appa-
ratchik » du Conseil des ans du Canada. 

Leur décision sera annoncée fin octobre, 
début novembre, a indiqué hier M . Richler, 
qui contribuera personnellement à la bourse 
de 3 000 S. 

UN CONCERT / Suite de la pageAl  

rio, Mike Harrts. 
Si ces discussions à saveur économique 

ont provoqué des flammèches entre les parti­
cipants, celles d'aujourd'hui, consacrées au 
renouvellement du fédéralisme ont, par anti­
cipation, fait monter le ton des débats hier. 

Avant même la première minute de dis­
cussion, le premier ministre du Québec a ac­
cusé M . Chrétien d'embourber la rencontre 
dans le marécage constitutionnel et de bous­
culer les compétences du Québec sous le 
couvert du renouvellement du fédéralisme. 

« M . Chrétien s'enfonce dans les discus­
sions constitutionnelles. Lui qui ne souhai­
tait même pas parler de la formule d'amen­
dement annonce qu'il veut discuter de la 
société distincte » , a dit M . Bouchard juste 
avant de rencontrer ses homologues des pro­
vinces pour le coup d'envoi de la conférence. 

C'est un document fédéral destiné à faire 
la synthèse des enjeux de la conférence et 
qui ressortait notamment le concept explosif 
de société distincte du placard qui a déclen­
ché les hostilités. M . Bouchard s'est dit 
« surpris que M . Chrétien veuille ressusciter 
cette vieille chimère » . 

À la lumière du même document, M . Bou­
chard conclut également que beaucoup des 
intentions fédérales, sous le couvert du re­
nouvellement du fédéralisme et de la décen­
tralisation, sont des coups de boutoir dans 
les compétences du Québec. Il dénonce ainsi 
les « faux retraits » offerts par Ottawa dans 
des secteurs comme les mines, l'habitation et 
les loisirs « où le gouvernement ne tente que 
de nous refiler les factures » . D'entrée de jeu, 
un haut fonctionnaire et un adjoint de M . 
Bouchard ont fait un résumé bien peu pro­
metteur du document soumis par Ottawa. 
Aucune proposition de transfert ne paraissait 
acceptable en l'absence d'engagements clairs 
qu'Ottawa transmettrait aux provinces les 
fonds fiécessaires pour continuer à financer 
ses anciennes activités ou encore transférerait 
des points d'impôt équivalents. 

Rapidement, les apparatchiks fédéraux ont 
passé le mot qu'il n'était pas question 
d'aborder le sujet controversé de la société 
distincte à la conférence. Le document n / vi­
sait qu'à reprendre les sujets évoqués au/dis-

PH0T0CP 

Après le long dîner de travail qui a ouvert la conférence des premiers ministres, à 
Ottawa, le premier ministre de l'Ontario, Mike Harris, son homologue du Québec, 
Lucien Bouchard, et le premier ministre du Canada, Jean Chrétien, sont allés 
rejoindre leurs collègues qui bavardaient tranquillement. 

cours du Trône de mars, où Ottawa se disait 
« en faveur de l'inscription dans la Constitu­
tion de la reconnaissance du Québec à titre 
de société distincte au Canada » . Officielle­
ment, le volet constitutionnel ne devait, ont-
ils réitéré, que durer quelques minutes, en 
matinée aujourd'hui, essentiellement pour 
permettre à Ottawa de respecter l'obligation 
prévue en 1982 d'une « discussion » à 11 
premiers ministres sur la formule d'amende­
ment avant avril 1997. 

Mais ce sera encore trop longtemps pour 
Ralph Klein de l'Alberta pour qui une telle 
rencontre, parce qu'elle se tient en privé, est 

particulièrement déplacée. Comme Lucien 
Bouchard, il s'absentera pendant cette tran­
che des discussions. 

Dans son propre compte rendu des tra­
vaux hier soir, le premier ministre Chrétien 
s en est tenu a tracer en termes généraux la 
discussion qu'il a menée sur l'économie. 
Seule précision, il a indiqué que son projet 
d'une nouvelle mission de son Equipe Cana­
da en Asie en j a n v i e r prochain avait été bien 
reçu. Mais Québec avait brûlé la mèche la 
veille lorsque Lucien Bouchard a évoqué 
l'hypothèse de participer à ce voyage, ce 
qu'il a maintenu, sans plus, hier soir. 

La SAAQ donne un répit aux automobilistes 
SAAQ / Suite de la page A l 

dans le traitement de leur handicap. 

A u cours de cette rencontre de presse te­
nue au centre François-Charron et à laquelle 
devait participer le ministre des Transports, 
Jacques Brassard, retenu à Ottawa, M . Ga-
gnon a précisé que ce nouveau programme 
axé sur des ententes avec des centres hospi­
taliers et de réadaptation vise principalement 
à prendre en charge rapidement le blessé à la 
suite d'un accident de la route. 

Un tel programme est implanté depuis 
quelque temps aux États-Unis et les résultats 
sont déjà encourageants avec son plus célè­
bre patient, l'acteur Christopher Reeve, le 
Superman de la série cinématographique, 
victime d'une lésion à la moelle épinière à la 
suite d'une chute de cheval. 

C'est un peu ce modèle de programme de 
réadaptation que la S A A Q veut prendre pour 

venir en aide notamment aux victimes d'acci­
dents de la route. Des économies 

Bien qu'il en coûtera deux millions an­
nuellement à la S A A Q pour gérer les enten­
tes avec les centres hospitaliers, la Société 
entend réaliser des économies minimales de 
trois millions par la réduction des frais de 
santé, des durées de séjour en réadaptation et 
des diverses indemnités versées par la 
S A A Q . 

À l'intérieur de ces 2 millions consacrés au 
programme, un montant annuel de 50 000 $ 
est prévu pour soutenir la recherche dans le 
domaine des lésions à la moelle épinière. 

Dans le but de faciliter la réadaptation, on 
utilisera des matelas immobilisateurs, appe­
lés matelas-coquilles, pour le transport des 
blessés. Ce matelas spécial a la propriété 
d'immobiliser le patient et d'éviter ainsi 
qu'une lésion incomplète à la moelle épiniè­
re devienne complète lors du transport de la 
personne à l'hôpital. 

Chaque année, une quarantaine de nou­
veaux blessés médullaires survivent à un ac­
cident d'automobile, soit 22 paraplégiques et 
17 tétraplégiques. La personne paraplégique 
est paralysée au niveau des membres infé­
rieurs tandis que la victime de tétraplégie ne 
peut bouger ni les bras ni les jambes. 

Depuis le début du régime de l'assurance 
automobile en 1978, 1 061 personnes ont 
subi des blessures à la moelle épinière à la 
suite d'un accident. À ce jour, 868 sont tou­
jours vivantes et 710 d'entre elles ont encore 
un dossier actif à la Société. 

Un projet pilote a été mené avec succès 
avec l'Institut de réadaptation de Montréal et 
l'hôpital du Sacré-Coeur de Montréal, ce qui 
a incite la S A A Q à s'engager auprès des per­
sonnes grièvement blessées dans des acci­
dents de la circulation. 

A u cours de cette expérience pilote, les 
durées de séjour en milieu hospitalier ont di­
minue de 50 % pour un paraplégique et de 
60 % pour un tétraplégique. 
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COLLECTES DE SANG 
• Aujourd'hui, la Croix-Rouge attend les 
donneurs aux endroits suivants: 
• Montréal: Centre des donneurs de sang. 
Centre commercial Maisonneuve, 2991, 
Sherbrooke Est (métro Préfontaine), de 9 h à 
17 h; 
• Montréal: Centre de Commerce Mondial 
de Montréal, ruelle des Fortifications, 747, 
Square Victoria, de 9 h 30 à 16 h 30. 
Ohjectif: 100 d o n n e u r s; 

• Montréal: Banque C I . B . C . , 1155, boul. 
René-Lévesque Ouest, de 10 h à 16 h. 
Objectif: 100 donneurs; 
• Laval: Cité de la Santé, 1755, boul. René-
Laennec, de 10 h à 16 h 30. Objectif: 150 
donneurs; 
• Saint-Colomban: Bénévoles de la Sécurité 
civile. Centre des sauveteurs, 479, côte Saint-
Paul, de 14 h 30 à 17 h et 18 h à 20 h 30. 
Obiectif: 100 donneurs. 
• A noter: le lundi 24Juin, jour de la Fête 
nationale, il n'y aura pas de collecte de sang; 
le Centre des donneurs de sang à Montréal 
sera fermé. 

DEMAIN DANS LA PRESSE 

U n e grille 
« athlétique » 
• Demain, nous publierons, pour la 
première fois, une grande grille qui portera 
sur les athlètes québécois. Des athlètes nés 
au Québec ou qui y ont développé leur 
talent, et qui se sont illuvtrés soit dans le 
sport professionnel, soit aux Jeux 
olympiques ou sur la scène internationale. Si 
Monsieur est féru de sports et Madame de 
mots croises ou vice-versa, il nous fait plaisir 
de vous offrir ce défi que nous pourrions 
presque qualifier de « familial »•. 

Déchets dangereux  
• La Ville de Montréal et la Régie 
intermunicipale de gestion des déchets sur 
l'île de Montréal font savoir que les résidus 
domestiques dangereux peuvent être 
déposés aux endroits suivants ce week-end: 

• à Montréal, dans le stationnement de 
l'aréna Jean-Rougeau, au 8000, rue de 
Normanville, de 12 h à 20 h le vendredi 21 
juin et de 8 h à 16 h le samedi 22 juin; 

• à Montréal-Ouest, au service des Travaux 
publics au 250, avenue Bedbrook, le 
vendredi 21 juin; 

• à Anjou, au Parc Roger Rousseau, au 7501, 
avenue Rondeau le samedi 22 juin de 8 h à 
16 h. 

QUESTION DU JOUR 

InfoBref Bell 

Vous voulez vous faire entendre? 
Répondez à la question du jour. Pour faire 

connaître votre opinion, composez le 875-2355; 
au son de la voix, faites le 220 

Lucien Bouchard a-t-ii pris la bon­
ne décision en acceptant de parti­
ciper à la conférence des premiers 
ministres qui s'est ouverte hier 
soir à Ottawa ? 

Selon vous. Roger Taillibert a-t-il raison 
d'affirmer que nous avons totalement dilapi­
dé l héritage sportif des Jeux de 1976 ? À cet­
te question posée hier, le pourcentage des ré-
ponses obtenues a été. 

Oui 
Non 

47% 
53% 

L'histoire des Jeux 
à la Tour de Montréal 
L'exposition Sun Life « Sur la piste des Jeux •> 

Une exposition du 

Musée de ta civilisation. O Sun Life 

À G A G N E R ! ^ mAJ 
U N VOYAGE c 
POUR 2 (S* ' Valcurdc6000$ 
Règlement du (amours Jx^ntbk au Hall toun<tiaur du htre orvmptque. 

Dépoter dam la boite au Hall touristique de la Tour de Montréal 
du Pan olympique. Tirage le mercredi 4 septembre IV96 à 12 k. 

Age: L 

l l 

Nom : 

Adr« m 

t o.li pmtal : 

VUle: 

Tel .: . 

Rtpotuht ii l** question IfM • (23 M 4)- 20 
Atuun tot-ttirtiU «...;•(« 

Renseignement*: ( M i . * * M 7 
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L'EXPRESS 
DU MATIN 

Pierre-Marvel va bien 
• Pierre-Marvel Tshinkenke, 
l'enfant de 17 mois qui a survé­
cu mercredi à une chute de qua­
tre étages, va « très bien » , selon 
un porte-parole de l'hôpital 
Sainte-Justine. Des fractures à la 
hanche et au bassin rendent né­
cessaire son hospitalisation pen­
dant au moins trois semaines, 
mais les effets de sa légère com­
motion cérébrale sont terminés. 
Hier matin, il a reconnu sa mère 
et pleurait quand elle s'absen­
tait. La vétusté des moustiquai­
res semblant avoir causé l'acci­
dent, ses parents songent à 
déménager. 

Pont Champlain 
• Des travaux nécessiteront la 
fermeture d'une voie sur le pont 
Champlain en direction de la Ri­
ve-Sud durant la fin de semaine. 
Cette intervention, qui débute ce 
soir à 23 h pour se terminer di­
manche à 10 h, consiste en la ré­
paration d'un joint de dilatation. 
On remettra les travaux à la pro­
chaine fin de semaine, si les con­
ditions climatiques sont défavo­
rables. 

Femme âgée secourue 
• Les médias ont fait largement 
état d'une situation regrettable 
où une personne en danger au­
rait succombé faute d'avoir reçu 
les soins adéquats sur le terrain 
même d'un hôpital montréalais. 
Mais avant-hier, malgré la gravi­
té de la situation, une histoire 
semblable s'est bien terminée. À 
15 h, une femme âgée a fait une 
chute sur le trottoir à environ 15 
mètres de l'entrée de la clinique 
de médecine familiale du Centre 
hospitalier Angrignon. Deux 
médecins avisés par des passants 
ont immédiatement constaté que 
cette dame faisait un arrêt car­
dio-respiratoire. Aussitôt, les 
médecins ont alerté des mem­
bres du personnel et ont entre­
pris, sur le trottoir, les manoeu­
vres de réanimation. Les 
membres de l'équipe spécialisée 
en réanimation se sont présen­
tés, portant dans leurs bras 
l'équipement nécessaire ( chariot 
de code ) et un défibrillateur. 
Pendant ce temps, l'urgence avi­
sée de la situation a apporté une 
civière. Les manoeuvres de réa­
nimation ayant porté fruit, la 
personne a été admise à l'urgen­
ce. Cette femme est maintenant 
en convalescence à l'unité des 
soins intensifs et coronariens. 

Conseiller municipal 
de père en fils... 
• Pour la première fois en 41 
ans, il y avait dimanche dernier 
à Montréal-Nord une élection 
partielle pour combler un poste 
de conseiller municipal. En l'oc­
currence, celui laissé vacant, 
pour cause de maladie, par Réal 
Gibeau. Le nouvel élu, membre 
du Renouveau municipal que 
dirige le maire Yves Ryan, est 
Jean-Marc Gibeau, fils du con­
seiller démissionnaire. M . Gi­
beau l'a emporté avec 660 voix 
contre ses trois adversaires: An­
nie Persico (117 v o i x ) , J.-P. 
Ménard ( 104 ) et Ronald Pou-
part ( 25 ) . 

Cadavre identifié 
• La Sûreté du Québec n'exclut 
pas que le cadavre en état de pu­
tréfaction découvert mardi à 
Sainte-Lucie, soit celui d'une 
femme de 46 ans, Hélène Lan-
glais, de Sainte-Marthe-sur-le-
Lac. M m c Langlais a été vue pour 
la dernière fois le 5 juin dans le 
secteur du centre commercial 
Deux-Montagnes. Elle demeu­
rait seule et ce n'est que le 14 
juin que son fils s'est aperçu de 
sa disparition. Il a aussitôt avisé 
la police. 

Les sportifs font plier la Ville 
Montréal paiera le salaire des arbitres de baseball et de soccer 
MARC THIB0DEAU 

La paix est revenue entre les bénévoles responsables du 
sport amateur à Montréal et l'administration Bourque, qui 
a soulevé un tollé récemment en faisant disparaître une 
somme de 170 000 $ versée aux arbitres actifs dans les dif­
férents quartiers de la métropole. 

L'heure était en effet à la réconci­
liation hier soir à l'issue d'une ren­
contre tenue à l'hôtel de ville entre 
la conseillère responsable de ce 
dossier, Claire Saint-Arnaud, et des 
représentants de la Commission 
sportive Montréal-Concordia. 

Brigitte Frot, la directrice de cet­
te dernière organisation qui re­
groupe quelque 10 000 bénévoles 
du sport amateur et 28 associations 

régionales sportives, exultait à sa 
sortie de la réunion. 

« Il y a une ouverture indéniable 
et remarquable. C'est tout un revi­
rement ! » a-t-elle déclaré à La Pres­
se lors d'un entretien téléphonique. 

« Le message de M . Bourque a 
été très bien compris par M m c 

Saint-Arnaud » , a ajouté la porte-
parole en faisant référence à l'inter­
vention récente du maire de Mont­

réal dans ce dossier. À son retour 
de voyage, Pierre Bourque avait re­
connu mercredi que son adminis­
tration avait fait fausse route avant 
de promettre que tout se réglerait 
dans les plus brefs délais. 

Un grand pas a été fait dans cette 
direction au dire de M m c Frot puis­
que la Ville se serait engagée hier à 
verser pour la saison en cours les 
salaires des arbitres de baseball et 
de soccer. Ces derniers, en vaste 
majorité des jeunes âgés entre 15 et 
18 ans, n'avaient pas reçu de paie 
depuis le début des activités sporti­
ves en mai. 

La Ville devrait par ailleurs s'as­
seoir dès la semaine prochaine avec 
la Commission afin de discuter de 
l'enveloppe budgétaire qui sera 
consacrée à l'arbitrage des sports 

d'hiver, et plus particulièrement du 
hockey. 

« On va enfin avoir de véritables 
discussions, comme ça aurait dû 
être fait il y a six mois, a indiqué 
M m c Frot. Nous ne sommes pas 
contre l'idée de prendre plus de 
responsabilités en ce qui a trait à 
l'arbitrage, mais il faut que la Ville 
nous donne les outils financiers 
pour le faire. Jusqu'ici, ils se con­
tentaient de dire que nos budgets 
étaient coupés tout en faisant la 
sourde oreille à nos doléances. » 

L'augmentation de 50 à 100S par 
enfant que la Commission envisa­
geait d'imposer pour contrer les 
coupes annoncées initialement par 
la Ville est donc mise au rancart, a 
précisé la porte-parole. 

PHOTO ROBERT MAILLOUX. t j Pressa 

En solde ou pas ? 
La Ville à v e n d r e , suggère l'affiche, c'est Montréal. Et le Pierre en question est nul autre que le maire de la métropole, Pierre 
B o u r q u e , qui peut être joint à son bureau en composant le numéro indiqué , soit 872-2371. Une façon comme une autre, sem-
ble-t-il, de protester contre l 'enthousiasme manifesté par l'administration municipale envers la privatisation de certains sec­
teurs d'activité. Au bureau de M. Bourque, on disait hier recevoir de plus en plus d'appels de citoyens interloqués par l'an­
nonce, posée sur un panneau de signalisation de la rue Notre-Dame par un détracteur inconnu. 

Sucre Lantic ne fermera pas son usine 
Son président aura un entretien avec le ministre Landry ce matin 
DENIS ARC AND 

Le président de Sucre Lan­
tic affirme maintenant que 
la raffinerie de Montréal ne 
risque plus de fermer dans 
un avenir prévisible. 

Dans une lettre envoyée hier aux 
employés de Montréal, André-O. 
Bergeron écrit : « Nos analyses sont 
maintenant terminées et nous pou­
vons maintenant conclure qu'avec 
votre appui nous devrions, selon 
toute probabilité, réaliser les éco­
nomies nécessaires au niveau de 
nos coûts pour garder nos deux raf­
fineries ouvertes. » L'autre raffine­
rie est à Saint-Jean ( Nouveau -
Brunswick ) . 

M . Bergeron avait déclaré mardi 
que Lantic pourrait consolider tou­
tes sa production dans une seule 
raffinerie et que Montréal était dé­
savantagé par la conjoncture politi­
que. De plus, dans une lettre en­

voyée en mai aux employés de 
Saint-Jean, il écrivait : « Il n'existe 
aucun scénario convaincant, pour 
l'instant, qui permette à Lantic de 
continuer à exploiter les deux raffi­
neries. » 

Quoi qu'il en soit, la direction de 
Sucre Lantic, accompagnée du syn­
dicat FTQ, rencontrera aujourd'hui 
à 9 h une délégation gouvernemen­
tale dirigée par le ministre d'État à 
l'Économie et aux Finances, Ber­
nard Landry. 

« Je vais exposer nos problèmes 
au gouvernement et voir ce qui est 
possible de ce côté » , a déclaré hier 
M . Bergeron, qui évoquait mardi 
une démande de prêt sans intérêt. 
Il a nié hier le chiffre de huit mil­
lions qui a circulé cette semaine 
dans les médias. Mais il a indiqué 
avoir déjà fait une demande de 
subside au transport ferroviaire au 
gouvernement du Nouveau-
Brunswick pour la raffinerie de 
Saint-Jean. « Mais ce n'est pas suf­
fisant » , a-t-il ajouté. 

Lantic 

Selon un document interne obte­
nu d'une source de Saint-Jean, 
Lantic a fait faire une étude sur les 
besoins en capital ( qualifiés 
d ' « essentiels » ) des deux raffine­
ries durant les prochains cinq ans. 
L'usine de Saint-Jean, vieille de 81 
ans, a besoin de 2,4 millions en ré­
fections de structure, de 825 000 S 
en toiture et, surtout, 3,8 millions 
en entretien et remplacement 
d'équipement. 

Les investissements « essen­

tiels » de la raffinerie de Montréal 
— qui est centenaire — ne figurent 
pas dans le document, mais M . 
Bergeron les a évalués hier à « en­
viron 12 millions » , dont 2,6 mil­
lions en structure et en toiture. Le 
reste est en réparation et remplace­
ment d'équipement. 

Selon une source, la CSST a 
d'ailleurs été saisie d'un dossier 
concernant deux bâtiments de la 
raffinerie de Montréal, qui ont be­
soin de réparations structurelles ur­
gentes. L'entrepôt où on stocke le 
sucre brut, notamment, est soutenu 
par des poutres endommagées et 
affaiblies. De la machinerie lourde 
circule entre ces poutres et on 
craint qu'un impact provoque un 
effondrement d'une partie de la 
structure. 

M. Bergeron dit qu'il demandera 
l'aide de ses employés, notamment 
pour l'instauration d'un horaire de 
10 jours de travail consécutifs, sui­
vi de quatre jours de congé, ce qui 
permet des économies. 

Obtenez jusqu'à 30% de rabais 
Sur la collection printemps/été pour femmes. 
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Forte opposition au projet d'Hydro-Québec 
Les citoyens de Rivière-des-Prairies craignent les effets sur la santé d'une ligne de 315 kv 
ANDRÉ NOËL 

Les citoyens du quartier montréalais Rivière-des-Prairies 
se sont massivement opposés à la construction d'une ligne 
à haute tension qui relierait l'est de Laval à Anjou, lors 
d'audiences publiques qui se sont terminées hier. 

Hydro-Québec propose d'ériger 
une ligne de 315 kilovolts au-des­
sus de la rivière, qui longerait de 
petites îles, emprunterait le couloir 
prévu pour le prolongement de 
l'autoroute 25, franchirait le boule­
vard Henri-Bourassa et se termine­
rait dans un centre de distribution 
à Anjou. 

Hydro affirme avoir besoin de 
construire celte nouvelle ligne pour 
répondre à la croissance de la de­

mande en électricité dans l'est de 
Montréal et sur la Rive-Sud. Les ci­
toyens remettent en question ces 
prévisions et, surtout, demandent 
que la ligne de 315 kv passe ail­
leurs ou sous l'eau. Plusieurs grou­
pes ont remis des mémoires en ce 
sens au Bureau d'audiences publi­
ques sur l'environnement ( BAPE ). 

Le comité de vigilance des ci­
toyens de Rivière-des-Prairies affir­
me que la ligne de transport d'élec­

tricité va passer tout près d'un 
quartier densément peuplé. Selon 
le comité, la ligne va non seule­
ment enlaidir le paysage, mais aus­
si provoquer des craintes quant à 
l'impact sur la santé. 

Gilles Thériault, professeur à 
l'université McGill, a dit qu'il était 
« probable » que les champs élec­
tromagnétiques provoquent une 
augmentation du nombre de can­
cers. « En tant que chercheur uni­
versitaire, moi, j'ai passé la barrière 
du possible au probable... Pour 
moi, il me semble que ça devient 
carrément probable ( qu'il y ait des 
risques ) », a-t-il dit. Etudes à l'ap­
pui, Hydro-Québec nie ces dan­
gers, mais ses représentants ont 
confirmé qu'il y avait un débat à ce 

sujet dans la communauté scientifi­
que. 

De son côté, l'Association québé­
coise de défense des droits des per­
sonnes retraitées ( AQDR ) a indi­
qué qu'environ 2000 personnes 
âgées s'étaient établies dans le sec­
teur visé par Hydro-Québec, en 
croyant trouver la paix. Elles ne 
pouvaient soupçonner qu'Hydro 
« viendrait perturber leur quiétude 
et mettrait en péril leur qualité de 
vie », souligne le mémoire. 

Une base d'hydravions est instal­
lée près de l'endroit où doit passer 
la ligne. L'Association des pilotes 
de brousse du Québec affirme que 
les fils électriques —suspendus à 
trois pylônes hauts de 60 mètres — 
vont rendre périlleux les atterrissa­

ges et les décollages. Certains crai­
gnent que la compagnie déménage. 

Junon inc. croit que la ligne de 
315 kv va nuire à ses projets de dé­
veloppement immobilier dans le 
secteur. Les Amis de la vallée du 
Saint-Laurent craignent les impacts 
sur la conservation des rives. La 
Ville de Laval s'oppose aussi au 
tracé choisi par Hydro-Québec. 

La société d'État évalue que la li­
gne de neuf kilomètres coûterait 39 
millions, avec des installations con­
nexes. En passant par le bout de 
l'île, la ligne aurait 15 km et coûte­
rait 67 millions : elle devrait alors 
traverser des terres agricoles à La­
val. Une ligne souterraine, elle, 
coûterait 213 millions. 

L'amateurisme d'un artificier dénoncé par le Tribunal du travail 
Des conditions non sécuritaires ont entraîné la mort de Jean-François Bourassa sur un plateau de tournage 

YVES BOISVERT 

Le producteur d'effets spé­
ciaux responsable de la 
mort du chef machiniste 
Jean-François Bourassa, 
l'an dernier, lors du tourna­
ge à Montréal de Hollow 
Point, vient d'être condam­
né à verser 7500$ d'amende 
pour avoir violé les règles 
de sécurité au travail. 

Les Productions de l'Intrigue, di­
rigées par M. Louis Craig, avaient 
été chargées par le producteur amé­

ricain Film Line International de 
concevoir certains effets spéciaux. 
Le 10 mai 1995, le plateau de tour­
nage se trouve au 3195, rue Rachel, 
dans l'est de Montréal, près des 
usines Angus. 

L'histoire prévoyait qu'un per­
sonnage du film s'enfuyait à bord 
d'une automobile qui heurtait une 
camionnette. Le derrière de la voi­
ture devait « lever » d'un mètre et 
le réservoir prendre feu. 

Craig a installé trois tuyaux de 
poudre soudés à une plaque de mé­
tal placée sous la voiture. Aucun 
calcul n'a été fait quant à la charge 
explosive, ni quant à la résistance 
des matériaux. 

Quand la cascade a été effectuée. 

une plaque de métal s'est détachée 
du « montage » et a frappé M. Bou­
rassa, qui est mort dans de terribles 
souffrances. Le machiniste Chris­
tian Sauvageau a également été at­
teint et a subi une fracture ouverte 
de l'avant-bras. 

Des analystes de la Commission 
de la santé et de la sécurité du tra­
vail ( CSST ) ont conclu à plusieurs 
infractions après enquête. Ils ont 
traîné les Productions de l'Intrigue 
devant le Tribunal du travail. La 
compagnie de M. Craig n'a envoyé 
aucun représentant pour se défen­
dre. Une impressionnante quantité 
d'experts ont témoigné pour la 
CSST. 

La juge Lise Langlois, du Tribu­

nal du travail, en vient à la conclu­
sion que Craig, coordonnateur aux 
effets spéciaux, a agi avec amateu­
risme et sans prendre les précau­
tions nécessaires. Le périmètre de 
sécurité a été fixé arbitrairement à 
28 mètres, ce qui était nettement 
insuffisant dans les circonstances. 
Aucun abri n'a été prévu. Une 
vingtaine de travailleurs étaient 
menacés, sans parler des citoyens 
des environs. 

La charge était très exagérée. Elle 
a "dégagé une force de 457 tonnes, 
alors que 12 tonnes auraient suffi 
pour les fins du scénario. 

La juge remarque que le permis 
de M. Craig comme artificier était 
échu depuis 1991. Elle s'étonne de 

plus qu'il ait fait son travail « au 
pif » complètement, se fondant sur 
son expérience de 17 ans, couron­
née de succès jusque-là. 

La juge écorche également la 
CSST et l'industrie du cinéma : tout 
ce qu'on a fait depuis l'événement 
pour éviter d'autres drames du 
genre, c'est une « table de concerta­
tion » dont on ignore jusqu'à main­
tenant les conclusions. 

La juge déclare les Productions 
l'Intrigue coupables d'avoir « com­
promis sérieusement la santé, la sé­
curité ou l'intégrité physique des 
travailleurs en utilisant des explo­
sifs dans des conditions non sécuri­
taires » et leur inflige une amende 
de 7500$. 
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Comment expliquez-vous votre succès? 
w " mmanquablement, les journalistes 
H qui l'interviewent lui posent la 
H même maudite question. Je parle de 
H Carmen Campagne, l'idole de Junior 

ei de ses congénères. 
M ^ D e s qu'un journaliste se po in te d e ­

vant Carmen, il n'a qu'une question 
en tête. Toujours la même. Pas la peine d'en 
trouver une autre. 

— Comment expliquez-vous votre succès, 
Carmen Campagne ? 

La question est anodine et pourtant por­
teuse d'une dangereuse dose d'incrédulité. 

Car demander à quelqu'un d'expliquer 
son succès, c'est lui signifier en somme qu'il 
ne le mérite pas. 

C'est supposer que ce succès est un mira­
cle, un accident privé d'évidence et nécessi­
tant une foule d'explications pour conjurer la 
méfiance. 

Mercredi midi, alors que Carmen était sa­
crée championne toutes catégories de la vi­
déocassette musicale canadienne, la question 
l'attendait de pied ferme à chaque table. 

— Comment expliquez-vous votre succès, 
Carmen Campagne ? 

Et Carmen, en robe bleu poudre assortie à 
celle de sa lflle d'un an et demi, de bredouil­
ler, de patiner avec cet air calmement lunaire 
qui vient à tout adulte qui fréquente abusi­
vement les enfants. 

Comment voulez-vous que Carmen expli­
que la motivation de 100 000 familles, qué­
bécoises à 95 %, qui ont acheté sa vidéocas­
sette et l'ont visionnée 100 000 fois au 
moins ? 

Comment voulez-vous qu'elle témoigne 
du harcèlement et des crises de nerfs qui ont 
précédé la vente ? 

Comment voulez-vous qu'elle sache ce 
que Junior ressent au creux de son oreille et 
au fond de son petit coeur quand il remet La 
Vache en Alaska 100 fois sur le C D comme si 

le plaisir croissait avec 
l'usure et le bonheur avec 
la répétition ? 

On ne peut pas empê­
cher un coeur d'aimer, 
mais on peut parfois ex­
pliquer le mécanisme de 
l'amour. 

Dans le cas de Carmen, 
c'est clair. Elle est une 
des rares musiciennes 
d'ici à s'être aventurée 
dans le monde des en­
fants. Et comme ce monde 
est surtout un marché, 
elle a tout raflé. 

Remarquez que c'était relativement facile. 
Le marché des enfants est majoritairement 
composé de petits rongeurs pour qui acheter 
équivaut à respirer. Ils se foutent bien com­
bien ça coûte et ce que ça goûte. Ils le veu­
lent et l'exigent, bon. 

Conséquemment, ils ont rendu Carmen ri­
che et nous, de plus en plus pauvres. 

Mais il y a une consolation au succès de 
Carmen. Ce qu'on lui donne à elle, on ne le 
donne pas à Disney. 

Ce n'est pas une mince consolation quand 
on pense aux millions que les parents qué­
bécois envoient de l'autre côté de la frontière 
à Mickey et ses amis. 

A u fait, avez-vous remarqué qu'on ne de­
mande jamais à Disney d'expliquer son suc­
cès ? La prochaine fois, faudra pas se gêner. 

La grosse tête à papa 
• Il y en a à qui le succès ne réussit pas. 
Cela semble être le cas de Claude Meunier. 

Depuis qu'il sait qu'on a tourné une ver­
sion porno de La Petite Vie, Pôpa ne se possè­
de plus, grimpe dans les rideaux, tape du 
pied, trépigne de colère comme un petit roi 
et se fend de déclarations intempestives sur 

Nathalie 

PETROWSKI 

la profanation d'un pré­
cieux joyau du patrimoi­
ne culturel québécois. 

En principe, il ne fau­
drait pas rire, mais c'est 
plus fort que moi. 

Depuis quand un sit-
com, je dis bien un sit-
com, qui passe à la télé 
les lundis soirs et dure 
depuis moins de quatre 
ans ( une pinotte dans la 
vie et l'oeuvre d'un artis­
te ) peut-il être classé 
comme monument natio­

nal à côté de la colonne Nelson ? 
En sommes-nous rendus là ? À confondre 

l'art et la télé, la culture et la confiture, M ô -
man et Magritte ? 

Hé ho ! Claude, respire par le nez et prend 
une bonne gorgée de Pepsi. Ça défrise. 

La Petite Vie est une bonne petite émission, 
on est d'accord. Quatre millions de Qué­
bécois la regardent et c'est tant mieux. Mais 
de là à lui élever un monument... Give me a 
break ! 

Sans compter que parodier n'est pas né­
cessairement un crime. 

Si ça l'était, La Petite Vie serait bien placée 
pour payer des droits d'auteur au peuple 
québécois qu'elle parodie abondamment et 
sans dédommagement. 

Mais surtout, ce que Claude Meunier ou­
blie, c'est que l'imitation, toute dégoûtante 
soit-elle, est la plus haute forme de flatterie. 

Shakespeare le savait mieux que quicon­
que. Aussi n'a-t-il jamais essayé d'interdire 
la version porno de Hamlet en location dans 
tous les bons vidéoclubs de la région. 

Nés pour un petit train 
• Je n'étais pas retournée à La Ronde depuis 
1967. Junior, lui, y débarquait pour la pre­
mière fois de sa vie. C'était lundi dernier. 

Nous n'avions pas fait trois pas que Junior 
entra dans une transe, les jambes mollesj la 
bouche ouverte, l'oeil comateux et tourné 
vers le ciel. 

m 

Était-ce un homme, un avion, une appari­
tion divine ? 

Non, c'était seulement le minirail, le 
même qu'il y a 31 ans. 

Nous sommes montés à la première gare et 
là, ce fut le choc. 

De loin, le train électrique fait, ma foi, 
bonne figure. 

Il n'a pas la silhouette fulgurante de l'ex­
press d'Euro Disney, mais bon, quand on est 
né pour un petit train... 

De près, par contre, ce joyau du patrimoi­
ne culturel montréalais fait dur. Full dur. 

Avec le temps et l'absence criante d'entre­
tien, le minirail est devenu une mini-ruine 
ambulante. 

Il y a des toiles d'araignée dans les coins, 
des chiques de gomme partout. En certains 
endroits, la toile jaune du toit est déchirée et 
pendouille dans le vide. 

Et à la place des bancs où je posais jadis 
mes jeunes fesses, on a encastré des chaises 
de plastique cheap, dures et déprimantes. 

Résultat : le fer de lance du transport futu­
riste québécois ne mérite même pas une pla­
ce au musée d'archéologie. 

Qu'est-ce qu'on attend pour donner un pe­
tit coup de balai et de pinceau sur un trans­
porteur agréable, sûr, et qui a encore toute sa 
raison d'être ? 

Qu'est-ce qu'on attend ? Je le devine. t 

O n attend que le minirail se désinfègte 
complètement. Comme ça, au lieu de payer 
quelques centaines de dollars pour l'entrete­
nir, on pourra dépenser des millions pour le 
remplacer. 

A u pays des fonctionnaires municipaux, 
petit train ne va malheureusement jamais 
très loin... 

RECTIFICATIF 
Dans notre annonce publiée en 
page A 7 de La Presse du mer­
credi 19 juin, le logo Ultra Wheels 
aurait dù accompagner l'article à 
69,99 $ et le logo Infinity l'article à 
199,99 $. 

André Lalonde Sports 
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PdRTîapacnan ̂  MD 
Le mouvement pour la santé active 

J'ai de l'imagination, 
une carte d'affaires, 

un Macintosh 
- 2 

et un fidèle partenaire. » — 

\oici Fido. C'est mon partenaire. Il ma accompagné à chaque étape. 

Il était là le jour où j'ai arbore mon enseigne, et le jour où j'ai acheté mon premier Macintosh. 

Il \ a de cela plusieurs ordinateurs, puisque les affaires ont été bonnes. 

Encore aujourd'hui, autant j'apprécie la fidélité de Fido. autant je loue la performance de mon Macintosh. 

C'est un sacré bon ordinateur. Non seulement il est compatible avec DOS et Windows, mais aussi avec mon 

comptable, qui avait pourtant juré de ne jamais utiliser d'ordinateur. 

C'est un modèle qui a été superbement bien conçu à l'origine. Il ma été beaucoup plus 

ditlicile d installer mon dernier système de son que de mettre en place notre a;seau Informatique. 

Lt quand j'entends mes concurrents rouspéter à propos des ordinateurs, je comprends pourquoi. 

Mes frais de service après-vente, de formation, de dépannage et autres ne représentent qu'une traction des leurs. 

Évidemment, je ne leur dirai pas quel système j'utilise. Quant à Fido, motus et gueule cousue! 

Pour obtenir des renseignements sur les produits Macintosh d'Apple, visitez-nous 

sur Internet a l'adresse situante : http://www.tipple.ca 

• 

- -

• 
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Bourque rallie 
les élus de 
l'île à sa cause 
La CUM se joindra 
à Montréal 
International, 
un nouvel organisme 
de promotion 

Montréal métro 

Contre un 
canal de 
Lachine 
plus étroit 
MATHIEU PERREAULT 

Les audiences publiques sur la dé­
contamination du canal de Lachine 
ont donné lieu à un plaidoyer en 
faveur de la navigation de plaisan­
c e alors que plusieurs responsa­
bles prônaient le maintien de sa 
largeur actuelle que les promoteurs 
veulent ramener de 50 à 20 mètres. 

Trois entreprises environnemen­
tales ont en outre proposé aux com-

, missaires du BAPE. qui siégeaient 
lundi et mardi, des solutions diffé­
rentes de la méthode retenue par 
Parcs Canada et la Société du 
Vieux-Port de Montréal. 

Si leur projet de 10 millions était 
approuvé, les 215 000 mètres cubes 
de sédiments toxiques, parmi les 
plus dangereux des parcs natio­
naux, seraient confinés dans des 
cellules étanches construites à 
même le canal, ce qui en réduirait 
la largeur. 

Les inconvénients dus aux tra­
vaux ont également inquiété des ci­
toyens et une entreprise riveraine, 
les Aliments Canamera, qui puise 
ses eaux de refroidissement dans le 
canal. Afin d'éviter de détourner la 
piste cyclable, le Pôle des rapides 
propose ainsi de suspendre les tra­
vaux entre le 1 e r mai et le 30 sep­
tembre. Le Pôle regroupe une tren­
taine de villes et organismes tels 
que... Parcs Canada. 
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P H O T O R O B E R T N A D O N U Pressé 

La Ville a aménagé certains sentiers improvisés du mont Royal, qui deviendront permanents. 

Deuxième phase de la chirurgie 
esthétique du mont Royal 

La Ville de Lachine remet même 
en question la pertinence de la dé­
contamination. Réclamant la réou­
verture du canal aux embarcations 
de plaisance, Lachine avance que 
« le principal risque pour la santé 
humaine découle de la consomma­
tion de poissons et que la déconta-
mination ne changerait rien à la si­
tuation » , puisqu'ils proviennent 
du lac Saint-Louis. 

Tout en reconnaissant l'urgence 
île réadmettre les plaisanciers dans 
le canal, Montréal estime que « la 
valeur symbolique » de la déconta­
mination devrait avoir « des retom­
bées très positives sur l'image et le 
développement du secteur » , no­
tamment au niveau des investisse­
ments auprès des entreprises envi­
ronnementales. Récusant le choix 
du canal comme lieu d'entreposage 
des cellules de confinement, elle 
propose que les sédiments soient 
laves et les résidus envoyés dans 
un lieu d'enfouissement « tel que 
le Complexe environnemental 
Saint-Michel » . 

S'ajoutant aux nombreux plai­
doyers en faveur du caractère patri­
monial du canal, Montréal déplore 
la « quasi-absence de considéra­
tions d'aménagement et de mise en 
valeur » du projet. Elle s'oppose au 
remblayage partiel du canal, com­
me cela s'était produit à la fin des 
années 1960. Les murs construits 
au début du XX e siècle seraient ca­
chés, alors que « les gens auront un 
souvenir quotidien des sédiments 
contaminés » . 

CLAUDE-V. MARS0LAIS 

L es travaux de restaura­
tion du parc du Mont-
Royal qui ont débuté 
l'an dernier et se pour­
suivent cette année ne 
permettront pas de 
rendre entièrement à la 

nature le sommet de la montagne à 
cause de la présence de la tour de 
communication des services de sé­
curité ( SCRS-GRC ) qui est soute­
nue à sa base par un énorme bun­
ker. 

Séquelle de la période agitée des 
années 1970, le terrain boisé sur le­
quel a été érigé cette tour, sur le 
plus haut sommet du mont Royal, 
avait été complètement rasé de sor­
te qu'il donnait l'impression d'un 
mont chauve. 

Le Service des parcs, jardins et 
espaces verts de la Ville de Mont­
réal a bien tenté de dissimuler la 
base de la tour ( le bunker ) en 
dressant un talus et en y plantant 
des arbustes, mais l'outrage à la na­
ture ne sera jamais réparé... à 
moins bien sûr que les services de 
sécurité déménagent leur tour dans 
un autre lieu. 

Ce printemps, les travaux d'amé­

nagement qui ont cours dans les 
secteurs de l'escarpement et du 
piedmont ont ameuté plusieurs ci­
toyens inquiets de voir des arbres 
détruits afin d'y laisser passer des 
sentiers neufs de gravier. 

L'architecte-paysagiste Daniel 
Chartier, de la Ville, a indiqué, lors 
d'une visite guidée, que seuls quel­
ques arbres mesurant moins de 
quatre pouces de diamètre ont été 
sacrifiés lors de l'aménagement des 
nouveaux sentiers. 

M . Chartier a rappelé qu'il y 
avait auparavant des sentiers non 
aménagés tracés par le va-et-vient 
des promeneurs. Malheureuse­
ment, à la moindre pluie, ces sen­
tiers se transformaient en mares de 
boue. 

C'est pour éviter cet inconvé­
nient ainsi que l'érosion du sdl que 
toute une série d'interventions a 
été conçue, comme la construction 
de digues de rétention d'eau, de ca­
niveaux, de ponceaux, le détourne­
ment du réseau hydrographique 
vers les zones rocheuses ou maréca­
geuses et le reboisement. 

Le Service des parcs a été obligé 
d'élargir à certains endroits les sen­
tiers improvisés qui deviendront 
permanents. Mais M . Chartier croit 

que ces accrocs disparaîtront avec 
le temps puisqu'on y a planté 
200 000 arbustes ( cornus, amélan-
chiers, etc. ) et 10 000 arbres de 
tailles variées. La nature devrait 
vite reprendre ses droits. 

Le réaménagement du belvédère 
Camilien-Houde est presque termi­
né, mais il reste beaucoup à faire 
pour améliorer le sous-bois à 
proximité de la route. Il faut savoir 
que le belvédère a été aménagé au 
début des années soixante à partir 
des matériaux récupérés lors du 
dynamitage de roc, effectué pour 
faire monter la route. On trouve 
dans le fossé des blocs de ciment et 
parfois même des résidus de route 
en asphalte. 

La voie Camilien-Houde elle-
même semble un affront à la quali­
té environnementale de ce parc pa­
trimonial puisqu 'e l le a été 
construite à une époque où l'auto­
mobile était reine. Malheureuse­
ment, l'administration municipale 
n'a aucun plan pour l'aménager au­
trement. 

La Ville a déjà investi 11 mil­
lions de dollars dans la restauration 
du parc du Mont-Royal. À cela, il 
faut ajouter un autre million pour 
les travaux de cette année. 

YV0N LABERGE 

Plus rien n'empêche la création de 
Montréal International, une société 
mixte que le maire Pierre Bourque 
veut mettre sur pied pour faire la 
promotion de sa ville à travers le 
monde. 

Mercredi soir, réunis en assem­
blée régulière, les élus de l'île de 
Montréal ont en effet autorisé la 
Communauté urbaine de Montréal 
à adhérer à la nouvelle société, 
mais sans pour autant, du moins 
pour le moment, saborder son Offi­
ce de l'expansion économique. 

Dans les faits, la mission et le 
rôle de l'Office seront différents, 
puisque la Commission de déve­
loppement économique de la CUM 
a déjà le mandat de revoir son 
fonctionnement. On envisage 
même de changer son nom. 

Dans les notes explicatives remi­
ses aux élus, le comité exécutif écrit 
que la CUM « souscrit à l'objectif 
d'éliminer les dédoublements d'ef­
forts et souhaite une plus grande 
cohésion des activités internationa­
les afin de permettre un usage opti­
mal des ressources disponibles et 
de mieux soutenir les act ivi tés de 
promotion de la grande région » . 

En conséquence, ont décidé les 
élus, l'Office de l'expansion écono­
mique reste un service de la CUM, 
tout en étant lié au consortium 
Montréal International. Mais avant 
d'en arriver là, la CUM et Montréal 
International devront définir en­
semble un protocole d'entente qui 
permettra de coordonner leurs acti­
vités respectives. 

Protocole d'entente 
Ce protocole d'entente devra in­

clure : 

— la mise en commun des res­
sources pour l'accueil, les outils de 
promotion et la recherche ; 

— la coordination des missions à 
l'étranger ; 

— la participation des employés 
des deux organismes à des projets 
communs ; 

— la localisation des deux orga­
nismes, si possible, dans un lieu 
commun ; 

— et la participation du prési­
dent-directeur général de Montréal 
International au comité aviseur de 
l'Office et celle du directeur de 
l'Office au bureau de direction de 
Montréal International. 

Bref, a dit le conseiller municipal 
indépendant de Jeanne-Mance, 
Michel Prescott, l'Office d'expan­
sion économique de la CUM vient 
de se faire avaler par Montréal In­
ternational, « un brouillon à l'ima­
ge du maire Bourque » ! 

La voie réservée 
survivra à l'été 
MATHIEU PERREAULT 

Les commerçants de l'avenue du 
Parc devront prendre leur mal en 
patience : la voie réservée qui gêne 
le stationnement de leurs clients ne 
sera pas démantelée avant septem­
bre. 

Que l'on opte pour le statu quo 
ou la suppression d'une section de 
la voie réservée, cela prendra au 
moins deux mois, indique Florence 
Junca-Adenot, présidente de 
l'Agence métropolitaine de trans­
port. La STCUM estime même 
qu'un tel changement devra atten­
dre à l'an prochain. 

Après avoir étudié les rapports 
de la ville de Montréal et de la 
STCUM, Mme Junca-Adenot ren­
contrera jeudi leurs représentants, 
avant d'en rendre compte le lende­
main au conseil d'administration 
de l'Agence. La Ville désire que la 
voie réservée en direction nord soit 
démantelée entre Mont-Royal et 
Jean-Talon. 

« Nous allons examiner la pro­
blématique avec une vision régio­
nale, mais sans oublier la réalité lo­
cale, explique Mme Junca-Adenot. 
Le transport n'est pas un but en 
soi, mais un service aux citoyens, 
qu'ils aient besoin de commercer 
ou de se déplacer. » 

À la Ville, on s'accommode tant 
bien que mal du délai. Le respon­
sable de la circulation au comité 
exécutif, Pierre-Yves Mclançpn, au­
rait bien aimé que le dossier soit 
règle avant l'été. « C'est malheu­
reux pour les commerçants et les 
résidants, mais les délais sont in­
contournables. Il faudra entre au­
tres refaire la signalisation et modi­
fier les horaires des chauffeurs. » 

Têtes d'affiche 
• La directrice générale de la Fon­
dation québécoise des maladies 
mentales, Suzanne Dubois, recevait 
hier le Prix d'humanisme et une 
bourse de 1000 $, à l'occasion du 
congrès de l'Association des méde­
cins psychiatres du Québec. Des 
psychiatres membres ont égale­
ment été honorés pour leur contri­
bution à l'avancement et au rayon­
nement de leur spécialité. Il s'agit 
des docteurs Jacques Potvin du 
centre hospitalier de Charlevoix ; 
Christian L. Shriqui ( qui a reçu 
également le Prix de la réalisation 
de l'année pour un important ou­
vrage sur le traitement de la schizo­
phrénie ) , du centre hospitalier Ro-
bert-Giffard ; Nathalie Gingras et 
Nancy Tremblay, résidentes à l'uni­
versité Laval ( lauréates des prix du 
meilleur travail de recherche et du 
meilleur travail de synthèse des ré­
sidents en psychiatrie ) . Le docteur 
Jacques Potvin a remporté le prix 
Heinz E. Lehman d'excellence en 
psychiatrie pour sa contribution à 
l'enseignement et à la qualité des 
soins prodigués aux personnes 
âgées. Il est un pionnier en cette 
matière. 

• La Fédération 
des commissions 
s c o l a i r e s du 
Québec v ien t 
d'honorer trois 
personnes qui 
ont contribué à 
l'avancement de 
l'éducation au 
Québec, en re­
mettant sa Mé­
daille d'or à Lise 
Desniarais, prési­
dente de la corn-

Gilbert 

V 

mission scolaire Saint-Hyacinthe-
Val-des-Monts ; à Fernand Paradis, 
retraité après avoir agi pendant 13 
ans comme directeur général de la 
fédération ; et à Gilbert Laçasse, ex­
président de la commission scolaire 
régionale de l'Outaouais et mainte­
nant président et éditeur du Soleil 
de Québec. On a également recon­
nu l'excellence de commissions 
scolaires, à savoir : Victoriaville et 
des Mille-Îles ( innovation pédago­
gique ) , des mentions étant remises 
aux commissions scolaires des Lau­

rent ides et l'Asbesterie. 

• Le président du conseil d'admi­
nistration de la Société du Vieux-
Port de Montréal, Bernard Lamarre, 
annonce les nominations de Pierre 
Émond ( vice-président et directeur 
général ) , qui devient président et 
chef de la direction; de Pierre 
Beaudoin ( directeur ingénierie et 
opérations ) qui devient vice-prési­
dent, aménagement et construc­
tion ; de Dan y Bleau ( directrice, fi­
nances et administration ) qui 
devient vice-présidente, finances et 
ressources humaines ; de Pierre-
Luc Brodeau ( directeur adjoint, 
animation ) qui devient vice-prési­
dent, accueil et exploitation ; et de 
Marc Grégoire ( directeur, commu­
nications et marketing ) qui de­
vient vice-président, marketing et 
développement. 

• La Fédération de l'âge d'or du 
Québec vient de remettre ses prix 
Père-Marcel-de-la-Sablonnière 
( pour la contribution d'un indivi­
du ou d'un organisme au rappro­
chement entre les générations ) à 

Ginette Legault-Piché, qui travaille 
depuis onze ans avec des adoles­
cents en difficulté au centre d'ac­
cueil Vert-Pré d'Huberdeau. Deux 
organismes ont reçu ce même prix : 
Coup de pouce jeunesse de Mon­
tréal-Nord et le Centre communau­
taire des amis de Lamater. 

• L e c o l l è g e 
Édouard-Mont-
petit de Lon-
gueuil vient de 
perdre son direc­
teur adjoint à 
l 'enseignement 
au profit du col­
l ège Bo i s -de -
Boulogne. Peter 
Ross a en effet 
été choisi pour 
occuper le poste 
de directeur des 

études à Bois-de-Boulogne. Il en­
trera en (onction le 5 août. 

• Réunis en congrès à Montréal 
( Institute of Electrical and Electro­
nics Engineers ) , des ingénieurs du 
monde entier ont vu les plus méri­
tants d'entre eux, ainsi que des 
scientifiques et chefs d'entreprises, 

' être récompensés par leur organis­
me international. C'est ainsi que 
Robert Metcalfe a reçu le prix le 
plus prestigieux ( il est un pionnier 
clans le développement d'une tech­
nologie de réseaux locaux reliant 
50 millions d'ordinateurs ) . Le To-
rontois Adel S. Sedra ( doyen et 
professeur de génie électrique à 
l'Université de Toronto) a reçu la 
médai l le d 'enseignement de 
ITEEE. 11 était le seul Canadien au 
nombre des lauréats, les autres pro-

venant d'Allemagne, du Japon, de 
Russie et des États-Unis. 

• La fondation Alain Pépin, qui 
vient en aide aux personnes handi­
capées de la région du Haut-Riche­
lieu, tiendra son golf-bénéfice le 
mardi 2 juillet, au terrain de golf 
Pinegrove, à Saint-Luc. L'activité 
débutera par un brunch pour se 
terminer par un souper. Les profits 
serviront à soutenir les personnes 
handicapées pour qu'elles arrivent 
à bien fonctionner dans leur milieu 
familial. Coût: 160$. Renseigne­
ments : 358-5910 ou 348-9201. 

• C'est sous la 
p r é s i d e n c e 
d 'honneur de 
Roger Warren, 
p ré s iden t du 
conseil d'admi­
nistration de la 
firme Rousseau 
Sauvé Warren, 
que se tiendra, 
les 2 et 3 août au 
Manoir Riche­
lieu, le deuxième 
forfait-séjour-bé-

Roger 
Warren 

nefice de la Fondation québécoise 
en environnement. Au program­
me : golf, visite des jardins aux 
Quatre Vents, dégustation de vins 
et fromages. Coût : 399 $. Rensei-
g n e m e n t s : 8 4 9 - 3 3 2 3 ou 
1-800-361-2503. 

Adressez vos communiqués à : 
Têtes d'affiche 
La Presse, 7, rue St- Jacques 
Montréal H2Y 1K9 

Denis L A V O I E 
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M o n t r é a l m é t r o 

Montréal s'attaque aux « tags », graffiti et affiches 
MARIE-CLAUDE GIRARD 

Dans la poursuite de son 
objectif de ville modèle sur 
le plan environnemental, la 
Ville de Montréal s'attaque 
aux « tags » , graffiti et au­
tres « affichages sauvages » 
qui tapissent les biens mu­
nicipaux et privés. 

Le plan d'intervention réalisé 
par le Service de la propreté sera 
dévoilé officiellement mardi pro­
chain. Il comprendra une action ac­

crue des services publics et diffé­
rents projets de nettoyage et de 
prévention dans les quartiers. 

Ne pouvant intervenir directe­
ment dans le domaine privé, la Vi l ­
le soutiendra financièrement cinq 
organismes qui offriront des servi­
ces de nettoyage aux propriétaires 
de résidences et de commerces. 
Créés dans le but de favoriser l 'em­
ploi de jeunes, ces projets-pilotes 
se réaliseront dans les secteurs Vi l ­
le-Marie, Plateau Mont-Royal /Mile 
End, Petite-Patrie Ouest/Parc Ex­
tension, Côte-des-Neiges et Saint-
Michel. Les Éco-quartiers feront le 
repérage des endroits maculés et la 
promotion des services. 

Advenant que l'enlèvement de 
certains graffiti dépasse leurs com­
pétences techniques, les organis­
mes référeront les propriétaires à 
des entreprises spécialisées. 

De plus, parce que les adeptes de 
la bombe aérosol semblent épar­
gner les oeuvres des autres artistes, 
l'administration municipale confie­
ra à des groupes de jeunes cinq 
surfaces « à risques » qu'ils trans­
formeront en murales sous la su­
pervision d'artistes plus expéri­
mentés. 

Aussi, pour prévenir l'affichage 
sur les poteaux et les palissades des 
chantiers de construction, des ba­

billards communautaires seront 
mis à l'essai sur le Plateau Mont-
Royal et dans le quartier Centre-
Sud. Des comités de citoyens et de 
commerçants se chargeront de les 
entretenir. 

Par ailleurs, le Service de la pro­
preté a mis sur pied en avril une 
équipe spécialisée dans le nettoya­
ge des monuments et oeuvres d'art. 
Cette équipe agira surtout au cen­
tre-ville, où sont concentrés la plu­
part des monuments publics. 

En plus du plan de la Ville, l'as­
sociation de marchands et gens 
d'affaires Destination centre-ville, a 
annoncé hier la création d'une bri­

gade de propreté formée de 23 Jeu­
nes animateurs âgés de 17 à 25 ans. 
Du 25 juin au 8 septembre, ils sil­
lonneront les rues du centre-ville el 
des quartiers voisins en invitant les 
passants à utiliser les poubelles. La 
Brigade d'été présentera aussi cha­
que jour des spectacles d'animation 
sur le thème de la propreté. 

Bien visibles avec leurs salopet­
tes bleu et jaune, les jeunes orien­
teront les touristes vers les centres 
Infotouriste. La Brigade d'été a été 
financée par la Ville de Montréal 
( 60 000 S ) , l'entreprise privée ( 80 
000 $ ) et le Conseil régional de dé­
veloppement de l'île de Montréal 
( 30 000 $ ) . 

Nombreuses lacunes 
à la tour de contrôle 
de l'aéroport de Dorval 

PHOTO LUC-SiMON PERRAULT. U PrêSS* 

Les bazars en plein air, avenue du Mont-Royal. 

À la découverte du Plateau Mont-Royal 
J0ANNE DESCHÊNES 

de la Presse Canadienne 

Si Paris a son Montmartre et N e w 
York son SoHo, pourquoi Montréal 
n'aurait-elle pas son... Plateau 
Mont-Royal ? 

C'est ce que se sont dit les mem­
bres de Tourisme Plateau Mont-
Royal, la société de promotion tou­
ristique et culturelle du Plateau, ce 
quartier typiquement montréalais 
situé au coeur de la métropole. 

Une première expérience avec un 
circuit pédestre, organisé l'été der­
nier par l 'Auberge de La Fontaine, 
a permis de constater que ce quar­
tier suscitait un vif intérêt. 

C'est que le Plateau possède un 
cachet particulier et de nombreuses 
richesses, tant au plan de sa vie 
culturelle que de sa convivialité, 
son activité commerciale, son his­
toire et son architecture. 

Aussi a-t-on décidé de reprendre 
l'expérience cet été et de la pousser 

plus loin, en collaboration avec les 
gens du quartier — restaurateurs, 
directeurs d'organismes artistiques, 
institutions financières, artisans et 
commerçants locaux — pour mettre 
en valeur les attraits particuliers du 
Plateau dans le but de bâtir une 
« offre » touristique et culturelle 
différente, tout en tenant compte de 
la qualité de vie des résidants. 

Dès ce dimanche, 23 juin, les 
touristes de passage à Montréal in­
téressés à sortir des sentiers battus 
pourront effectuer une visite gui­
dée du Plateau Mont-Royal. 

En compagnie de guides profes­
sionnels, les visiteurs parcourront, 
à pied, un circuit intitulé « À la dé­
couverte du Plateau Mont-Royal » , 
dont le contenu portera notamment 
sur l'histoire et sur les différents 
styles d'architecture. 

Le Plateau, ce quartier au riche 
passé qui a inspiré Michel Trem­
blay dans ses Chroniques du Plateau 
Mont-Royal, a été formé d'un re­

groupement de petits villages si­
tués au nord de ce qui était alors 
Montréal. Il s'est développé à par­
tir de 1860 grâce, notamment, à ses 
carrières de pierre calcaire grise et à 
ses tanneries. Aujourd'hui, plu­
sieurs artistes ont choisi d'y habi­
ter, et il abrite de nombreux lieux 
de diffusion ( théâtres, galeries 
d'art ) . Les restaurants, bars et ca­
fés, boutiques de mode et épiceries 
fines entretiennent une vie com­
merciale animée. Les immigrants 
d'origines diverses y ont ajouté 
leur touche personnelle. On y trou­
ve plusieurs ilôts de verdure ... et 
la plus forte concentration de cy­
clistes de toute la métropole. 

La randonnée pédestre, d'une 
durée de deux heures, est offerte 
tous les dimanches, du 23 juin jus­
qu'au 15 septembre. Elle débute à 
10 h, avec départ de la place du 
métro Mont-Royal. Pour obtenir 
des renseignements, composez le 
848-0099. 

ANDRÉ NOËL 

Les équipements de la tour de con­
trôle de l'aéroport de Dorval ont de 
nombreuses lacunes, affirme le 
Syndicat des contrôleurs aériens 
dans un rapport remis à Transports 
Canada en avril. 

« Il y a urgence d'amélioration » 
dans plusieurs secteurs d'activité 
de la tour de Dorval, qui a été inau­
gurée l'année dernière, affirme le 
rapport de 23 pages transmis à La 
Presse. 

« Des pièces d'équipement et les 
systèmes d'éclairage de la tour ont 
un rendement boiteux qui ne facili­
te pas le travail du personnel opéra­
tionnel. Les procédures d'exploita­
tion ont besoin d'une mise à jour 
sérieuse... De nombreuses pannes 
des équipements ont été signalées à 
la gestion. » 

Le syndicat révèle la teneur d'un 
rapport interne des services de con­
trôle qui, cet hiver, soulignait des 
déficiences sérieuses dans le systè­
me de radar R A M P ( Radar Moder­
nisation Prograin ) . Ainsi, le radar 
primaire est inexistant et le radar 
secondaire est intermittent dans un 
rayon de deux milles de l'aéroport. 
Parfois, l'information sur le plan de 
vol est inexistante. 

« La gestion du ministère des 
Transports est carrément insoucian­
te et impotente, car elle ne fait pas 
tous les efforts pour garantir un ser­
vice de radar de haute qualité ou, 
faute de mieux, un service radar 
handicapé mais sûr, en dotant son 
personnel de procédures pour les 
guider en conséquence. » 

Le document note des pannes ré­
pétitives de tout le système NFDPS 
( Système national de traitement 
des données de vol ) et du système 
OIDS ( Système d'affichage de ren­
seignements d'exploitation ) . À ce 
propos, le syndical affirme : « Trop 
souvent, le contrôleur opérationnel 
est privé de l'information requise 
pour une bonne prestation de servi­
ces et se voit dans l'impossibilité de 
fournir aux pilotes les renseigne­
ments essentiels de vol » . 

Joint hier, Roger Buisson, direc­
teur régional du service de la circu­
lation aérienne pour le Québec, a 
reconnu qu'il y avait certaines lacu­
nes dans l'équipement. Mais, affir-
me-t-il, ces problèmes n'affectent 
en rien la sécurité. 

« Certains équipements sont 
neufs et ne donnent pas encore leur 
plein rendement, dit-il. D'autres 
sont plus vieux et réclament plus 
d'entretien. On corrige les systèmes 
déficients : des choses peuvent être 
améliorées, mais il n'y a pas de si­
tuation d'urgence. 

« Nous avons rencontré l'associa­
tion des contrôleurs : le syndicat est 
d'accord avec nous pour dire qu i» 
n'y a pas de problèmes de sécurité. 
On a établi une marche à suivre. » 

M . Buisson souligne qu'il y a très 
peu d'incidents relies au contrôle 
du trafic aérien, comme deux 
avions qui se suivent de t r o p p r è s ; 

18 incidents en 1994, deux seule­
ment en 1995. Cependant, il semble 
qu'il y ait beaucoup plus d'inci­
dents non reliés au contrôle du tra­
fic, selon d'autres documents. 

Chez vous, les ordures ! 
Le Service de la propreté de Mon­
tréal ne rigole pas avec ceux qui 
déposent leurs ordures ménagères 
où c'est interdit. 

La Presse publiait hier la lettre de 
Marie-Josée Roy, qui se plaignait 
d'avoir écopé une amende pour 
avoir « jeté quelques papiers dans 
une poubelle de la rue Beaubien » . 
L'inspecteur John Saunders a ex­
pliqué que dans un des sacs em­
plissant le panier à ordures, on a 

retrouvé une enveloppe adressée à 
M m e Roy, « preuve » que les sacs 
étaient les siens. La contravention a 
donc été envoyée à l'adresse de 
M m e Roy. 

La procédure est courante, affir­
me M . Saunders, et ce genre d'in­
fraction, commun il y a quelques 
années, connaît une recrudescence 
que la Vil le tente actuellement de 
refréner. 
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Le 23 juin 1996. à l'occasion de son 50e anniversaire (1946-
1996). une invitation est lancée à tous ceux et toutes celles qui y 
ont travaille en animation depuis 1975. 
On vous promet une journée epoustouflante! 

Bienvenue à. tous! 
Vous profitez du service de restauration sur place ou vous 

apportez de quoi pique-niquer 
Prière de confirmer votre présence. 
Téléphone: (514) 883-2271 Télécopieur (514) 883-0419 
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Incendies : inquiétude 
face aux compressions 
envisagées par la Ville 
MARC THIB0DLAU 

Le Rassemblement des citoyens de Montréal ( RCM ) 
s'inquiète des « rumeurs récurrentes » relatives aux 
compressions projetées par l'administration Bourque 
au Service de prévention des incendies do Montréal et 
estime que l'heure est désormais venue de mettre car­
tes sur table. 

« La Ville fait preuve d'un manque de transparence 
flagrant dans ce dossier et ça devient inquiétant, affir­
me la porte-parole du R C M , Thérèse Daviau. On est 
sur le point de sacrifier la sécurité de la population 
pour des considérations budgétaires. » 

Mme Daviau soutient, à l'instar de l'Association des 
pompiers de Montréal, que l'administration municipa­
le s'apprêterait à sabrer plus de 20 millions au cours 
des trois prochaines années au SPIM, en éliminant du 
même coup près de 250 postes permanents de pom­
piers. 

Le conseiller municipal responsable du dossier ati 
comité exécutif de la Ville, Germain Piègent — qui n'a 
pas répondu aux appels de La Presse — affirmait ce­
pendant la semaine dernière que de telles projections 
ne sont pas fondées, puisque l'étude de restructuration 
du SPIM qui est en cours ne devrait être terminée qu'a 
la mi-juillet. 

Une affirmation à laquelle ne souscrit pas Mme Da­
viau. « L'étude est déjà terminée, affirme-t-elle, et il 
est grand temps d'en dévoiler les conclusions. Si la 
Ville entend couper au niveau du SPIM, elle doit dé­
montrer, statistiques à l'appui, que la sécurité des ci­
toyens ne sera pas affectée. » 

La porte-parole du R C M participait hier soir I une 
manifestation devant le poste 26, au 2151, avenue 
Mont-Royal Est, qui serait, dit-elle, voué à la fermetu­
re dans le cadre de la restructuration. 

Plusieurs citoyens étaient également présents .» cette 
occasion afin d'exprimer leur grogne face aux fermetu­
res envisagées. Selon Mme Daviau, certains d'entre 
eux sont déjà confrontés a des hausses de primes d'as­
surances en raison de l'incertitude entourant l'avenir 
du SPIM. 

: 

http://VNnrVw.drummond.com
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Accusé d'avoir transmis sciemment le virus du sida 
YVES BOISVERT 

Quelques mois avant d'infecter vo­
lontairement son compagnon avec 
le virus du sida, M . B. avait attaqué 
à coups de couteau un autre hom­
me qu'il avait ramené chez lui. 
Condamné pour voies de fait gra­
ves le 18 avril 1995, M . B. a bénéfi­
cié de la clémence du ministère pu­
blic et a obtenu un sursis de peine, 
précisément parce qu'il est sidéen. 

M . B., 29 ans, est maintenant 
dans une phase avancée du sida. Il 
a comparu le 29 mai 1996 au palais 
de justice de Montréal, où il a été 
accusé d'avoir transmis le sida à 
son ex-compagnon. 

Comme le crime de contamina­
tion par le VIH n'existe pas, la 
Couronne ( John-Denis Gerols ) 
n'a pas couru de risque : on l'a ac­
cusé de cinq crimes différents pour 
les mêmes gestes. Il est accusé de 
négligence criminelle causant des 
lésions corporelles en ayant eu des 
relations anales avec sa victime, 
tout se sachant sidéen ; de voies de 
fait graves ; d'agression sexuelle 
( la victime n'aurait pas consenti 
aux relations sexuelles si elle avait 
su son partenaire infecté ) ; et fina­
lement, de « nuisance publique » 
ayant mis la vie en danger et de 
« nuisance publique » ayant causé 
des lésions physiques. 

Ce type d'accusation est fort inu­

sité, mais pas inédit au Canada. Un 
homme a été condamné à 11 ans de 
prison pour avoir sciemment infec­
té deux femmes à Terre-Neuve, en 
1991. La Cour suprême a confirmé 
cette peine en 1994. 

Une ordonnance interdisant de 
nommer l'accusé a été émise dès sa 
comparution. Hier, le quotidien The 
Gazette a tenté sans succès de la fai­
re abroger. Dans le cas présent, M . 
B. avait rencontré son compagnon à 
l'hiver 1995. Le compagnon, âgé de 
40 ans, a passé un test de dépistage 
du VIH et a obtenu avec soulage­
ment un résultat négatif le 10 fé­
vrier 1995. Dès le 11 février, il 
avait sa première relation sexuelle 

avec M . B., qui l'infectait, pense-t­
on. En effet, selon Benoit Frégeau, 
du Centre des gais et lesbiennes de 
Montréal, M . B. faisait semblant de 
mettre un condom. 

« La victime consentait à des re­
lations sexuelles, mais elle croyait 
que ces relations étaient proté­
gées » , dit M . Frégeau, qui soutient 
la victime. 

« La mentalité de l'accusé, je 
pense, c'était : je ne serai pas tout 
seul à mourir » , dit M . Frégeau. 

La relation a duré du 11 février 
au mois de septembre 1995. La vic­
time a aperçu par hasard chez M . B. 
des boîtes de médicaments, en par­
ticulier de l'AZT. Il s'est renseigné 
et a compris que son partenaire 

avait le sida. Il a laissé M . B. et, le 
7 décembre, il a su qu'il était séro­
positif. 

« Il essaie de digérer sa sentence 
médicale » , dit M . Frégeau. « Ce 
n'est pas la première fois que ça ar­
rive, mais c'est la première fois au 
Québec qu'une victime décide d'en 
parler. Il veut inciter les gens à être 
prudents et les sensibiliser de cette 
façon » , explique-t-il. 

Hier, date prévue pour la com­
munication de la preuve. M e Marc 
David, l'avocat de M . B., a fait sa­
voir que son client ne pouvait pas 
être présent pour des raisons médi­
cales. Les avocats reviendront en 
cour le 4 juillet pour connaître la 
date de l'enquête préliminaire. 

Face aux compressions, l'Hôtel-Dieu choisit d'abolir 60 postes 
MARIE-FRANCE LÉGER 

L'Hôtel-Dieu de Montréal a choisi 
d'abolir l'équivalent de 60 postes à 
temps complet pour faire face aux 
compressions de 4,3 millions pour 
l'année 1996-1997. 

Dans un premier temps, la direc­
tion voulait proposer à ses em­
ployés une diminution du nombre 

de journées maladie, de neuf à cinq 
jours, mais a vite reculé devant la 
fin de non-recevoir des syndicats. 

« On était prêts à renégocier les 
avantages sociaux des employés, 
mais on n'a pas insisté quand on a 
vu la réaction des syndicats » , a 
souligné le directeur, Michel Lari-
vière. On se rappellera que la di­
r e c t i o n de l'hôpital Notre-Dame a 

dû battre en retraite il y a quelques 
jours en tentant d'imposer des con­
gés forcés et une réduction de salai­
re à ses employés. 

La régie régionale de Montréal a 
demandé.à l'Hôtel-Dieu un effort 
financier de 1,7 million. Mais, avec 
les hausses de dépenses engen­
drées notamment par les augmen­
tations salariales, le redressement 

budgétaire exigé se situe à 4,3 mil­
lions. 

Depuis un an et demi, l'Hôtel-
Dieu ne comblait plus les postes 
vacants en prévision d'éventuelles 
compressions. Tous les employés 
permanents vont continuer à tra­
vailler sur des unités, de dire M . 
Larivière, mais le personnel occa­
sionnel sera touché. 

Les employés ont été consultés 
depuis une dizaine de jours sur le 
plan de compressions. La proposi­
tion sera acheminée au prochain 
conseil d'administration du 25 
juin. On y discutera également de 
la fermeture de lits en psychiatrie 
et en chirurgie. Les syndiqués vou­
laient étudier davantage les propo­
sitions avant de faire des commen­
taires. 

M a r c h é 
i n t e r n a t i o n a l 

Une production de la Cité des arts et 
des nouvelles technologies de Montréal 

M.I.M. 96 
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UN ÉVÉNEMENT INCONTOURNABLE POUR L'INDUSTRIE DU MULTIMEDIA 
ET POUR LES PASSIONNÉS DES NOUVELLES TECHNOLOGIES DE L*INFORMATION ! 

Du jeudi 27 juin au samedi 29 juin 1996 
à la Place Bonaventure. Info: (514) 849-1612 
• Le Salon des Exposants, avec ses 200 entreprises 
• Les conférences internationales, avec les Rencontres économiques, culturelles 

et technologiques du M.I.M. 
• La Compétition des CD-ROMs, des Sites Web et des Logiciels Multimédia 
• Les grands déjeuners-causeries du M.I.M. 1996 
• Les rencontres industrielles et institutionnelles Franco-québécoises sur les 

autoroutes de l'information 
• Le Carrefour de la création multimédia 

S A L O N D E S E X P O S A N T S 

C O N F E R E N C E S E V E N E M E N T S S P E C I A U X 
LES CONFÉRENCES INTERNATIONALES, AVEC LES 
RENCONTRES ÉCONOMIQUES, CULTURELLES ET 
TECHNOLOGIQUES DU M.I.M. 

• Des plénières, des ateliers et des études de cas pour traiter 
notamment des enjeux économiques et culturels de la nouvelle 
industrie du multimédia à l'échelle planétaire. 

• Des conférenciers dt prestige : Micheline Lespérance-Labelle, 
Québécor 0IL Multimédia • Philippe Guttiéres Lasry, E.M.M.E. 
Interactive (France) • Richard Prytula, Technocap • Douglas 
Varchol, Writers Guild of America-West (U.S.A.) • Pierre Rinfret, 
Alis Technologies • Serge Hiret ce Figaro (Paris) • Stuart J . 
Halperin, Hollywood Online (U.S.A.) • Françoise Lombard, Réunion 
des Musées nationaux (Paris) • Lyle Griffin, InterGO (U.S.A.) 
• Sénateur Pierre Laffite, Sophia-Antipolis (Nice) • Jean-Michel 
Arnold, Conseil international du cinéma, de (a télévision et de la 
communication audiovisuelle de l'UNESCO • Serge Carrier, Groupe 
Micro-Intel • Marcel Choquette. Téléfilm Canada • Claude Schiffman, 
Centre national de la cinématographie (Paris) • Karim Benikhief, 
Centre de recherche en droit public • Pierre Oudart, Délégation 
générale de la langue française (Paris) • Andrée Beaulieu-Green, 
Icari • Bruno de Sa Moreira, Flammarion • Florent Darrault, France 

LES GRANDS DÉJEUNERS-CAUSERIES DU MJ .M. 1996, 
à l'Hôtel Hilton Bonaventure, Salle de bal 
• Jeudi 27 juin, 12 h 30: M. Guy Crevier. Président 

Vidéotron Communications. 
• Vendredi 28 juin, 12 h 30: Mme Louise Beaudoin, 

ministre de la Culture et des Communications. 
• Samedi 29 juin, 12 h 30: M. Camille Gagnon, président. 

Groupe-conseil Innovitech, et M. Stéphane Le Bouyonnec, 
vice-président et directeur général Groupe-conseil Innovitech. 

QUELQUES-UNS DES ÉVÉNEMENTS SPÉCIAUX 
• Jeudi 27 juin, 11 h 00: Conférence de M. Pierre Lampron, 

Président, S0DEC. 
• Vendredi 28 juin, 14 h 00: Conférence spéciale de M. Pierre 

Lévy, philosophe, chercheur et professeur (France). 
• Vendredi 28 juin, 19 h 30: Soirée de gala et remise de 

trophées, sous la présidence d'honneur de M. Erik Péladeau. 
Président. Québécor Multimédia. 

• Samedi 29 juin, 9 h: Conférence Cossette Interactif. 
• Samedi 29 juin, 11 h: Conférence spéciale INET 96, 

i par M. Jean-Claude Guédon. v. y 
Cinéma Multimédia (Paris) • Jean-Pascal Lion, Médialinx Interactif 
• Jean Laporte, Apple Canada • Danny Bergeron, Big Bang Images • David Allison. The Smithsonian Institution (U.S.A.) 
• Goery Delacôte, Exploratorium (San Francisco) • John Porter, Voyager (U.S.A.) • Eric Franchi, avocat • Denis Fortier, Infogrames 
Entertainment (France) • Mike Starck, Forte Technologies (U.S.A.) • Gilbert Ouellette, Multimédialog • Mark Eckes. Polyglot International 
(U.S.A.) • Marcel Cloutier, M.R.I. • Louis Landreville. F.I.M. • Pierre Roy. Réseaux Premier Choix • Olivier Martinerie, Grolier Interactive 
Europe Online (Paris) • Neil Randall. Université de Waterloo • Alex Navarre, BFDRQ • Jean-Pierre Oalbera, Ministère de la Culture (Paris) 
• Andrée Gosselin 0'Meara. Kodak Canada • Alison Bindner. Rogers Communications, etc. 

Thèmes abordés: Multimédia: grands marchés et alliances stratégiques • Multimédia: financement et occasions d'affaires • Cinéma, 
télévision et multimédia • Édition et multimédia • Publicité, marketing et commerce multimédia • Loisirs, musique, jeux et multimédia • 
Multimédia, Internet et réseaux en ligne • Éducation, formation et multimédia • Musées et multimédia • ' 

Horaires des conférences (Place Bonaventure, Mezzanine Sud) : 
• Jeudi 27 juin : De 9 h à 18 h • Vendredi 28 juin : De 9 h à 18 h • Samedi 29 juin: De 9 h à 17 h 

Carrefour de la création multimédia, au Café électronique, le samedi 29 juin, de 10 h à 18 h. Avec: • Phil Sanders (New York) 
• John Porter. Voyager (U.S.A.) • Jim Felter (Vancouver) • Denis Martineau, Les Productions Zone • Emest Godin, Les Productions 
Pandore • Isabelle Choimere. Corps Indice • Nils Aziosmanoff, Art 3000 (France) • Jean-Paul Thomin, Avalon Multimédia • Dominique 
Besson. Les Musicographies (France) • Ellen Sandor (U.S.A.) • Barbara Ulrich, Projet Mercure • Catherine Ikam et Louis Fléri, Portraits 
virtuels (Pari;) • Mvchel Lemieux • Louise Poissant, GRAM • François Teasdale/Raymond Carpentier, Vasco 

Pour vous inscrire ou obtenir le programme complet des conférences, voir le formulaire ci-dessous. 

Visitez notre site Web: http:/ /cite.artech.org/mim 
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P i * . GxJt portai 

T y p h o n * .TettcopWuf. 

I m*U 

JE DÉSIRE 0 B T F N I R LE par télécopier D 
PROGRAMME C O M P L E T par courrier 

MODE DE PAIEMENT 

O O J o i i * un chèque UbtUe 
«u nom dt U) Cité àa% a t s . 

Q f Jrtunr* moi l t cNèqut 
ftutvra p*r U) poitf. 

• Ma*t»ftard • Viv. 

TARIFS • CONFÉRENCES 
CONFÉRENCES - Place 
Forfait 3 jours 400 S 
C o m p t a i l# Selon, trois 
journées de conferencei. 
le Carrefour de La création. 
Un ectrytiet tpeoau» * 
trois dejeunm causeries. 

Fort/ étudiant : 2001 
(Ha co'NpnW mm M» 
< P — cmaarm) 

BonjvenUir* - Meuanlnt Sud 
Forfait 1 Jour ISO S 
Corwprtnd la Selon. u*a 
Journée de conférence» 
et un déjeuner-causerie. 

Tarif ttuâiont fi$ 
(Ha comprend pat NT 
déjeuner coûtant) 

Déjeuner causerie: SOS 

Carrefour de la 
création multimédia -
Samedi 29 Juin -
lOhalth 40 S 
Comorend les conférence* 
du Carrefour au Café 
électronique de Montréal 
et rentrée a re>position 
iTteees du futur. 

Date S^necuT 

du détenteur de La carte 

OFFRE SPÉCIALE AUX LECTEURS OE LA PRESSE 
Réduction sur lt billet d'entrée du Salon des Exposants 

MARCHÉ INTERNATIONAL MULTIMEDIA, Place Bonaventure, Hall Est 

• OFFRE SPÉCIALE SALON SEULEMENT 17.09$ 

• 

Le Salon des Ex posants, avec ses 200 entreprises : 
distributeurs d'équipements techniques, producteurs et distnbuteurs de C0-R0M. de COI 
et de vidéodisques interactifs, fournisseurs de services en ligne, concepteurs de sites 
Web, créateurs multimédia, représentants institutionnels, etc. 
(Le Salon sera ouvert au public le samedi 29 juin.) 

Quelques-unes des entreprises présentes : 

Québécor OIL 
Multimédia 
Vidéotron 
Communications 
Patrimoine Canadien 
Bell Canada 
Bureau Fédéral de 
Développement 
Régional (Québec) 
Ministère des 
Relations 
internationales 
du Québec 
et Agence pour 
la Coopération 
technique 
industrielle 
et économique 
(France) 

Alex Informatique 

Alis Technologies 
(Art) n Laboratory 
(USA) 
CEDROM-SNi 
Cossette 
Communications 
Editions Québec-
Amérique 
Globetrotter (Québec 
Téléphone) 
Groupe Micro-Intel 
Voyager(USA) 
Industrie Canada 
InterGO 
Communications (USA) 
IRCAM (France) 
Izone 
MédiaTechnologies 

Malofilm 
Communications 
Microfolie's (France) 
Ministère de la 
Culture et des 
Communications 
Ministère de la 
Culture (France) 
Famic 
Gallimard 
Public Technologies 
Edipix 
Gribouille (France) 
Invention Media 
Amplitude (France) 
Microserv 
MLink 

Québec Science 

Science Tech 

Opti Media 

Kairos Vision 
(France) 

Lambert IDégée 
Multimedia 

Périodica 
Multimédia 

Point Net 
Communication 

Sophia Antipolis 
(France) 

Total Net Canada 

Et beaucoup 
d'autres... 

Heures d'ouverture du Salon 
Jeudi 27 juin: 
Vendredi 28 juin; 
Samedi 29 juin: 

10 h à 18 h 
10 h à 18 h 
10 h à 17 h 

LANCEMENT DU M.I.M. AU CAFÉ ÉLECTRONIQUE, LE 3 JUIN 1996 

Mme Louise Beaudoin, ministre de la Culture et des Communications et ministre 
responsable de l'Autoroute de l'information, et (de gauche à droite) M. Martin Cauchon, 
secrétaire d'État, responsable du Bureau fédéral de développement régional (Québec), 
M. Hervé Fischer, co-président de la Cité des arts et technologies de Montréal et directeur 
général du Marché International Multimédia, et M. Sylvain Simard, ministre des Relations 
internationales et ministre responsable de la Francophonie. 

Le M.I.M. est organisé 11IICI 
avec la participation de: . Ulfc 

\ M U L T l M I O l » 

CENTRACCÈS 
PME 

MSS<?ENTER 

Vidéotron 3»fO •*• EST ••• 

Grv. 

C E S A M 
M A l O f l l M 

COMMUNICATIONS J U C M a t N M M * 

murovorv 

Dérogation générale du Québec à Pans Consulat général de France à Québec 

Le Devoir Elfe Productions Multimédias Communications Virtuelles 

RETOURNEZ D'ABORD CE FORMULAIRE PAR TÉLÉCOPIEUR 
FAX: (514) 879-8756 

CHÈQUES: FAIRE SUIVRE LE PAIEMENT 
A L'ADRESSE CI-DESSOUS. 

Marché International Multimédia 
Cité des arts et des nouvelles technologies de Montréal 

15, rue de la Commune Ouest Montréal, Québec H2Y 2C6 
TéL: (514) 849-1612 

http://cite.artech.org/mim
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Guerre 
des prix 
de l'essence 
Alors quIJltramar met en place la 
deuxième phase de sa nouvelle 
stratégie en vue de consolider ses 
parts de marché dans l'Est du Ca­
nada, sa décision d'offrir l'essence à 
la pompe la moins chère a provo­
qué une guerre de prix sur la Rive-
Sud où les automobilistes peuvent 
faire le plein à 48,9 cents le litre. 

À Montréal, le prix de l'essence 
ordinaire se situe entre 57,9 et 59,9 
cents le litre, tandis qu'à Laval, le 
prix affiché est de 55,9 à 56,9 cents 
le litre. 

La toute dernière guerre de prix, 
prévisible après l'annonce d'Ultra-
mar, annonce qui est perçue com­
me une déclaration de guerre aux 
détaillants indépendants, aurait été 
déclenchée par un détaillant indé­
pendant sur la Rive-Sud. 

Ultramar, la plus importante pé­
trolière au Québec avec 23 % du 
marché, ne vise pas les indépen­
dants mais veut consolider ses 
parts du marché, assure son porte-
parole M . Louis Forget. « Les gens 
veulent nous tester. S'ils veulent 
aller jusqu'au plancher, on va le 
faire. On ne veut pas commencer 
une guerre de prix, on veut juste 
s'assurer que personne n'est plus 
bas que nous. » 

Dans le cadre de la deuxième 
phase de son programme Valeur 
Plus, Ultramar a réduit l'écart de 
prix entre les essences Ordinaire, 
Plus et Suprême. Traditionnelle­
ment de cinq et de dix cents le litre 
dans l'industrie, l'écart chez Ultra­
mar passe à trois cents pour la Plus 
et à six cents pour la Suprême. 

PHOTO PIERRE McCANH LaPmsê 

Les automobilistes pouvaient faire le plein à 48,9 cents le litre 
hier, sur la Rive-Sud, à la station Ultramar du boulevard 
Taschereau, en face du Mail Carnaval. 

Les policiers visent 
les gangs de rue 
MATHIEU PERREAULT 

Devant la croissance soutenue de la criminalité juvénile, le 
Service de police de la C U M fera de la lutte contre les 
gangs de rue une « priorité organisationnelle » des cinq 
prochaines années. 

« Jusqu'à maintenant, nous 
avons utilisé des programmes lo­
caux de répression et de prévention 
pour contrer les gangs de rue » , ex­
plique Pierre Sangollo, directeur 
adjoint au SPCUM. « Notre appro­
che t a c t i q u e a eu de bons résultats, 
mais le phénomène progresse tou­
jours. Une action plus large s'impo­
se. » 

Ainsi, les opérations à court ou 
moyen terme, comme la surveillan­
ce de la rentrée scolaire ou des 
points chauds, se doubleront d'un 
volet théorique et d'activités com­
munautaires plus ambitieuses. 

Un groupe d'universitaires fera 
le pont entre la recherche et le ter­
rain, alors qu'une analyse socio-
économique et démographique 
permettra de prévoir les quartiers à 
problème. D'autres comités effec­
tueront la liaison avec le monde 
des affaires, la population, les ad­
ministrations municipales ainsi 
que les services policiers des villes 
plus éloignées. 

Mercredi, le conseil de la CUM a 
donné son aval au projet du 
SPCUM, qui prévoit la mise sur 
pied de sept équipes de travail re­
liées entre elles par un comité di­
recteur. « D'ici septembre, nous al­
lons définir à fond le mandat de 
chaque comité et les fonds néces­

saires, indique M . Sangollo. J'esti­
me que Québec devrait contribuer, 
car nos travaux pourront s'appli­
quer ailleurs en province. » 

Le directeur adjoint compte éga­
lement approcher des citoyens cor­
poratifs. « Les jeunes sont leurs 
employés de demain. Ils pourraient 
financer des clubs sportifs ou des 
centres communautaires, pour oc­
cuper les écoliers après les cours. » 

D'autre part, les comités de liai­
son sont appelés à jouer un rôle 
important. « Si des délinquants 
font des graffiti ou cassent des ar­
bres, il faut que la ville concernée 
répare le tout rapidement. À un au­
tre niveau, des contacts avec les 
services de police de Toronto et 
d'Ottawa aideront à démanteler 
des réseaux racistes ou de prostitu­
tion juvénile. » 

Depuis 1985, le nombre de 
gangs de rue est passé de trois à 59 
dans la métropole, leur effectif at­
teignant au moins 1300 jeunes à la 
fin de l'année dernière. Les quar­
tiers les plus touchés se situent au 
nord de l'île. De 30 à 40 policiers 
de quartier sont affectés à la crimi­
nalité juvénile, alors qu'une ving­
taine d'enquêteurs de la section 
antigang s'occupent des trafics de 
drogues fortes et des crimes graves. 

cm AVIS PUBLIC Canada 
Avis public CRTC 1996-78. Le CRTC a été saisi de la demande suivante : 1. À TRA­
VERS LE CANADA. Demande présentée par LES COMMUNICATIONS PAR SA­
TELLITE CANADIEN INC. (la Cancom). en vue de.modifier la licence de l'entreprise 
à voies multiples de distribution (relais) de service de télévision et de radio par 
l'ajout du canal des débats de l'Assemblée Nationale dans la liste des signaux 
qu'elle est autorisée à distribuer. Les Communications par satellite canadien Inc. (la 
Cancom) prévoit charger à ses affiliés le coût moyen suivant par abonné par mois 
pour la distribution de ce signal : Classe I — 0.15$ ; Classe II 2 000 ou plus abon­
nés — 0.15$ ; Classe II moins de 2 000 abonnés — 0.20$ et Partie III — 0.25$. 
EXAMEN DE LA DEMANDE : 10 e étage. 50 o.. ch. Burnhamthorpe. Mississauga 
(Ont.). Le texte complet de cette demande est disponible en communiquant avec la 
salle d'examen du CRTC à Hull. (819) 997-2429 ; et au bureau du CRTC à Mont­
réal : (514) 283-6607. Les interventions écrites doivent parvenir au Secrétaire géné­
ral. CRTC. Ottawa (Ont.) K1A 0N2 et preuve qu'une copie conforme a été envoyée 
au requérant le ou avant le 17 juillet 1996. Pour de plus amples renseignements 
sur le processus d'intervention, communiquez avec les Affaires publiques du CRTC 
à Hull au (819) 997-0313, téléc. (819) 994-0218. ATS (819) 994-0423. 

1*1 Conseil de (a radiodiffusion et des Canadian Radio-television and 
télécommunications canadiennes Télécommunications Commission 

Une occasion en or 
Ensemble en or 14 carats de notre superbe collection Splendoro. 

De haut en bas: bracelet à maillons marins 179 $, 

collier à maillons en rosettes 379 $ et bracelet assorti 269 $, 

collier à motifs chevronné 329 $ et bracelet assorti 229 S, 

boucles d'oreilles "noeud" 129 $. 

BIRKS 
JOAILLIERS DEPUIS 1879 

1240. SQUARE PHîUIPS 397-2511 • FAIRVtÉW POINTÉ-OAIRE • CENTRE R0CKLAND 

CARREE(XJR LAVAL • MAIL CHAMPLA1N • PROMENADES ST BRUNO 

i 
• 

I 
• 

• 

• 

VERSANT ST-SAUVEUR 
1 1 , CHEMIN DU 
LAC-MILIETTE 

SAINT-SAUVEUR l i r a i ? 

PLACE DU QUARTIER 
5870, BOUL LAURIER 

SAINT-HYACINTHE 

Heures d'ouverture 
Lun.-mer.: 10 h-18 h 
Jeu.-ven.: 10 h-21 h 
Sam.: 9 h-17 h 
Dint.: 12 h-17 h 

Autoroute Jean-L«»age(route 20) 

1 Le v i s r 

9 
COMPAREZ ET ECONOMISEZ JUSQU'A 50 % 

L'ENTREPOT 
Venez là où les occasions sont aussi 

célèbres que nos jeans, blousons et 
hauts. Venez là où c'est amusant 

d'économiser sur des fins de séries, 
des modèles uniques et des jeans 

Levi's® tellement peu 
imparfaits que vous devrez 

chercher longtemps avant de 
trouver la différence. 
L'Entrepôt Levi's, c'est plus 
de choix et plus de service 
pour beaucoup moins. 

fantorama 
L'ENTREPÔT 

VENEZ VISITER LE PLUS GRAND CENTRE DE JEANS 
AU CANADA AVEC SA VARIÉTÉ DE JEANS ET DES VÊTEMENTS 

POUR LA FAMILLE OFFERTS À DES PRIX D'ENTREPÔT. 

| 
O Ohaiwurctma 

W f c L'ENTREPÔT 
Un grand choix de chaussures pour toute la famille: 

SOULIERS POUR ENFANTS, CHAUSSURES D'ATHLÉTISME, BOTTES WESTERN, 
BOTTES DE CONSTRUCTION ET BEAUCOUP PLUS, OFFERTS À 

Nous avons des 

marques populaires 

telles que 

DR. MARTENS, SIMPLE, B0KS DE REEB0K, AER0S0LES, HUSH PUPPIES, W0LVERINE, 
CONVERSERSE, DEER STAG, ECC0, STEVE MADDEN, BOULET, MERREL. 

De rabais 
du prix 
suggéré 

• 

Si 

• 

• 

I 
î 

« 
i 

M 
9 

I 

* 

ABONNES! REGARDEZ, Voici les chanceux d'aujourd'hui : 

\ 

C'EST PEUT-ETRE VOUS! 
Vous êtes abonnés à La Presse? Fantastique! 

En p l u s d e b i e n v o u s in fo rmer La Presse v o u s offre 
• 

l a c h a n c e d e je ter u n r e g a r d p a s s i o n n a n t sur l 'h istoire 

d ' u n événement ex t rao rd ina i re a v e c la vidéocassette 

100 ans de gloire olympique p a r l 'auteur, p r o d u c t e u r 

e t réalisateur B u d G r e e n s p a n , u n e va leur d e 29 ,95 $ . 

Abonnez-vous et vous pourriez être 
aussi parmi les chanceux du jour. 

Mme Cyr do Grand-Mère 
M . Létourneau de Sherbrooke 
M . Girard de Brownsburg 
Mme Charrer de Montréal 
M . Tremblay de Blamville 
M . Fournier de L'Epiphanie 
M . Ve.lieux de Ville Mont-Royal 
M . Jardon de Prévost 
M m e Leclerc de Montréa l -Nord 
Mme Verdon de Longueuil 
M . Poitevin de Montréal 
M . TaiHefer de Vimont 
M m e Morier de Saint-Basile-le-Grand 
Mme Adam de Sainte-Julie 
M. Daigneault de Mercier 

no 2 0 1 5 0 8 C 0 4 
no 2 0 1 5 5 7 1 0 1 
no 2 1 0 5 4 2 G 0 3 
no 2 1 0 5 8 0 C 1 0 
no 2 1 0 7 0 1 T 1 1 
no 2 1 0 7 0 8 F 0 8 
no 2 1 0 8 8 7 V 0 7 
no 2 1 0 9 1 5 J 0 5 
no 2 1 1 9 0 0 1 0 1 
no 2 2 4 4 8 2 V 0 2 
no 2 2 8 5 9 4 P 0 0 
no 2 3 9 0 6 3 T 0 2 
no 2 8 6 7 0 6 M 0 0 
no 2 8 6 8 5 1 A 0 0 
no 2 9 9 0 9 6 D O 2 

M A i o r i m 
V I D I O 

Jusqu 'au 22 juin, nous publ ierons quo t id iennement les 
noms d e 15 gagnan ts abonnés à La Presse qui mériteront 
automat iquement cet te magn i f ique vidéocassette. 

La valeur totale des prix oferts est de 2 246 25 $ Les règlements du concoure sont 
disponibles a L a Prêtât. L t t gagnants devront répondre a une queston d'habiie'.ô 
mathématique pour monter leur prix. Prévoir un délai do trois semaines pour ta 
réception du prix 

V730SH4 
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Part s de 

E X P R E S S 

Le virtuel Musée 
des beaux-arts 
de Montréal 
• Après tant d 'autres, notre Mu­
sée des beaux-a r t s possède 
maintenant son propre site Web . 
Inauguré cette semaine, le site, 
conçu par Socom, propose des 
informations ponctuel les sur la 
programmation de la semaine, 
les exposi t ions en cours et à ve­
nir et que lques repères histori­
ques sur le Musée . La visite n e 
serait pas complète sans un saut 
à la bout ique où le visiteur peut 
se procurer des affiches, livres et 
autres produi ts en les comman­
dant directement par Internet. 

h t tp : / /www.mbam.qc .ca 

Le mystère Magritte 
• S'il avait p u voir le tout nou­
veau cédérom sur sa vie et son 
oeuvre, le pe in t re surréaliste 
belge René Magri t te aurait sûre­
ment été ravi : le produi t q u e 
Charly Herscovici a mis u n mois 
à réaliser est un pur délice. En 
plus de réunir tous les ingré­
dients pour satisfaire le p l u s fer­
vent des admirateurs , cet ouvra­
ge réunit l ' humour singulier et 
la poésie d u peintre. Six chapi­
tres nous font découvrir le maî­
tre : son enfance, ses oeuvres 
aussi bien que le du r métier 
d'être surréaliste. On parle d e 
ses objets fétiches comme la 
pipe, la pomme, les nuages . Le 
tout est finement entrecoupé 
d 'entrevues télévisées, de clips, 
de dessins, d 'extrai ts de lettres 
et, bien sûr, des reproductions 
d e p lus de 350 tableaux. Il faut 
compter au moins sept heures 
p o u r pa rcour i r ce c é d é r o m 
construit en labyrinthe, affirme 
l 'auteur. 

Marie-Andrée Amiot 
(amiot@total.net) 

INET 9 6 en son 
et image 
• SRC Radio AM se lance tête 
première dans Internet et de ­
vient la première radio bi l ingue 
à diffuser en direct exclusive­
ment sur Internet. Radio Inet 96 
sera en ondes pendant toute la 
durée de la conférence depuis le 
Palais des congrès de Montréal, 
sur la section spéciale Inet 96 d u 
site Web d e Bell, un partenaire 
dans l 'aventure avec Téléglobe. 
La programmation régulière sera 
diffusée tous les jours en direct 
de 9 heures à 17 heures, en fran­
çais durant les heures paires et 
en anglais durant les heures im­
paires. Les émissions seront re­
diffusées entre 17 heures et 9 
heures. Pour se brancher sur Ra­
dio Inet 96, il vous suffit de télé­
charger gratui tement l 'applica­
tion RealAudio 2.0 ( format IBM 
ou Macintosh ) d i sponib le sur le 
site Web. 

h t tp : / /www.bel l . ca / ine t96 

Les débats de 
l'Assemblée nationale 
sur le Web 
• L 'Assemblée na t iona le d u 
Q u é b e c ( w w w . a s s n a t . q c . c a ) 
entre aussi d e pla in-pied dans 
Internet e n devenant l 'un des 
seuls sites au m o n d e à diffuser 
p resque e n direct, d 'heure en 
heure, la transcription des tra­
vaux parlementaires , soit envi­
ron une heu re après les débats 
faits en Chambre . En termes de 
volume, cela représente que lque 
328 pages d ' information de base 
sur l 'Assemblée nationale, et 
jusqu 'à 400 pages par jour dans 
les pér iodes de pointe pour les 
documents parlementaires . Neuf 
jours p lus tôt, le Sénat français 
avait pris la même initiative en 
diffusant le compte rendu inté­
gral de ses débats sur Internet 
( www.senat . f r ). 

des 

Depuis un mois, 
pas moins de 
sept fabricants 
ont présenté plus 
de 35 modèles 
de blocs-notes. 

pour 
compliquer la vie 
de plus d'un 
acheteur. 

sous bras 
MARIE-ANDREE AMIOT 
(amiot@total.net) 

« M 
e s -
d a ­
m e s 
e t 
me 
ssie 
u r s , 

b ienvenue à bo rd d u vol 1228 à 
dest inat ion de N e w York. Afin d e 
n e pas nui re aux opérat ions de dé ­
collage, nous vous pr ions d e vous 
abstenir d 'uti l iser vos ordinateurs 
portatifs. » 

Quelle société évoluée ! Il n'y a 
p a s si longtemps, on demandai t 
aux passagers d 'é te indre leur ciga­
rette et d e boucler leur ceinture. 
Maintenant , on les somme d' inter­
rompre leur travail afin d e ne pas 
mêler micro-ondes et s ignaux ve­
nant de la cabine de pi lo tage. 

Est-il vraiment nécessaire d e 
rappeler aux gens d 'é te indre leur 
ordinateur portatif ? Un rap ide tour 
d u cockpit confirme qu ' au moins 
u n e dizaine de personnes n ' a t ten­
dent que le signal d u pilote pour se 
remettre à pi lonner . Singulier mon­
de que celui de l'efficacité. Mais , 
tinte is money, et si les moyens tech­
nologiques le permettent , mieux 
vaut en profiter. 

Qu ' en est-il de ces fameux porta­
tifs ? Depuis leur introduction, les 
blocs-notes ont acquis u n e part 
croissante du marché des ord ina­
teurs . D'appareils lourdauds et p e u 
performants qu ' i ls étaient, o n a au­
jourd 'hu i des produi ts polyvalents 
qui permettent à l 'usager d e tra­
vailler avec autant d'efficacité qu ' à 
part i r de son ordinateur de table. 

Grâce aux écrans offrant d e s ima­
ges nettes et précises, aux proces­
seurs qui sont tout aussi pu issan ts 

q u e ceux des ordinateurs d e table, 
aux prix qu i ont baissé, ainsi qu ' à 
tous les pér iphér iques qu ' on peut 
ajouter pour les propulser à un n i ­
veau mul t imédia , les portatifs se 
vendent mieux q u e jamais . 

Des airs de famille 
Compaq, Toshiba, IBM, NEC, 

AST, Hewlet t-Packard et Apple se 
livrent batai l le . L'acheteur, qui doit 
encore s 'a t tendre à débourser entre 
30 et 50 % de p lus que pour un or­
dinateur d e table, se trouve devant 
u n choix assez a rdu : à part que l ­
ques détails qu i peuvent paraître 
insignifiants, les fabricants propo­
sent des p rodui t s à peu près sem­
blables dont les prix ont d e s airs de 
famille : les modèles bas d e gamme 
coûtent entre 3000 $ et 3500 $ et 
les modèles haute performance 
soutireront 6000 S et p lus d u porte­
feuille. Les modèles les p l u s com­

plets coûtent ent re 10 0 0 0 $ et 
12 000 $! La mobi l i té a u n prix. 

Le pr in temps est l ' époque où 
les fabricants proposent le p lus 
d e nouveaux modèles et 1996 n e 
fait pas exception. Depu is u n 
mois , pas m o i n s d e sept fabri­
cants ont présenté p l u s de 35 
modèles d e blocs-notes. Assez 
pour compl iquer la vie d e p lus 

d 'un acheteur . 
Cependan t , tout 

comme les ordina­
teurs d e table, les 
b l o c s - n o t e s d ' a u ­
j o u r d ' h u i compor ­
tent des caractéristi­
ques communes : 

• Un écran SVGA 
dont la d imens ion 
va d e 10,4 pouces à 
12,1 pouces et dont 
la matrice peut être 
pass ive ou active. La 
résolut ion d i sponi ­
ble est de 640 X 480 
j u s q u ' à 800 X 600 
dp i . 

• Un cho ix d e 
processeurs Intel d e 

Pent ium cadencé d e 100 à 130 
Mhz pour les PC et de 100 à 117 
MHz pour les produi t s Apple . 

• De la mémoire vive, 8 à 16 
Mo extensible à 64 Mo . 

• Un d i sque d u r d e 810 M o 
allant jusqu ' à 2 Go. 

• Un clavier d e la m ê m e taille 
q u ' u n modèle de table . 

• Un poids qu i va en décrois­
sant. C'est la caractéristique q u e 
les usagers préfèrent. 

D e s a j o u t s 
Les apparei ls mul t imédia peu­

vent être muni s , grâce à des fen­
tes PCMCIA, d ' un modem, d ' un 
lecteur de d i s q u e compact, d ' un 
d i sque dur addi t ionnel , d ' u n e 
pile supplémenta i re , d e haut-
par leurs in tégrés , d ' u n por t 
MIDI , etc. 

IBM a été le p remier à présen­
ter un bloc-notes aminci d e 1,2 p o 
d 'épaisseur n e pesant q u e 1,86 kg. 
Ce modèle n e comprend toutefois 
pas de lecteur de d isquet tes . Toshi­
ba et Hewlet t -Packard ont toutes 
deux riposté en introduisant aussi 
des produi ts ultra légers et ultra 
plats . Dans le premier cas, les sé­
ries Satellite, Portégé et Tecra pro­
posent des modè les à pr ix divers 
( 3599 $ à 7819 $ ) qui varient se­
lon les composantes . 

Compaq pour sa part, a lancé 
u n e toute nouvel le l igne, l 'Armada, 
don t un des deux modèles , le 1100, 
comporte peu d e fonctionnalités 
ma i s permet d e se brancher en ré­
seau, d 'uti l iser tous les logiciels 
voulus , est doté d e 8 Mo d e Ram et 
est cadencé à 100 MHz. À 3500 $, 
c'est le modèle le moins coûteux 
des blocs-notes Compaq . 

Vous faut-il le dernier Netscape ? 
M I C R O - R E P O N S E S 

André Bélanger 

Q — Récemment j'ai lancé Netscape et 
j'ai vu apparaître l'annonce suivante : 
« cette copie de Netscape expirera le 30 
juin 1996 à 00:000:03. Vous devez obte­
nir une version plus récente de Netsca­
pe. » îl s'agit ici de la version Netscape 
Navigator 2.0llb 7 (fr). Qu'est-ce que ça 
veut dire ? Est-ce que je dois maintenant 
acheter Netscape ou en télécharger une 
version plus récente ? 

Marcel Wolfe 

R — Netscape n 'a jamais dis t r ibué 
gratuitement son navigateur, sauf 
pour les é tudiants et les organisa­
t ions à but non lucratif. Elle le p rê ­

te pour évaluation pendan t 90 
jours , après quoi elle peut réclamer 
le paiement de son navigateur, cho­
se qu 'e l le n'a jamais fait à ma con­
naissance, d u moins pas auprès des 
particuliers. L'entreprise est d 'ail­
leurs mal placée pour le faire, pu i s ­
q u e Microsoft dis t r ibue gratui te­
m e n t s o n n a v i g a t e u r I n t e rne t 
Explorer. 

La pol i t ique de Netscape dans le 
cas de la version française est diffé­
rente, puisqu ' i l n 'y a pas d e pér io­
d e d 'évaluat ion. Vous devez abso­
lument l 'acheter si vous voulez 
vous en servir. Les vers ions bêta, 
comme celle que vous avez entre 
les mains , sont distr ibuées gratui te­
men t pour la s imple et bonne rai­
son qu 'el les ne sont pas encore au 
point . Avant de commercialiser 
leurs logiciels, les fabricants sou­
mettent donc leurs créat ions aux 
testeurs les p lus exigeants qu i 
soient : le grand publ ic . 

Maintenant que la version fran­
çaise 2.0 vient tout jus te d 'être 
commercialisée, vous n 'avez p a s 
d 'autre choix que d e télécharger 
u n e nouvelle version d e p u i s le site 
d e Netscape. 

Depuis que Microsoft s'est lancé 

dans la course aux navigateurs avec 
son Internet Explorer, il ne se pas ­
se pas un mois sans que les deux 
entreprises ne lancent de nouvelles 
versions bêta d e leurs navigateurs . 
Chaque nouvel le version est enri­
chie de nouvel les fonctionnalités, 
p lus belles, p lus spectaculaires, 
mais aussi toujours p lus lourdes. 
Un petit conseil : à moins que vous 
ne soyez d u genre impatient , atten­
dez la dis t r ibut ion des versions fi­
nales des logiciels avant de vous 
les procurer. Ces versions ont habi ­
tuellement moins de bogues et sont 
p l u s fonctionnelles. 

Cette histoire d e navigateurs pla­
ce d 'ai l leurs les fournisseurs dans 
l 'embarras, p u i s q u e Netscape ne les 
autorise pas à dis t r ibuer gratuite­
ment son navigateur, ce qui n'est 
pas le cas pour Microsoft, dont las 
poli t ique à cet égard est p lus l ibé­
rale. Histoire d e dépanne r leurs 
nouveaux clients, p lus ieurs four­
nisseurs dis t r ibuent pourtant gra­
tui tement des versions pér imées de 
Netscape ( 1 . 2 par exemple ) et ce, 
m ê m e s'ils n 'ont pas le droit de le 
faire. Incapables d e télécharger des 
nouvel les versions d e logiciels ou 
tout s implement très satisfaits de 

celle dont ils disposent , un bon 
nombre d 'usagers surfent encore et 
toujours avec ces vers ions ancien­
nes du navigateur et ne s'en tirent 
pas p lus mal. C'est une quest ion d e 
goût . 

Par ail leurs, Internet regorge d e 
partagiciels ( shareware ) et de gra­
tuiciels ( freeware ), qu ' i l vaut la 
pe ine d e découvrir . Les premiers 
sont prêtés temporai rement pour 
être évalués. Si vous les aimez, on 
vous invite sans contrainte à verser 
u n e somme habi tue l lement min ime 
à l 'auteur d u logiciel. O n est ime 
q u e près de 5 % des internautes 
respectent cette forme d e gent le-
man ' s agreement. Comme leur n o m 
l ' indique , les gratuiciels sont gra­
tui ts . Eudora, par exemple , dis t r i ­
b u e une version gratui te ( Light ) 
d e son logiciel et vend u n e version 
p lus performante ( Eudora Pro ) 
aux internautes aguerris . 

Vous avez des questions, des problèmes, des 
commentaires? Écrivez-nous. Chaque se­
maine, nous répondrons à l'une ou l'autre 
de vos interrogations. 
Par courrier électronique : 
abelange@lapresse.com  
Par la poste : Micro-réponses, La Presse, 7, 
rue Saint-Jacques, Montréal H2Y1K9 

i 

Voici notre nouvelle adresse Internet pour trouver un emploi : 

http://www.lapresse.com/probec 
Vous cherchez un emploi? Les annonces de !a 
section Carrières professions, identifiées par 
l'adresse susmentionnée, seront maintenant 
accessibles sur Internet au début de la semaine 
suivant leur parution. Vous pourrez remplir 
jusqu'à 50 demandes d'emploi et envoyer votre 
CV directement aux employeurs sélectionnés. 

De plus, vous pourrez expédier votre CV par 
courrier électronique dans une base de données. 
Simplifiez votre recherche d'emploi! 
Vous augmentez vos chances de succès 
en tapant la bonne adresse : 
httpy/www.lapresse.com/probec 

ritTTï 
Intern 
émet 

Internet 
RNET Internet 

nte .ne t 
rn^ f In te rne t 

_ 9 

http://www.mbam.qc.ca
mailto:amiot@total.net
http://www.bell.ca/inet96
http://www.assnat.qc.ca
http://www.senat.fr
mailto:amiot@total.net
mailto:abelange@lapresse.com
http://www.lapresse.com/probec
http://www.lapresse.com/probec
http://nte.net
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Mieux encore, vous 

n'avez pas à avaler des 

quantités de céréales 

sucrées pour devenir 

admissible. 

Il suffit d 'ache­

ter n ' importe quel 

bloc-notes Compaq 

C ' E S T C O M M E SI VOUS 

T R O U V I E Z D A N S V O T R E 

B O Î T E DE C E R E A L E S 

D 1 : Ll X P R I M E S 

DE G R A N D L U X E 

unité de disquette, une 

batterie auxiliaire ou 

une unité CD-ROM 

Le LTE 5 0 0 0 est si 

polyvalent qu'il pour­

rait passer pour un 

ordinateur de bureau 
n -

LTE 5000 avec écran à matrice active d'ici le 

portatif. 

Ce bloc-notes à la fine pointe 
Pentium9 

• p M O C I I I O N 

30 juin. Vous obtiendrez alors gratuitement de la technologie intègre aussi une carte gra-

une puissante carte PC modem/télécopieur de phique PCI, un grand écran mesurant jusqu'à 

28,8 Kbps et une mallette en cuir, le tout d'une 

valeur de près de 800 $*. Pas mal mieux qu'une 

toupie en plastique, non ? 

12,1 po, ainsi que la vidéoanimation plein écran. 

Le tout fondé sur processeur Pentium". 

Ajoutez à cela la mallette et le modem/ 

Et comme le LTE 5000 est un Compaq, vous télécopieur gratuits, et vos voyages d'affaires 

savez aussi que vous obtenez pour votre argent seront décidément plus faciles à prendre. 

un bloc-notes fiable de toute première qualité. 

Grâce à une conception modulaire innova­

trice, vous pouvez personnaliser votre bloc-notes 

Pour obtenir de plus amples renseigne­

ments ou les coordonnées du revendeur 

Compaq le plus près de chez vous, appelez 

en insérant simplement au 1 800 567-1616. 

l'un des quatre dispositifs 

interchangeables : une 

Vous découvrirez alors l'offre de bloc-notes 

la plus alléchante qui soit. 

unité de dis que d ur COMPAQ. 
supplémentaire, une Vo t r e vie en s e r a t r a n s f o r m é e 

*V«irur 6r M O % f i w f c r MJT U% p n « «*r »rnft t tÊÊÊHÊÊk I « » pri» p > u « M %*rwr «* un r. ». rvirt.r 4 I «Hr* I «*lr. r. t • qu *,j 1 AIIMÏA, rlu 11 * r t l . . . «>i | u < n I 

( ' * ™ p * ^ t «•mpv*. r ( r>r j» ««non I . . I | p Ir i. I In*»). H p M M u ' M l M - M 4 • ' «' 1"" • ••• • • *»im. • .1 le»< « U . • [ . , ' *w l . , i , ^ . , . 1 , R . • . .lui-
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Donner au 
vieux Forum 
une vocation 
complémentaire 
C L A U D E - V . M A R S O L A I S 

Quelque 287 propriétaires de 
commerces de la rue Sainte-Ca­
therine Ouest, de la plaza 
Alexis-Nihon et du Westmount 
Square ont fait parvenir à l'ad­
ministration Bourque une péti­
tion s'opposant à ce que le vieux 
Forum devienne un mail com­
mercial comme le voudraient les 
propriétaires actuels, Trizec 
Equities Ltd. 

C'est ce qu'a indiqué Chris­
tian Champagne, du Service de 
l'urbanisme, en faisant état hier 
soir à la Commission de déve­
loppement urbain ( C D U ) de la 
demande de Trizec de modifier 
le règlement d'urbanisme pour y 
ajouter une quarantaine d'usa­
ges de nature commerciale. 

Les pétitionnaires n'ont pas 
d'objection à ce que l'on recycle 
le vieux Forum mais en autant 
que sa nouvelle vocation soit 
complémentaire à celle que l'on 
retrouve dans les environs. En 
fait, ils redoutent la concurrence 
d'un nouveau mail commercial. 

Un mandataire de la plaza 
Alexis-Nihon, Michel Dufresne, 
de la firme d'architectes Cardi­
nal Hardy, est venu dire à la 
Commission de développement 
urbain qu'il trouvait étrange que 
l'on demande une modification 
au règlement d'urbanisme avant 
même qu'un projet ne soit dépo­
sé. 

M . Antonio Simeon, qui tient 
commerce au 2177, Sainte-Ca­
therine Ouest, s'est aussi indi­
gné de l'attitude du service en 
signalant que l'on aurait dû sa­
voir avant le déménagement du 
Canadien au Centre Molson 
hasage qui était destiné au vieux 
Forum. 

La vice-présidente de la Com­
mission, Thérèse Daviau, a pré­
tendu que le dossier devait être 
éminemment politique puisque 
le Service de l'urbanisme n'avait 
fait aucune étude sur les impacts 
économiques d'un tel projet 
quant aux commerces déjà exis­
tants ainsi que sur le stationne­
ment dans les environs. 

Le fleuve Jaune dans la nuit I opposition 
au transfert 
d'Énergie 
atomique 

Une éclatante prestation chinoise hier soir 
GEORGES LAMON 

Un chef-d'oeuvre d'équilibre, de subtilité et d'élégance 
que ce feu d'artifice chinois présenté hier soir. 

V 
J i m Shih a prouvé qu'il était un 

digne élève des maîtres des feux de 
Montréal. N'est-ce pas la relève 
que souhaitait le maître Giovanni 
Panzera ? 

Dans la quatrième séquence, on 
a retrouvé l'influence de Panzera 
avec l'agencement de ses chandel­
les. Avec son roulement de tam­
bours ( Improvisation no 2 ) on se 
serait cru devant le style japonais, 
mais dans un spectacle produit à 
l'américaine. Pourtant, J i m Shih a 
su nous présenter un spectacle ty­
piquement chinois. Des accents et 
des figures qui nous ramenaient 
toujours sur ce grand fleuve Jaune, 
parfois tumultueux, mais aussi lan­
goureux et mystérieux ( marche 
militaire de Clinking Coins et Amour 
éternel. 

Sur une musique symbolique, 

mystérieuse et un déploiement aux 
couleurs fastueuses, les Chinois 
nous ont offert une démonstration 
digne des plus grands maîtres du 
pyromusical. 

Hier soir, leur spectacle chorégra­
phique à l'orientale a émerveillé les 
15 000 s p e c t a t e u r s de La Ronde. 

Pour ce 96« feu de La Ronde et 
leur troisième participation à l ' in ­
t ernat iona l Benson fir Hedges, les 
artificiers de Sunny International 
ont prouvé qu'ils pouvaient sans 
nul doute se situer au sommet des 
maîtres de cet art pyromusical. 

Hier soir, J i m Shih a choisi 
d'emmener le public de La Ronde 
sur le fleuve Jaune ( Huang He ). 
L'imagination aidant, ce fut un 
voyage multicolore, voire féerique, 
réussi. Une musique, qui pour J i m 
Shih, représente le noeud d'un 

A ^ spectacle. 
Il faut admettre 

que la trame musi­
cale chinoise, plei­
ne de contrastes et 
de nuances, vaga­
bondant entre le 
piano, les tam­
bours, la flûte, la 
harpe, explorant 
tantôt le grand 
classique, tantôt le 
c o n t e m p o r a i n , 

€ s'adaptait bien à 
^ ^ ^ ^ " " " u n pyromus ica l 
comme savent l'agencer les artifi­
ciers de Sunny. Elle fournissait 
aussi toutes les possibilités à 
l'équipe Shih-Zambelli de parfaire 
une synchronisation de la musique, 
des pièces et des nuances de cou­
leurs. Les Italiens de la firme Soldi 
prendront la relève dimanche en 
nous entraînant dans une « Europe 
baroque » sur une musique du 
même style. 

En mettre plein la vue aux Américains 
J E A N - P A U L SOUUÉ 

Ils étaient environ 35 Américains, 
hier, tout frais débarqués à Mont­
réal, et invités très spéciaux au 12* 
International des feux d'artifice 
Benson 6- Hedges de Montréal. Et 
pour l'occasion, le vénérable Ritz-
Carlton avait transformé son salon 
Ovale en piste de danse pour les 
dragons chinois. C'est que les feux 
d'hier soir étaient tirés par les arti­
ficiers de Chine, et que l'Office des 
congrès et du tourisme du Grand 
Montréal entend bien profiter de la 
splendeur des fusées et pétards qui 
ont explosé au-dessus du lac des 
Dauphins pour impressionner les 
décideurs de destinations voyages 
des entreprises de nos voisins du 
Sud. 

Le président de l'Office, Charles 
Lapointe, a souhaité la bienvenue 
aux visiteurs, tous d'importants or­
ganisateurs de « voyages-motiva­
tion », anxieux de savoir ce que 
Montréal et sa région peuvent offrir 
à leurs clients de Dallas, Houston, 
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* Bref 

Le service 

InfoBref Bell 
Le téléphone le plus lu... Le quotidien le plus écouté! 

Service rapide GRATUIT* accessible 24 heures sur 24, 
7 jours par semaine, à l'aide d'un téléphone Touch-Tone"Q. 

Pour entendre le contenu de ces différentes rubriques, 
composez le 875-2355. Puis, au son de la voix, composez le 
code à trois chiffres correspondant à la rubrique choisie. 
Pour sortir rapidement de l'une de ces rubriques, faites le 33 
puis, au son de la voix, appuyez sur le 9. Vous pourrez alors 
choisir une autre rubrique. 
• Dtins la zone d'appel /<».w»V leulement 

Nouvelles en bref  

La Une: l io Y t * T l C 
Nouvelles locales : 120 
Nouvelles sportives: 130 
Nouvelles économiques: 140 
Nouvelles nationales et internationales: 150 
Arts et spectacles: 160 
En primeur: 170 

Éditoriaux 210 ^ - - - ^ x 
Question du jour 220 
Question sportive du jour 230 \ ' ^ 

Commentaires aux \ * 
chroniqueurs de La Presse  
C l a u d e P i c h e r 241 
Ré jean Tremblay : 242 

Pierre Foglia: 243 

Info Affaires" Bell  

À surveiller cette semaine : 311 
Nouveaux médias, nouvelles technologies: 321 
Causeries et conférences d'affaires : \ \ \ 
Perfectionnement en gestion: 341 / ! 
Marketing, communication. / I 
unte et service a la clientèle: 351 -a^^K^r 
Production, qualité et environnement : 361 
Ressources humaines et formation : .171 
Informatique: 381 
Résultats de la loterie  
6/49: 411 
Lotto Super 7 : 412 
Sek-ct 42: 413 
Banco: 414 
La Quotidienne : 415 

Bulletins météorologiques 
cl 1 nviromiement ( anada 

Région de Montréal : 421 
Prévisions a long terme (Montréal): 422 
\ sine, Québec, Laurentides : 42 i 
\ Ules canadiennes: 424 
Villes américaines : 425 

Produits et services de Bell 520 

I tléconferente et vidéoconférence : 530 

Services de La Presse  

Service des abonnements: 610 
Annonces classées ; 620 f 
Publicité: 630 
Rédaction: 640 ym**> \m 
Information sur les concours: 650 
Renseignements généraux : 660 

INFO-ART S Bell  
À surveiller cette semaine : — 710 aJtjLi 
Danse : 720 A * 
Musique et art lyrique : 730 
Théâtre: 740 
Variétés et humour : 750 
Expositions et musées 760 
Service personnalisé (accès direct! : 770 

New York, la Cal i ­
fornie ou Minnea-
polis. Pour Eugène 
Miller, de la Wes­
t e r n N a t i o n a l 
Instance, ce voyage 
au Québec est le 
premier depuis dix 
ans, alors qu'il avait 
dirigé 150 person­
nes sur Québec. 
Mais Kathleen Mit-
chell, de la Soft-
bank Comdex, pré­
pare une événement 
annuel qui, à partir 
d'octobre cette an­
née jusqu'en 1996, 
doit amener 1000 
visiteurs par an ici, 
avec une augmenta­
t ion p r é v u e d e 
10 % par année jus­
qu'en 2006. 

« Nous sommes une organisation 
nord-américaine qui fournit ses 
services à des entreprises comme 
Microsoft, I B M , Digital... Les diri­
geants de ces compagnies utilisent 
notre organisation de voyages pour 
venir améliorer la rentabilité de 
leurs affaires avec leurs clients lo­
caux. » Et en même temps, ils veu-

Le président 
tourisme, M. 

P H 0 T 0 A N D R E F 0 R G E T . LêPrtsse 

de l'Office des congrès et du 
Charles Lapointe. 

lent s'amuser. 

Tous les grands hôtels mont­
réalais se donnent la main pour re­
cevoir ces clients prometteurs de 
nombreuses nuitées et leur faire 
miroiter la splendeur des nuits de 
Montréal, embellies par les feux 
d'artifice de La Ronde, un événe­
ment très connu aux États-Unis. 

G I L L E S P A Q U I N 

La chambre de commerce 
du Montréal métropoli­
tain a demandé hier à 
trois ministres fédéraux 
de bloquer le déménage­
ment « injustifiable » du 
bureau montréalais de 
l'Énergie atomique du 
Canada vers Toronto. 

Le président de l'organisme, 
Patrice Simard, se dit étonné que 
l'on envisage de fermer ces 
installations commerciales ren­
tables alors qu'Ottawa prétend 
contribuer au développement 
scientifique et technologique de 
Montréal. 

Dans une lettre aux ministres 
Marcel Massé, Anne McLennan 
et John Manley, la chambre sou­
ligne que le regroupement à To­
ronto de toutes les activités com­
merc ia les de l ' E A C L est 
inconciliable avec la volonté du 
gouvernement. 

« D'après les experts, cette 
fermeture ne se traduirait même 
pas par des économies puisque 
les opérations en cause devront 
être maintenues de toutes fa­
çons », écrit M . Simard. _ 

Or, c'est ici que se trouvent 
l'expertise et la masse critique 
nécessaire au succès dans un tel 
domaine, sans parler des ré­
seaux mondiaux de commercia­
lisation, ajoute M . Simard. 
L ' E A C L compte une centaine 
d'employés à Montréal et 2900 
en Ontario dont 1000 à Toronto. 

Selon M . Simard, la région de 
Montréal a été et demeure un 
important partenaire dans le dé­
veloppement de la technologie 
nucléaire et plusieurs entrepri­
ses d'ici ont contribué à la com­
mercialiser à travers le monde. 

Le bureau de l ' E A C L à Mont­
réal est le seul à fournir des ser­
vices en français à Hydro-Qué­
bec, notamment en matière 
d'ingénierie et d'analyses de sû­
reté pour sa centrale de Gentilly. 

CHOISISSEZ V O T R E R A B A I S ET 
FAITES V O S VALISES P O U R LE P A R A D I S 

ÉPARGNEZ SUR LA PEINTURE DE PREMIÈRE QUALITÉ PRATT 6 LAMDERP 
ET VOUS POURRIEZ GAGNER UN VOYAGE POUR DEUX AUX BERMUDES.* 

RABAIS PAR LA POSTE 

DE 4,00 $ 
À L A C H A T D E L A T E X V A P E X * 

P O U R M A I S O N 
ET L A T E X V A P E X * 

P O U R M U R S ET P L A F O N D S 

R A B A I S P A R LA P O S T E 

DE 5,50$ 
SUR, T O U T G A L L O N D E PEINTURE A C C O L A D E 

RABAIS PAR LA POSTE 

DE 4,00 $ 
À L ' A C H A T D E P E I N T U R E 
É M A I L L É E A Q U A SATIN 
ET L A T E X A Q U A MATTE 
AINSI Q U À L A C H A T 
D E PEINTURE L A T E X P O U R 
L E X T É R I E U R E A Q U A R O Y A L ' 
ET A Q U A S H E L L 

LES DECORATEURS CE 
MONTREAL LTE5 

> MSHta 

A G 0 P A K L T E E 
424i rueJean-Taion Est 
Mxteai 
Te. (5U,72$-1751 

COLORATION PAPiS 2900 TAPiSTRuOEAU 
4406 VA Aefcrçt» 2223.30u* UUk 
Vf îu i Lafcnane 
TH. (514)766-5709 14)4*2175 

PBNTURESALABEPRY 
4621 rueDeSaiabery 
l i m a ' 
Te* (514,314*162 

EMPARE PAPIERS PEINTS G'JINCAiLLERE 
VAN MORNE 
4 P E I N T J R E L T E E 

4743.lv VinHorne 
Monfeal 
Tel (514(733-2944 

3455. avenue du Pt'c 
Monîea» 
Tel (514)849-1297 

MARCEL LORTIE INC 
8594.bout Santuurent 
Montée 

Te» (514)381 3967 

CENTRE DE RENOVAT 0 s : 3 INC 
5*90 rueSanhJ4c9.es 

Ouest 
U x i e * 
Tel (514,482-8381 

COLOeARPONT-VIAUEsfl 
357. t o i des Liu'emaes 
L m I 
Te. (514)667-7200 

ASSEUN h FRERES 
100 wee B a / y * Nord 
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L'hôpital Fleury devra revoir ses politiques 
Un médecin et une infirmière ont perdu du temps avant d'aider un mourant 

MARCEL LAROCHE 

Montrant du doigt le peu d'em­
pressement du personnel infirmier 
à secourir un homme de 75 ans, 
terrassé par une crise cardiaque à 
deux mètres des portes de l'urgen­
ce de l'hôpital Fleury, la coroner 
Teresa Sourour recommande à la 
direction de cet établissement hos­
pitalier de revoir ses politiques 
d'intervention, le tout pour éviter 
la répétition d'un tel drame et assu­
rer une meilleure protection de la 
vie humaine. 

Michèle Rainone est mort en fin 
de matinée le 3 janvier 1996, peu 
de temps après qu'il se soit affaissé 
sur le trottoir, à l'extérieur des por­
tes de la clinique d'urgence du cen­
tre hospitalier Fleury, dans le nord 
de Montréal, Dans son rapport 
d'investigation, le docteur Sourour 
relève des lacunes inacceptables. 

Des témoins du drame, dont un 
lieutenant responsable de la sécuri­
té à l'hôpital, ont mis en preuve 
que le septuagénaire était demeuré 
sur le pavé par une température de 
moins vingt durant une dizaine de 

minutes, en état de crise cardiaque, 
sans obtenir aucun secours. 

Appelé au chevet du vieil hom­
me en détresse, un médecin a 
constaté qu'il était en arrêt cardio­
respiratoire et n'avait que peu de 
chance d'être ranimé sans séquelles 
sérieuses. Plutôt que d'entrepren­
dre des manoeuvres de réanima­
tion, le médecin est tout simple­
ment retourné à l'intérieur de la 
clinique. 

Ce sont des ambulanciers d'Ur­
gences Santé qui ont finalement 
placé le patient sur une civière 

pour le transporter à l'intérieurde 
l'hôpital, où son décès a été consta­
té quelques minutes plus tard. 

L'autopsie pratiquée sur le corps 
de la victime a attribué sa mort à 
un infarctus très récent du myocar­
de ou une arythmie cardiaque, se­
condaire à une occlusion corona­
rienne par hémorragie. 

Loin de souscrire à une directive 
d'intervention voulant que le code 
d'urgence cardiorespiratoire 
( URS ) ne soit utilisé que pour des 
événements se déroulant à l'inté­
rieur de l'hôpital, le docteur Sou­

rour a aussi noté le manque de pro­
fessionnalisme des membres du 
personnel de l'urgence, médecin et 
assistante-infirmière-chef, qui ont 
perdu de précieuses minutes en 
discussions inutiles avant de venir 
en aide à la victime. 

Même s'il n'est pas prouvé que 
le décès de Michèle Rainone aurait 
pu être évité par une intervention 
rapide et des soins immédiats, la 
coroner Teresa Sourour a conclu 
qu'il s'agissait d'une mort naturel­
le. 

Gaétan Rivest poursuit le chef de la SQ Films d'horreur et occultisme ont 
mené Ssndy Chéries à le psychose 
Presse Canadienne 
SASKATOON 

Films d'horreur, tables de Oui ja, mauvais es­
prits et numéros magiques : telles sont les 
influences ayant contribué à conduire Sandy 
Charles tout droit vers la psychose, une ma­
ladie mentale qui a fait de lui un meurtrier 
prompt à démembrer sa jeune victime. 

C'est du moins l'avis émis par Graham 
Turrall, un psychologue qui est venu témoi­
gner hier au procès du jeune homme. M. 
Turrall ne croit pas que ces influences étaient 
dangereuses en soi, mais qu'elles ont en 
quelque sorte alimenté la maladie mentale 
de l'accusé. 

Le jeune homme de 14 ans, accusé du 
meurtre prémédité d'un enfant de sept ans, 
croyait qu'un esprit menaçant s'était mani­
festé en lui pour une première fois alors qu'il 
avait trois ans, la même année où son père 
est décédé. 

L'adolescent a plaidé non coupable aux ac­
cusations de meurtre prémédité de Johna-
than Thimpsen, de La Ronge, en Saskatche-
wan, le 8 juillet dernier. 

Malgré son jeune âge, l'accusé devra subir 
un procès comme s'il était adulte. Donc, s'il 
est reconnu coupable, il pourrait devoir pur­
ger une sentence d'emprisonnement à perpé­
tuité. 

Sandy Charles et un complice ( un enfant 
de huit ans ) avaient attiré le petit Johna-
than, choisi pour être leur victime, dans un 
boisé. L'accusé aurait alors poignardé l'en­
fant avant de le mutiler. 

Il a écorché sa victime, coupant des lam­
beaux de chair dont il retirait le gras pour le 
faire bouillir en vue de le boire. Il croyait 
ainsi acquérir le pouvoir de voler. 

La défense a expliqué que le geste du jeu­
ne homme avait été inspiré par son film 
d'horreur préféré, « Warlock ». 

Se disant victime d'une « campagne de salis-
sage », l'ex-policier de la SQ Gaétan Rivest a 
déposé hier au palais de justice de Montréal 
une autre poursuite pour atteinte à sa réputa­
tion, cette fois contre le directeur de la Sûreté 
du Québec, Serge Barbeau. Rivest reproche 
au directeur Barbeau d'avoir « insinué » 
dans une entrevue à la SRC qu'il aurait pu 
quitter la SQ pour des motifs occultes. 

Rivest, qui dénonce depuis un an et demi 
sur toutes les tribunes les méthodes d'enquê­
te de la SQ, en particulier le recours à la vio­
lence, l'intimidation et les gestes illégaux 

Le meurtre d'une jeune Québécoise dont le 
cadavre à demi-nu a été repêché en mer dans 
la région de Cancun, au Mexique, constitue 
toujours une énigme pour les autorités poli­
cières locales. La police mexicaine a laissé 
savoir que Marianne Biais, une Montréalaise 
dans la vingtaine, était en vacances à Cancun 
lors de sa disparition, signalée par une amie. 

( dont il s'accuse lui-même ), nie avoir reçu 
quelque pression que ce soit pour partir. Il 
reproche aussi au directeur Barbeau d'avoir 
laissé entendre qu'il est lié au crime organisé 
et qu'il cherche uniquement à saper la crédi­
bilité de la SQ pour contrer l'administration 
de la justice. 

Rivest réclame maintenant 300 000 $. De­
puis un an, il a poursuivi le Journal de Mon­
tréal, le président de la Fraternité des poli­
ciers de la CUM et l'ex-ministre de la Sécurité 
publique, Serge Ménard. 

Elle logeait dans un hôtel de Cancun et a été 
vue vivante pour la dernière fois, le jeudi 13 
juin, en compagnie de deux touristes cana­
diens. Son corps a été découvert le 14 juin, 
flottant dans la mer. Les résultats préliminai­
res de l'autopsie semblent démontrer que la 
jeune femme a été étranglée avant que son 
corps ne soit jeté à la mer. 

Énigme pour la police mexicaine 

E N BREF 

Homme disparu 
• Guy Labrie, 65 ans, est disparu 
depuis le 3 juin dernier de son do­
micile du 17, Sainte-Anne à Poin-
te-aux-Trembles. Il mesure 1,79 m 
(s ix p ieds) et pèse 110 kg 
( 240 lbs ). Il a les cheveux blonds 
et les yeux pers. Toute information 
à son sujet peut être transmise à la 
police de la CUM au 280-2555 ou 
au 280-2255. 

James Gabriel 
candidat à Kanesatake 
• Le grand chef intérimaire du 
conseil de bande de Kanesatake, 
James « Jimmy » Gabriel, a annon­
cé hier qu'il serait candidat à l'élec­
tion complémentaire du 6 juillet. 
Ce scrutin a été rendu nécessaire 
par la démission du grand chef Jer-
ry Peltier. Gabriel assume l'intérim 
depuis février dernier. Dès Tan-
nonce de sa mise en candidature, 
James Gabriel a remis sa démission 
à titre de chef conseiller du conseil 
mohawk de Kanesatake. Il dit 
avoir agi de la sorte « afin de proté­
ger l'intégrité du processus électo­
ral et afin de favoriser l'honnêteté 
et le sens de la loyauté ». James 
Gabriel est le deuxième membre de 
la communauté autochtone locale à 
annoncer sa candidature. L'autre 
est Carence Simon. 

Collision mortelle 
• Un Québécois a perdu la vie et 
11 personnes ont été blessées, mer­
credi soir, dans une collision impli­
quant trois véhicules dans la région 
de Coles Island, au Nouveau-
Brunswick. Louis Pelletier, 62 ans, 
de la région de Montréal, est décé­
dé lorsque sa voiture est passée sur 
la voie opposée et a heurté deux 
autres véhicules. Sept des person­
nes transportées à l'hôpital pour y 
être soignées étaient des touristes 
japonais et chinois. Leur vie n'est 
pas en danger. 

Orphelines chinoises 
• La Ligue des droits et libertés a 
rendu publique, hier à Montréal, 
une pétition de 32 000 signatures 
afin de protester contre le sort ré­
servé aux petites orphelines en 
Chine. Les signataires du document 
demandent au gouvernement cana­
dien d'user de son influence auprès 
des autorités chinoises afin qu'une 
enquête indépendante soit menée 
sur les conditions de vie des orphe­
lines dans ce pays. Selon le direc­
teur général de l'organisme, André 
Paradis, les petites Chinoises aban­
données par leurs parents vivent 
dans des conditions épouvantables. 
La Ligue des droits et libertés a 
lancé sa pétition à la fin de 1995, à 
la suite de la diffusion à la télévi­
sion d'un reportage sur les enfants 
présumés maltraités dans certains 
orphelinats gérés par l'État chinois. 
En Chine, toutefois, les autorités 
ont nié ces informations. 

Les recteurs doivent 
aussi être des leaders 
• La Fédération étudiante univer­
sitaire du Québec a demandé hier 
aux recteurs des universités de 
jouer leur rôle de leader et d'initier 
un mouvement de concertation du 
milieu universitaire afin de faire 
face aux compressions budgétaires. 
Les étudiants estiment que la ré­
duction du financement des univer­
sités entraînera l'abolition d'envi­
ron 500 postes d'enseignant, dès 
l'an prochain. De plus, ils dénon­
cent le fait qu'aucun investissement 
ne soit prévu au niveau des biblio­
thèques universitaires. 

Quantité limitée 
Venez vite faire l'essai d'une Accent GT, 
le «Meilleur achat». Parmi ses caractéristiques, 
mentionnons un fougueux moteur 16 soupapes 
à DACT qui développe plus de chevaux que la 
Tercel DX. Elle vous offre de plus une 
^ suspension calibrée pour la conduite 

sportive, des roues moulées en alliage 
léger, un attrayant aileron arrière, des 
phares secondaires perçants, des 

| garnitures de sièges sport, une radio 
stéréo AM/FM à syntonisation 
électronique avec lecteur de cassettes 
et quatre haut-parleurs de série 
munie d'un dispositif antivol ainsi 
qu'un toit ouvrant. 

L'ACCENT GT BAT LA CONCURRENCE1 

É Q U I P E M E N T D E S É R I E 
A C C E N T G T 

3 P 
T E R C E L D X 

2 P 
C M C CX 

3 P 
N E O N B A S E 

2 P 

Direction assistée S — mm S 
Roues en alliage d'aluminium S — — — 
Antibrouillards S — — — 

Essuie-glace de lunette arrière s — — -
Toit ouvrant s — — — 

Déflecteur arrière s - S -
Équipement audio Radiocassette — — — 

Tachymètre S - — — 
Banquette arrière à dossiers 

rabattables 60/40 S - 50/50 — 

Ouverture télécommandée 
du hayon/coffre S - S — 

Ouverture télécommandée 
du volet de réservoir s — S — 

Rétroviseurs extérieurs 
à télécommande s - s S 

Montre à quartz à 
affichage numérique s — — -

Pneus 175/65R14 15580R13 175/70R13 185'65R14 
Garantie 5 ans/100 000 km 5 ans.'100 000 km 5 ans/100 000 km 3 ans 60 000 km 
Assistance routière 3 ans/60 000 km — — 3 ans<60 000 km 

HYUnOHI 
On évolue àvotre avantage 

•Accent Gt 12 9 9 5 $. Immatriculation, transport, préparation et taxes en M I S ! e concess ionnaire peut ventre à prix moindre 
"^Selon les renseignements publics en 1996 par les fabricants concurents . Baguette* latérales en option, posées chez le concess ionnaire 
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Performe Hyundai 
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Montréal 329-7777 
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Arts et spectacle s 
Une fenêtre sur le cinéma 
québécois à Pointe-à-Callière 
SONIA SARFATI 

«« Le cinématographe : une des merveil­
les de notre siècle » , pouvait-on lire 
dans La Presse du 29 juin 1896, deux 
jours après la première projection de 
« vues animées » au Canada. 

On peut voir une copie de cet article 
.i Pointe-à-Callière, à l'entrée de la pre­
mière zone de l'exposition Les Porteurs 
de rêves — L'émergence du cinéma québécois. 
Exposition dont l'ouverture officielle se 
fera le 27 juin, soit 100 ans jour pour 
jour après ce que le journaliste affecté à 
la couverture de l'événement a qualifié 
d ' « intéressante expérience » . 

Présentée jusqu'au 22 septembre. Les 
Porteurs de réx'es est un peu comme une 
fenêtre ouverte sur le cinéma québé­
cois. Sur son histoire, surtout. Sur son 
présent, aussi. Sur son avenir ? Oui, 
fait remarquer Michel Perron, chargé 
de projet : oui, à travers le texte rédigé 
par le cinéaste et conservateur invité 
André Gladu, que l'on peut lire dans la 
cinquième zone de l'exposition et qui 
concerne l'importance des cinémas na­
tionaux. 

« Une des grandes richesses du ciné­
ma québécois est sa diversité, et cela 
depuis les débuts de son histoire. Rares 
sont les cinémas nationaux où se cô­
toient à la fois la fiction, le documen­

taire et l'animation » , croit d'ailleurs 
M . Gladu, dont le nouveau documen­
taire, La Conquête du grand écran, sera 
lancé au moment de l'ouverture des 
Porteurs de rêves et sera diffusé le soir 
même sur les ondes de Radio-Québec. 

Organisée en collaboration avec la 
Cinémathèque québécoise et l'Office 
national du film du Canada, l'exposi­
tion retrace donc — avec précision mais 
aussi, avec chaleur et tendresse — l'his­
toire du cinéma québécois. Ceci, par le 
biais d'artefacts, de documents cinéma­
tographiques d'archives et de décors 
reconstitués — salle de montage, pla­
teau de tournage, magasin d'équipe­
ment. 

De plus, de zone en zone, les films 
sont présentés dans un décor rappelant 
l'époque concernée. Bref, les sièges de­
viennent de plus en plus confortables 
tandis que les écrans grandissent et 
que les projections s'allongent ! 

La première zone, « Le* choc des vues 
animées » , fait faire aux visiteurs un 
bond d'un siècle dans le passé. On se 
retrouve alors dans le Théâtre Palace de 
la rue Saint-Laurent, assis sur une chai­
se de bois, devant L'arrivée du train à 
Perrache qui avait été projeté par le ciné­
matographe Lumière no 16 — que l'on 
peut examiner à loisir, sous sa cloche 
de verre. 

Pour entrer dans la seconde zone, 
« Les premières tentatives — Vues loca­
les et journal filmé » , il faut passer par 
l'entrée... du Ouimetoscope original, 
recréée pour l'occasion. Là, on peut en­
tendre Ernest Ouimet parler de son 
oeuvre. 

Les zones suivantes — « Le succès est 
aux films parlant français » , « La créa­
tion de la production française à 
l 'ONF » et « L'épanouissement d'un 
jeune cinéma national » — se penchent 
sur la naissance du cinéma parlant, sur 
les effets que l'arrivée de la télévision et 
l'installation de l 'ONF à Montréal ont 
eu sur la production cinématographi­
que québécoise, et sur quelques beaux 
moments de cinéma ( grâce à des ex­
traits de Mon oncle Antoine, Kamouraska, 
Un zoo la nuit, etc. ) . 

À noter que deux ateliers se greffent 
à cette exposition qu'il est possible de 
visiter en compagnie d'un guide-ani­
mateur : du 25 juin au 23 août, les en­
fants de six ans et plus pourront ap­
prendre à faire du dessin sur pellicule 
et les jeunes de 10 ans et plus pourront 
découvrir les différents métiers du ci­
néma. 

Les Porteurs de rives — L'Émergence du ciné­
ma québécois, à Pointe-à-Callière. Du 27juin 
au 22 septembre. 

PHOTO ANDRE FORGET. u Prt*s« 

La Nef des Gens d'R 
À compter de ce soir, André Simard ( au sol ) et 
les Gens d'R présentent La Nef, premier tableau 
d'un tryptique intitulé « événementCiel » . Les 
représentations, qui commencent à 21 h 30, se 
tiendront jusqu'au 26 juin dans le parc LaFon-
taine, en face de l'hôpital Notre-Dame. Les 
quinze artistes de la troupe,, dont les acrobates 
Gilles Lacroix et Iréna Purschke, évolueront 
pendant 75 minutes autour d'une structure de 
métal de 18 m de hauteur. 

Montréal au programme : 200 spectacles gratuits 
MARIE-CLAUDE MALBOEUF 

L'été, ce n'est pas seulement la saison de la farniente ou 
celle des festivals... Montréal a tout un programme : au to­
tal, plus de 200 spectacles gratuits étalés sur neuf semai­
nes. Sous un soleil de plomb ou sous les étoiles, danseurs, 
musiciens et acteurs investiront les parcs montréalais dès 
le début de la saison chaude. Et, beau temps, mauvais 
temps, les maisons de la culture et les bibliothèques mu­
nicipales accueilleront les curieux de tout âge. 

Ce sera l'occasion de voir les 
grands ensembles qui font la fierté 
de la ville, de se divertir en famille 
ou encore de découvrir les talents 

• d'artistes de pays lointains. 

L'Orchestre métropolitain et 
l 'Orchestre symphonique , les 
Grands Ballets canadiens et Mont­
réal Danse présenteront chacun des 
spectacles ayant déjà reçu des criti-
ques élogieuses. 

Dès juillet, une musique plus ou 
moins endiablée envahira aussi le 
parc Molson, l'aréna Maurice-Ri­
chard et la place du Marché Mai-
sonneuve, où on pourra aussi bien 
danser le rock que le charleston. 

Les cinéphiles seront également 
choyés. I Musici accompagnera la 
projection du film muet Le Cirque 
de Charlie Chaplin, tandis que le 
violoncelliste Claude Lamothe et le 

saxophoniste Charles Papasoff in­
terpréteront des passages de la tra­
me sonore des films Eldorado et Ca-

'boose. D'autres classiques et grands 
succès défileront sur les écrans ex­
térieurs tout au long de l'été. 

Les enfants ne seront pas en res­
te. Le théâtre ambulant La Roulotte 
leur fera connaître les célèbres 
aventures du Baron de Mùnchhau-
sen. Les jeunes pourront aussi dé­
couvrir leur vil le aux expositions 
de peinture Montréal en couleur et Un 
artiste dans le port de Montréal. Ils au­
ront d'ailleurs la chance d'exercer 
leurs propre talents aux ateliers 
d'arts plastiques de la maison de la 
culture Mercier. 

L'exposition Objets de passion sera 
consacrée à de jeunes collection­
neurs. Belle occasion de s'aventurer 
dans le monde des adolescents. 

Nul besoin de quitter la vil le 
pour vibrer aux rythmes d'ailleurs. 
La série Musiques et traditions du mon­

de transportera les Montréalais de la 
Chine au Sénégal, en passant par 
l'Azerbaïdjan et le Mexique. Du 
gospel au merengue, il y aura de 
tout pour tous les goûts. La troupe 
Les Sortilèges exécutera quant à 
elle des danses roumaines et ita­
liennes. 

Vues d'Afrique fête l'été revient aus­
si avec un programme musical et 
cinématographique bien garni. Des 
artistes d'origine africaine ou créole 
égayeront les adultes, tandis que 
les plus jeunes seront conviés à ex­
plorer le continent méconnu. 

Les amateurs d'arts plastiques 
préféreront peut-être admirer les 
oeuvres contemporaines d'artistes 
guadeloupéens et les mélomanes, 
s'instruire sur le violon et sur les 
orgues Casavant. 

Quant aux historiens, une expo­
sition portant sur les bains publics 
les attend. De plus, trois maisons 
proposent une exposition sur le 

thé. Une bonne excuse pour dégus­
ter, chaude ou glacée, la deuxième 
boisson la plus consommée au 
monde. 

Mais l'été, c'est aussi le temps de 
la lecture. Pas besoin d'aller très 
loin pour s'instruire ou se divertir. 
À la Bibliothèque centrale s'ajou­
tent 23 bibliothèques de quartier et 
un bibliobus sillonnant la ville. Et, 
pour les jeunes, il suffit de s'abon­
ner pour recevoir un livre gratuit. 
Une exposition sur le roman poli­
cier devrait enfin combler les ama­
teurs d'émotions fortes. 

Le programme des activités, inti­
tulé Mon été culturel c'est à Montréal 
que je le vis ! sera disponible dans 
les bibliothèques, les maisons de la 
culture et les bureaux Accès Mont­
réal, ainsi qu'au Centre Info-Arts 
Bell et sur les lieux des représenta­
tions. 
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17H00 CD LES MERCURIADES 
Ce concours, organisé par la 
Chambre de commerce du Québec, 
vise à reconnaître le mérite des gens 
d'affaires. 

18H30 CD SCÈNES DE RUE 
Jean-Pierre Coallier se fait arrêter en 
patins à roulettes. 

18H3QG3 SUR LES QUAIS 
Invités: Marcel Leboeuf. Mah-Jo 
Théno et Natalie Choquette. 

19H00 O L'UNIVERS DES SPORTS 
Championnat canadien d athlétisme. 

20H00 CD COLOMBO: PORTRAIT 
D'UN ASSASSIN 
Un détective tente de prouver qu un 
peintre, coureur de jupons, a tué son 
ex-femme. 

21H00 CEI LES AVENTURES DU 
GRAND TALB0T 
L'ami Talbot a fait un saut des les 
Midi Pyrénées en France. Il a visité la 
ville de Toulouse et des cités du 
Xllhème siècle. 

22H0O CD JANETTE TOUT COURT 
Janette Bertrand discute de la peur 
de la mort avec l'humoriste Jean-
Marc Parent et la fondatrice du 
Centre d études sur la mort de 
IUÛAM. Luce Des Aulniers. 

23H45 Q B TARATATA 
Invitée: Lio. 

00H00 E3 G00D M0RNING BABY-
LONA 
Comédie des frères Taviani. Deux 
jeunes Italiens, partis faire fortune en 
Amérique, aboutissent à Hollywood 
en 1915 où ils travaillent comme 
manoeuvres. 
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La Bibliothèque nationale ferme... à moitié et temporairement 
JOCELYNE LEPAGE 

La Bibliothèque nationale du Québec ferme­
ra la salle de consultation des collections 
spéciales et des archives privées, située dans 
l'ancienne École des beaux-arts, au 125, rue 
Sherbrooke ouest, à compter du 2 juillet, jus­
qu'à la fin de janvier 1997. 

En fait, cette salle doit être fermée parce 
que le siège social qui se trouve lui aussi 
dans l'ancienne école déménage dans son 
nouvel édifice de la rue Holt à Rosemont 
prévu pour accueillir l'administration et pour 
entreposer tous les documents et archives. 

L'école doit être remise à la Société immo­
bilière du Québec. On ne sait toujours pas si 
elle sera agrandie pour servir de nouveau à 
la Bibliothèque. Un comité formé récemment 
à la demande de la ministre de la Culture, 
Louise Beaudoin, et composé de représen­
tants de la Bibliothèque, de la Ville de Mon­
tréal, du Secrétariat à la métropole et du mi­
nistère de la Culture, doit remettre un 
rapport à la fin juin sur l'une des hypothèses 
envisagées. Le comité examine les avantages 
que l'on pourrait tirer en faisant cohabiter 
dans le même édifice — Simpson's — 
l'avant-poste de la Bibliothèque de Montréal 

qui est un centre d'information et de forma­
tion aux hautes technologies, et les services 
au public de la Bibliothèque nationale. 

On se prépare pour Internet 
S'il n'est plus possible d'ici la fin janvier 

de consulter les collections qui étaient re­
groupées à l'ancienne École des beaux-arts 
— livres rares et anciens, livres d'artistes, es­
tampes, affiches, cartes, partitions musicales, 
disques, cassettes, logiciels et cédéroms, 
photographies et fonds d'archives privées — 
les deux autres succursales, celles de la bi­
bliothèque de la rue Saint-Denis et de la rue 

de l'Esplanade demeurent ouvertes. 
D'ici la fin janvier, la Bibliothèque er> pro­

fitera pour procéder à la numérisation de 
plus de 20 000 documents iconographiques, 
afin de les rendre disponibles sur le réseau 
Internet l'an prochain. À partir de la fin.jan-
vier, une salle sera temporairement aména­
gée dans l'édifice de la rue Holt et le public 
pourra de nouveau consulter sur place les 
collections citées jusqu'à ce que l'on ouvre 
une nouvelle Bibliothèque nationale rassem­
blant en un lieu tous les services offerts; au 
public qui l'étaient jusqu'à maintenant dans 
trois établissements différents. 

E N B R E F 

Cronenberg : 
programme double 
• Les fans de David Cronenberg 
auront la possibilité de voir Shivcrs 
et Rabid, ce soir à 19 h 30 au Centre 
Cinéma Impérial. C'est dans les an­
nées 70, à Montréal, que le cinéaste 
a tourne ces deux films d'horreur, 
devenus des classiques canadiens 
du genre. Ils n'ont pas été projetés 
sur grand écran depuis des lustres. 

Quidam : 
dernière chance 
• Le Cirque du Soleil a annoncé 
une prolongation de ses représen­
tations de Quidam à Sainte-Foy : sa­
medi dès 9 h, 24 700 billets seront 
mis en vente. Le spectacle tiendra 
donc l'affiche du 4 au 28 juillet, et 
ce sera la dernière chance de le voir 
au Québec. La troupe se déplacera 
ensuite vers Toronto, Santa Moni-
ca. Orange Country, San Francis­
co... 

Thomas Kuhn 
meurt à 7 3 ans 
• Le théoricien et historien des 
sciences Thomas Kuhn est décédé à 
Cambridge ( Massachusetts ) des 
suites d'un cancer à l'âge de 73 ans. 
M . Kuhn est l'auteur notamment 
de La structure des révolutions scientifi­
ques, publié en 1962, oeuvre majeu­
re dans la compréhension de l'évo-
l u t i o n d e s c h a n g e m e n t s 
scientifiques. Cet ouvrage a été 
vendu à plus d'un million d'exem­
plaires et a été traduit en 16 lan­
gues. M . K u h n avait enseigné au 
sein d'un grand nombre d'universi­
tés américaines prestigieuses, à 
commencer par Harvard, Princeton 
et Berkeley. Il occupait au moment 
de sa mort les fonctions de profes­
seur émérite de philosophie au cé­
lèbre Massachusetts Institute of 
Technology ( MIT ) . M . Kuhn, né à 
Cincinnati ( Ohio ) en 1922, était 
marié et père de trois enfants. 

Give me a break... 
de John Lennon 
• Un break Chrysler qui apparte­
nait à John Lennon a atteint la 
somme de 20 700 $, soit plus du 
double du prix estimé, lors d'une 
vente aux enchères d'objets-souve­
nirs du rock et du cinéma chez So­
theby's. C'était la deuxième fois 
que le véhicule était mis à l'encan. 
Sotheby's l'avait vendu en 1984 
pour 7700 S. Mais l'acheteur, qui a 
souhaité garder l'anonymat, ne 
voulait plus payer la somme pour 
entreposer le break et a contacté 
Sotheby's voilà six mois pour qu'il 
soit repris par un autre acquéreur. 

Sir George... 
• George Martin, plus connu sous 
le nom du « Cinquième Beatle » , a 
été fait chevalier par la reine Eliza-
beth II au cours d'une cérémonie. 
Martin, qui a produit tous les al­
bums des Fab Four depuis leur 
premier hit Love Me Do en 1962, fai­
sait partie des 1041 personnes ho­
norées par la reine. Elizabeth II 
avait distingué les Beatles en 1965 
en les faisant membres de l'Ordre 
de l'Empire britannique. John Len­
non avait rendu son titre en 1969, 
en invoquant notamment « notre 
soutien à l'Amérique au Vietnam » . 
Aucun des trois membres survi­
vants du groupe n'a reçu le titre de 
chevalier. 

• 

Les Smashing 
Pumpkins interdits 
• Les Smashing Pumpkins ne sont 
pas les bienvenus à Cincinnati. La 
municipalité a en effet annoncé 
qu'elle leur interdirait de se pro­
duire dans la ville, après avoir été 
informée qu'il existait un risque 
d'incidents au cours des concerts 
du groupe. « Nous avons enquêté 
sur le groupe et été informés qu'il y 
avait un risque de blessures » , a 
déclaré Joseph Charlton, responsa­
ble des services de sécurité de Cin­
cinnati. La formation n'avait pas la 
réputation d'être un groupe a pro­
blèmes jusqu'au mois dernier, 
lorsqu'une adolescente de 17 ans 
est morte après avoir été blessée 
lors de troubles durant un concert à 
Dublin. Les Smashing Pumpkins 
attirent souvent des fans adeptes 
du « pogo » . 

... i 

Tant qu'il y en aura 

Souper au homard 
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Pascale LeBlanc : moitié-moitié et un beau tout 
Presse CainiJuiuic 

; Moitié auteure, moitié compositeure, moitié Haïtienne, 
moitié Québécoise, Pascale LeBlanc fait de la musique 
moitié blanche, moitié noire, les pieds bien plantés à Mas-
couche, mais l'esprit vagabondant vers Port-au-Prince. 

Pascale LeBlanc se sent comme 
line Québécoise pure laine et, 
pourtant, elle traduit encore en 
créole quelques-unes de ses émo-
tions. « Certaines choses sortent 
naturellement en créole », di t celle 
qui a vécu sous le régime de Jean-
Claude Duvalier entre l'âge d 'un et 
11 ans. C'était à Port-au-Prince, à 
i'epoque où « i l y avait quand 

même une loi et une structure, con­
trairement à aujourd'hui ». 

Sa mère est Haïtienne. Pascale 
fut élevée par ses grands-parents, 
des gens de la classe moyenne de 
Port-au-Prince. I l y avait un piano 
dans la maison, elle a suiv i ses pre­
miers cours à six ans. El le a persé­
véré, même une fois installée au 
Québec. « A u secondaire, je me 

LA SOCIÉTÉ LES REJETTE... ENSEMBLE ILS TROUVERONT LE BONHEUR. 

AVK 

DENIS LAVANT 

m 
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UN FILM DE JEAN-MICHEL CARRÉ 
M 

H A l O f l l M 
DiUBKUllON 

CINÉMA PARALLELE 
3682 rue St-Laurent. tél.: (514) 843-6001 

«A voir absolument!» 
- MARTIN BILODEAU, LE DEVOIR 

«Coup de maître!» 
- STUDIO 

«En avoir ou pas... du talent? Ce film en regorge.» 
-LE CANARD ENCHAÎNÉ 

C E S A R 9 6 

Meilleur jeune espoir féminin 
SANORINE KIBERLAIN 

LOUVE D ' O R 
Festival du 

NOUVEAU CINÉMA 
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Un film àc Laetitia Jla.uum 

C I N É M A PARALLÈLE 
3682 rue St-Laurent, tél.: (514) 843-6001 rît 

Pascale LeBlanc vient de lancer son premier disque : Mes 
Différences. 

suis fait enlever des cours de maths 
pour suivre mes cours de musi ­
que », note la jeune femme de 29 
ans qu i sort de l 'ombre avec un 
premier a lbum int i tu lé Mes Différen­
ces. 

Elle aurait pu faire sa marque 
dans le journal isme puisqu'el le a 
un bac en communicat ion. Mais 

elle a vou lu vérif ier une dernière 
fois si elle croyait encore à la mus i ­
que. Sans attente n i fo l espoir, el le 
s'est inscrite au Festival de Granby, 
en 1992, ei a remporté le pr ix de la 
presse. 

C'est à ce moment qu'el le s'est 
rendu compte qu'el le avait fait le 
bon geste. Elle a contacté les gens 

en collaboration avec 

L a P r e s s e 

Boucherville 
présente 

L e s B o u q u i n i s t e s 

d u S a i n t - L a u r e n t 
Sur les rives du fleuve, face à Véglise 

Sainte-Jïamille, dans le Vieux Boucherville, 
du 21 au 24 juin de 1 Oh à 23h 

Des livres à ciel ouvert ! 
30 bottes d'exposition-vente de livres anciens, 

neufs ou d'occasion, à tous les prix, pour tous les jjouts. 

s o c i r r e 
<.hSM'ill. 

• • ' ) ( Il Tl G E N E R A L E I C A N A D A I 

• • • ••> • 

.AbbLMI'.Lt.L r"ATIO>AU". 
• -fotf/t< Y//VV / />< UHt/fil • 

Une production et réalisation 
de Parlée Communications Inc. 

de l.i compagnie de disques Mus i -
Ar t . « I ls se sont montres intéres­
sés, d i t -el le. Lt, surtout, i ls n'ont 
pas essayé de me changer. » 

Pour montrer qu'el le mesure 
b ien sa chance. Pascale LeBlanc a l -
l i r ine qu'el le est une vraie princes­
se. « Je n'ai jamais voulu faire de 
club, poursuit-elle. Je ne voulais 
pas perdre mon temps dans des 
avenues où je risquais de rester p r i ­
se longtemps. Je ne voulais pas fai­
re d' interprétat ion. C'était ma m u ­
sique ou r ien. » 

Pour son premier a lbum, elle 
souhaitait trouver un son p le in de 
fraîcheur et de nouveauté. Claude 
Champagne fut celui par lequel son 
désir se réalisa. « I l m'a éloignée 
d u kétaine et d u sirupeux et a saisi 
d ' inst inct ce que je voulais », soul i -
gne-t-elle. 

La petite princesse est bien fière 
de cet a lbum, dans lequel elle nous 
présente son grand-père ( Papi ), sa 
mère ( Mes Différences ) et de fines 
confidences sur l'amour, le travail 
et la vie. 

Lorsque sa famil le tendra une 
orei l le vers sa musique, en Haït i , 
el le ne sera pas dépaysée, puisque 
Pascale y a glissé quelques vers 
créoles... 

EN BREF 

Après Travoita, 
Isabelle Adjani.. . 
• Roman Polanski, qu i a déjà vu 
John Travoita quitter le tournage 
de son nouveau f i lm , The Double 
aurait maintenant des problèmes 
avec sa vedette féminine, Isabelle 
Adjan i . Selon Daily Variety, le met­
teur en scène et ses producteurs 
tentent de résoudre un « problè­
me » non précisé avec Isabelle A d ­
jan i . 

Un classique oublié 
• Plein Soleil. le f i lm tourné en 1960 
par René Clément avec Ala in De­
lon et Romy Schneider, va ressortir 
sur les écrans américains, grâce à 
Mar t in Scorcese et Miramax Zoe. 
Le f i lm , qual i f ié de « classique ou­
bl ié » par Mar t in Scorsese, sortira à 
New York et Los Angeles le 28 
j u i n , date anniversaire de la résur­
rection, un an auparavant, par la 
même équipe de Belle de Jour de 
Luis Bunuel . 

Le lit de Liz... 
• Le l i t que l'actrice br i tannique 
Liz Hurley a partagé avec Hugh 
Grant dans leur maison de campa­
gne, près de Bath, au sud-ouest de 
l 'Angleterre, sera vendu aux enchè­
res le 11 ju i l le t . 
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S C I A S 

F A M O U S P L A Y E R S 4,99$ E N M A T I N E E 
T O U S L E S J O U R S 
Représentations avant IShOO 

HORAIRES du 21 au 27iuin1996 • INFO-FILM: 866 0111 

PARISIEN 
480. rue Ste-Cathenne O 866-3856 
MISSION I M P O S S I B L E V F . (G)' 7 OS-9 25COUCHE-
TARD »»m 12 25 
LE FANTOME ( G r 12 15-2 30-4 50 
JOUR DE FETE (Gr 1 00-3 00-5 00-7 00-9 15COUCHE-
TARD sa m 11 50 
MON HOMME (16*)* 12 50-3 10-5 25-7 45-9 55COUCHE-
TARD sam 12 10 
LE B O S S U DE NOTRE D A M E (G)* 1 30-4 00-6 45-9 00 -
COUCHE-TARD sam 11 30 
MISSION:IMPOSSIBLE V.F. ( G r 2 00-4 45-7 20-10 00-
COUCHE-TARD sam 12 15 
LE ROCHER (13*)' 1 15-4 30-7 15-10 15 COUCHE-TARD 
sam 12 50 
LE B O S S U DE NOTRE D A M E (Gr 1 10-3 30-6 30-8 45 -
COUCHE-TARD sam 11 15 

CENTRE EATON 
705 rue Ste-Cathenne O 985-5730 
• H U N C H B A C K OF NOTRE DAME (G)* 1 30-4 00-6 45-
9 00 COUCHE-TARD ven sam 11 15 
• T H E ROCK (13*)* 1 00-4 05-7 10-10 00COUCHE-TARD 
van.sam 12 40 
• E R A S E R ( S A C ) * 145-4 15-700-940COUCHE-TARD 
van.sam 12 15 
• M I S S I O N : I M P O S S l B L E (G)* 1 15-4 30-7 20-9 50-
COUCHE-TARD van.sam 12 05 
TW1STER (G)' 1 10-3 45-7 30-9 55 COUCHE-TARD 
van sam 12 10 

LOEWS 
954 rue Ste-Cathenne O 

^ l l © 

861-7437 
• E R A S E R ( S A C ) * 11 45-2 15-4 45-7 30-10 30COUCHE-
TARD van.sam 12 50 
• M I S S I O N : I M P O S S I B L E (G)* 1 20-3 50-7 10-9 30-
COUCHE-TARD ven sam 12 00 
• T H E ROCK ( 1 3 * ) " 1 15-4 00-7 00-10 00COUCHE-TARO 
van.sam 12 35 
MOLL FLANDERS (G)* 1 05-3 40-7 20-9 50 COUCHE-
TARD ven.sam 12 20 
THE PHANTOM (G)* 12 45-3 00-5 15-7 40-10 10 C O U C H E 
TARD ven sam 12 30 jeu 12 45-3-00 

PALACE 6 
693 rue Ste-Catherme O 866-6991 

2$ M A T I N E E S (avant 18h00) 
2.50$ E N S O I R E E 

DEAD MAN WALKING (13*)* 12 45-3 30-7 20-9 50 -
COUCHE-TARD sam 12 30 
B IRDCAGE (G)* 1 10-3 55-7 30-10 00 COUCHE-TARD 
sam 12 35 
PALLBEARER (G)* 1 00-3 10-5 10-7 10-9 10COUCHE-
TARDsam 11 40 
S E N S E AND SENSIBILITY (G)* 12 30-6 40 
EXECUTIVE DECISION (13*)* 3 05-9 30COUCHE-TARD 
sam 12 1 5 
MULHOLLAND FALLS (13«T 12 50-3 20-7 00-9 20 -
COUCHE-TARD sam 11 50 
FEAR (13*)* 1 20-3 40-5 25-7 40-9 40 COUCHE-TARD 
sam 12 00 

DORVAL 
260. ave Oorval 631-8586 

fo^ E N T R E E G E N E R A L E 6,C0$ - M A T I N E E S 4,25$ 

M A R D I & M E R C R E D I 4.25$ 
| \ _ E N F A N T S & A G E D OR 4.25?  

E R A S E R (SAC) * 1 45-4 15-7 00-9 45 
HUNCHBACK OF NOTRE DAME (G)* 1 30-4 00-6 45-9 00 
THE R O C K ( 1 3 * r v 15-4 30-7 15-10 15 
C A B L E GUY ( G r 1 00-3 45-7 20-9 30 

GREENFIELD PARK 
3620. boul Taschereau 671-6129 

• 
E N T R E E G E N E R A L E 6 . 0 0 $ - M A T I N E E S 4.23$ 

M A R D I & M E R C R E D I 4.25$ 
E N F A N T S & A G E D'OR 4.25$ 

MISSION IMPOSSIBLE V F . (G) 7 20-10 00 
aam.dim.lun 4:45-7 20-10 00 
THE PHANTOM (G) sam.dKn.fun 2 05 
EDDIE V.F. (G) 7 00 aam.dim.lun 1 50-7 00 
TW1STER (G) 9 30 aam.dim.lun 4 00-9 30 
THE ROCK (13+) 7 35-10 35 sam.dim.lun1 35-4:50-7 35-
10:35 

F.P.8-POINTE CLAIRE 
(Potnte-Clatre) 185 boul Hymus 697-8095 
MOLL FLANDERS (G)* 12 45-4 35-7 05-9 30 mer 1245-
4 35-7 05 
HUNCHBACK OF NOTRE DAME ( G r 1 00-3 30-6 30-8 45 
• M iSSIONIMPOSSIBLE (G)* 2 00-4 45-7 20-10 00 
• T H E ROCK (13*)* 1 15-4 30-7 15-10 15 
• H U N C H B A C K OF NOTRE DAME ( G r 11 15-1 30-4 00-
6 45-9 00 
THE PHANTOM (G)* 12 55-3 45 
TWISTER (Gr 7.00-9 30 mar 9 30 
• E R A S E R (SAC) * 1 45-4 15-7 00-9 45 
• E R A S E R (SAC) * 11 45-2 15-4 45-7 30-10 30 

F.P.8-GREENFIELD PK A .i 
5000. boul Taschereau 672-2229 
• MISSION IMPOSSIBLE (G)* 1 50-4 35-7 10-9 50 
• E R A S E R (SAC) * 2 15-4 45-7 30-10 30 
THE ROCK (13*)* 1 25-4 40-7 25-10 25 
• E R A S E R ( S A C ) ' 145-4 15-7 00-9 45 
HUNCHBACK OF NOTRE DAME (G)* 1 00-3 306 33-0 45 
• L E B O S S U DE NOTRE DAME ( G r 1 30-4 00-6 45-900 
LE ROCHER (13*)* 1 15-4 30-7 15-10 15 
• M I S S t O N : I M P O S S I 8 L E V.F. (G)* 2 00-4 45-7 20-10 00 

LAVAL 
1600 boul Le Corbuster 688-7776 
• H U N C H B A C K OF NOTRE DAME (G)' 11 10-1 15-3 40-
6 40-8 55 COUCHE-TARD sam 11 10 
• E R A S E R (SAC) * 11 45-2 15-445-7 30-10 30COUCHE-
TARDsam 12 45 
• M O L L FLANDERS (G)* 1 40-4 30-6 50-9 20 jeu 1 40-
4 30 
• T H E ROCK (13*)*1 15-4 30-7 15-10 10 COUCHE-TARD 
sam 12 40 
• L E B O S S U OE NOTRE DAME (Gr 11 15-1 20-3 30-6 30-
8 45 COUCHE-TARD sam 11 00 
LE FANTOME (G)* 1 30-4 10 
TWISTER (G)* 7 05-9 30 COUCHE-TARD sam 11 50 
• M I S S I O N I M P O S S I B L E V.F. (G)* 2 10-4 55-7 30-10 10 -
COUCHE-TARD sam 12 30 
LE ROCHER (13*r 1 25-4 10-7 10-9 50 COUCHE-TARD 
sam 12 25 
• E R A S E R (SAC) * 1 45-4 15-7 00-9 45 
• M I S S I O N : I M P O S S l B L E (G)* 2 00-4 45-7 20-10 00 -
COUCHE-TARD sam 12 20 
LE B O S S U DE NOTRE DAME (G)* 1 30-4 00-6 45-9 00 
THE ROCK (13*)* 2 00-4 45 
THE PHANTOM (G)* 7 15-9 40 

CINEMA ANGRIGNON A © 
7 0 7 7 . boul Newman 366-2463 
HUNCHBACK OF NOTRE DAME (G)* 1 20-3 50-6 35-8 50 
THE ROCK (13*)* 1 15-4 30-7 15-10 15 
LE ROCHER ( 1 3 * ) * 1 05-4 20-7 05-10 05 
MISSION:IMPOSSlBLE V.F. (G)' 7 35-10 10 
THE PHANTOM (G)* 2 10-4 55 
LE B O S S U DE NOTRE DAME (G)* 1 00-3:30-6:30-8:45 
MISSION IMPOSSIBLE (G)* 7 20-10 00 
LE FANTOME (G)* 2 00-4 45 
• E R A S E R (SAC)* 1 45-4 15-7 00-9.45 
THE ROCK (13«T 7 40-10 20 
HUNCHBACK OF NOTRE DAME (G)* 1 30-4 00 
HUNCHBACK OF NOTRE DAME (G)* 1 30-4 00-6 45-9 00 
• E R A S E R (SAC)* 2 15-4 45-7 30-10 30 

VERSAILLES 
Place Versailles Ï53-7880 
• L E B O S S U D E N O T R E D A M E (G)* 1 30-4 0 0 - 6 4 5 - 9 : 0 0 -
C O U C H E - T A R D sam 1 1 0 0 
L E R O C H E R ( 1 3 * ) * 1 15-4 30-7 1 5 - 1 0 1 5 C O U C H E - T A R D 
sam 1 2 5 0 
L E B O S S U D E N O T R E D A M E (G)* 1 0 0 - 3 30 -6 3 0 - 8 4 5 -
C O U C H E - T A R D sam 1 0 4 5 
T H E R O C K ( 1 3 * ) * 1 25 -4 4 0 - 7 2 5 - 1 0 2 5 C O U C H E - T A R D 
sam 1 0 0 

• M I S S I O N : I M P O S S I B L E V.F. (Gr 2 0 0 - 4 4 5 - 7 2 0 - 1 0 0 0 • 
C O U C H E - T A R D sam 1 2 1 5 

• M ISS ION I M P O S S I B L E (Gr 4 35-7 1 û-9 50COUCHE-
T A R D sam 1 2 0 5 
LE FANTOME (G)* 1 50 
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L E F I L M # 1 A U C A N A D A ! 
"QUELLE ACTION! 
I f W f f l s o l l d e 
comme le roc..." 

- Bruce Kirktaid. TORONTO SUN 

" C o u r e z v o i r 
LE ROGNERl" 

- Anne Brodie, 
BATON BROADCASTING 

SYSTEM 

Dépasse toutes les 
limites.,, l'action 

y déferle avec 
férocité" 

-BillBrownstein, 
THE GAZETTE 
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" A L L E Z V O I R J O U R D E F E T E S " 
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Armenian à I « Orchestre-réseau » : un autre prodige... ou presque 
CLAUDE GINGRAS 

Cette année marquant le centenaire 
iie la naissance de Wiltïid Pelletier, 
l ' i t inéraire de la tournée annuel le 
de l'« Orchestre-réseau » réunis­
sant des élèves des sept inst i tut ions 
d u Conservatoire, sa création, a été 
établi d e façon à ce qu 'e l le se ter­
mine le jour m ê m e d e sa naissance, 
d a n s sa ville natale, et dans la salle 
même qui , ouverte en 1963, por te 
>on nom depuis 30 ans . 

L'événement avait attiré un très 
nombreux auditoire . Il débuta à 
19 h 30 par les allocutions d 'usage, 
notamment d e la minis t re de la 
Culture, Louise Beaudoin, qui re­
mit à l 'un des jeunes musiciens, re­
présentant ses collègues, une enve­
loppe contenant les 72 bourses d e 
500 $ offertes par Bell Canada. 

; Le présentateur Henri Bergeron 
signala la présence dans la salle 
d ' u n e soixantaine de membres d e 
Ja famille Pelletier, dont plusieurs 

venus expressément des États-Unis 
où l 'illustre musicien canadien fit 
la plus grande partie de sa carrière. 
Plusieurs anciens directeurs et pro­
fesseurs du Conservatoire étaient 
également présents . 

Le programme musical commen­
ça à 20 h et fut radiodiffusé en d i ­
rect. Raffi Armenian, chef de l 'Or­
c h e s t r e d u C o n s e r v a t o i r e d e 
Montréal et professeur d e direction 
à cette même insti tution, était d e 
nouveau le chef invité d e l'« Or­
chestre-réseau ». Pour la hui t ième 
fois, sur un total de douze tournées. 
Au centenaire de la naissance de 
Wilfrid Pelletier, Armenian en 
avait ajouté un autre : le centenaire 
d e la mort d 'Anton Bruckner, choi­
sissant pour l'occasion l 'oeuvre la 
p lus célèbre d u composi teur autr i­
chien, la quatr ième Symphonie . 

D 'une durée d ' une heure, le 
Bruckner occupait la seconde moi­
t ié du programme. Pour la premiè­
re partie, Armenian avait choisi 

l 'ouverture de Nabucco, de Verdi, et 
Monologue, d e Clermont Pépin. Le 
Verdi rappelait la carrière principa­
lement d 'opéra de M. Pelletier ; par 
ailleurs, la toute dernière pièce q u e 
celui-ci dir igea fut le fameux 
choeur « Va, pensiero » de cet opé­
ra, en 1978, à l 'Aréna Maurice-Ri­
chard ( alors âgé d e 82 ans , le musi ­
cien allait mourir quatre ans p lus 
tard ). Le n o m d e Clermont Pépin 
au p rogramme était aussi justifié : 
Pépin fut u n protégé de Pelletier et 
l 'un de ses successeurs à la direc­
tion d u Conservatoire. 

On nous avait aussi promis u n 
Menuet de Pépin, écrit pour p iano à 
11 ans et ensui te orchestré par Pel­
letier. La pièce ne fut pas jouée e n 
salle mais enregistrée avant le con­
cert et en tendue à la radio seule­
ment . 

Chaque année où il s'est retrouvé 
devant l'« Orchestre-réseau », Raffi 
Armenian a accompli des prodiges 
dont l 'enregistrement annuel d u 

V 

V 
Journées d'autographes 

i lit! 

• 
t 

Les Expos manient le crayon 
aussi bien que le bâton 

Ce dimanche 25 juin, de 12 h 15 à 12 h 45, deux joueurs des Expos seront 
à ÏExposFest (niveau 100, côté troisième-but) pour signer des autographes. 

Venez les rencontrer au Kiosque d'autographes La Presse et faites 
autographier votre programme, une balle, une carte, votre main... 

Ce dimanche: 

F.P. Santangelo et Shane Andrews a 
• -

N 

Un Don 
IN MEMORIAM 

à la 
Fondation 

Diane Hébert 
permet t ra d e 

Redonner la Vie ! 

(514) 965-0333 

programme de tournée est la preuve 
tangible. Le concert d e cette année 
ne fait pas exception, malgré les 
problèmes d 'exécution q u ' u n e oeu­
vre aussi exigeante que la Quatrième 
d e Bruckner n ' a pas m a n q u é d e 
causer aux j eunes musiciens qui en 
étaient à leur première expérience 
dans ce répertoire. 

Chose certaine, sa pass ion pour 
Bruckner, Armenian l'a transmise à 
ses jeunes , no tamment dans des 
crescendos at teignant une puissan­
ce colossale. Et son métier et son 
expérience lui ont dicté une lecture 
au déroulement souple et naturel . 
L'exécution d 'h ier soir étant la 
sixième en dix jours de tournée, 
davantage m ê m e si l 'on compte 
l 'enregistrement, on s 'é tonne que 
le niveau de jeu n'ait pas été excel­
lent mais tout s implement très ac­
ceptable. La difficulté d e cette par­
tition est cer ta inement en cause. 

Ainsi, les cuivres" n 'étaient pas 
p le inement fondus dans la sonorité 
collective, les violoncelles à décou­
vert n e jouaient pas parfaitement 
juste, la coordinat ion des groupes 
d e cordes laissait parfois à désirer. 
En revanche, ces mêmes cuivres 
ont joué avec beaucoup d ' ap lomb. 
Le t imbalier aussi . Les bois, malgré 
q u e l q u e s p a s s a g e r s p r o b l è m e s 
d ' intonat ion, furent le p lus souvent 
très beaux à en tendre . Et, surtout . 

la masse des cordes était impres­
s ionnante de justesse et d e ron­
deur . 

En début de concert, Armenian 
commanda une vibrante exécution 
de l 'ouverture de Nabucco o ù la fou­
le, qui allait p lus tard applaudi r 
a p r è s c h a q u e m o u v e m e n t d u 
Bruckner, reconnut le fameux « Va, 
pensiero ». J e ne connaissais pas le 
Monoloque de Pépin. L'interpréta­
t ion d 'Armenian m'a révélé une 
pièce d ' u n e riche progression dra­
mat ique , d 'abord élégiaque, p lus 
tard tragique, avec que lques lon­
gueurs cependant et des échos de 
Honegger et de Chostakovitch bien 
compréhensibles pour l 'époque. 
Les cordes dans tous les registres y 
ont un grand rôle et celles d u Con­
servatoire furent tout à fait à la 
hauteur . 

ORCHESTRE DU CONSERVATOIRE DE 
MUSIQUE DU QUÉBEC Chef invité : Raf­
fi Armenian. Jeudi soir, salle Wilfrid-Pelle-
tier de la Place des Arts. Présentateur : 
Henri Bergeron. 
Programme : 
Ouverture de l'opéra « Nabucco » ( 1842 ) 
— Verdi 
« Monologue pour orchestre »( 1961 ) — 
Pépin 
Symphonie no 4, eti mi bémol majeur 
( « Romantische » ) ( 1874. rév. 1878-80 ; 
édition Leopold Nowak, 1953 ) — Bruck­
ner 

EN FRANCE, 
I B BS^ B 

1 MILLION DE SPECTATEURS EN 2 SEMAINES, DU JAMAIS VU I 
«Débordant d 'humour de tendresse et de poésie.» 

- Huguette Roberge, LA PRESSE 

«Jaco Van D o r m a e l p o u r le plaisir du cinéma.» 
- Louise Blanchard, JOURNAL DE. MONTRÉAL 

- . . ' - • • . . . . - . 

«Une fable tendre, drôle et idéaliste...» 
-GeorgesPrtvet, VOIR 

Daniel euil 
- . 

Pascal Duquenne 

POUR FAIRE CONNAISSANCE. . . TOUT SIMPLEMENT 

Trait d uni 
Écoutez pour voir... 
Trait d'union de io Presse vous donne accès 
à des centaines de messages de gens intéressants. 
° Pour ïmottotif régjonol 514, composez le 1 514 9 7 6 - 7 1 1 1 . 

° Pour les outres indicatifs rémonoux, composez le 1 900 451 -7111 . 

Ce servke est offert 24 heures sur 24. 
Poor laisser on message dans une outre boîle vocale ou pour écouter vos mes&oges 
dons votre boîte vocale, des frais de 1,98 S la minute seront portes à votre compte 
de téléphone pour les appels de l'indicatif 514 , .is seront de 2,2° $ la minute 
pour les autres ind<cohf$ régionaux 

Que vous cherchiez l'amour ou l'amitié, écoutez Trait d'union 
Vous devez être ôgé{cj de 18 ans e* plw. 

Pour plus de renseignefneflk ou pour enregistrer votre annonce qui sera publiée 

dans la rubrique Trait d'union de [a Presse, composez le (514) 761 

ANNONCE GRATUITE 
TOUS LES JEUDIS ET SAMEDIS DANS DÈS AUJOURD'HUI ! PolyGram * 

K L V C D C N T I A ' A J N M C N T 

& 9 C F G L 
1 0 5 . 7 fnm D I S T • I I U I I O N 

COMPLEXE 288 -3141 IBOUCHERVILLE 449-6404|LAVAL (Carrefour) 688-3684 
DESJARDINS tattantl* ©iCoin De Mortaone et Volta * évl 2330 boul. Le Carrefour * 6. 

C o n s u l t e z l e G U I D E H O R A I R E C i n ê p l e x O d e o n 

- A O K 
V O I C I L E G E N R E D ' A U B A I N E S Q U E V O U S A T T E N D I E Z . 

• . 

25 7c 

! 

A 
7c 

DE RABAIS 
Liquidation de souliers d'été 
pour femmes, hommes et enfants. 

Sélection de modèles de sandales, souliers en toile, chaussures 
habillées et tout-aller, chaussures athlétiques et d'extérieur. 

Raba is sur les prix ét iquetés d'or igine. L a sélection varie se lon le m a g a s i n . 

Eaton. On veut être votre magasin. 
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S P E C T A C L E S 

Salles de répertoire 
B A R A K A 
Cinéma d u Parc ( 1 ) : 17 h. 
B L A D E K U N N E R ( D I R E C T O R ' S CUT ) 
Cinéma du Parc ( 1 ) : 19 h. 
D O S C R I M E N E S ( T W O C R I M E S ) 
Cinéma du Parc ( 1 ) : 21 h 30. 
E N A V O I R O U P A S 
Cinéma Parallèle : 19 h. 
E R A S E R H E A D 
Cinéma du Parc ( 1 ) : 23 h 30. 
F A R E W E L L M Y C O N C U B I N E 
Conservatoire d'art cinématographique : 21 h 
I M A X - N E W Y O R K A U F I L D U T E M P S 
Vieux-Port de Montréal : 10 h 20. 13 h. 14 h 20. 
15 h 40. 17 h. 19 h 40. 21 h. 22 h 20 ; 11 h 40. 18 
h 20 ( version originale anglaise ). On peut vérifier 
les horaires des représentations en téléphonant a 
496-IMAX. 
L A S T S U M M E R I N T H E H A M P T O N S 
Cinéma du Parc ( 3 ) : 14 h 45. 17 h. 19 h 15, 21 
h 30. 23 h 30. 
O C T O B R E 
Conservatoire d a n cinématographique : 19 h. 
S T A R M A K E R ( T H E ) 
Cinéma du Parc ( 1 ) : 14 h 45 
T R É S O R A R C H A N G E ( L E ) 
Cinéma Parallèle : 17 h 15. 
V I S I B L E M E N T JE V O U S A I M E 
Cinéma Parallèle : 21 h. 
W H I T E B A L O O N ( T H E ) 
Cinéma du Parc ( 2 ) : 15 h. 17 h. 19 h 15. 21 h 
30 .23 h 30 

Théâtre 

T H É Â T R E D E Q U A r S O U S ( Î O O , A v e . de» 
P i n * e . ) 
Etvire Jouvet 40. de Louis Jouvet et Bngrtte Ja­
ques. Mise en sc^ne de Françoise Faucher. Ou 
mar. au sam., 20 h. 

T H É Â T R E L A P E T I T E L I C O R N E ( 4 5 5 9 . Pa-
p ineau ) 
L effet du ver sur une pomme rouge borde au, de 
Chantai Dunvage. sous ta direction de Josée 
Roussy : 22 h 

Variétés 

C L U B S O D A ( 5 2 4 0 , A v e . d u P a r c ) 
Dubmatique. Nomadz et Replik Posse ; 22 h. 
F O U F O U N E S É L E C T R I Q U E S ( 8 7 . Ste-Ca-
thcrin© o . ) 
Groovy Aardvark 21 h. 
LE G R A N D C A F É ( 1 7 2 0 , S M t o n i t ) 
Denis Lajeunesse 21 h 30 
LES B E A U X E S P R I T S ( 2 0 7 3 , S t -Den i» ) 
Rick Hughes et les Top Kats : 22 h 30. 
L A B O I T E A M A R I U S ( S 8 S 5 , Pap ineau ) 
Eric Desranleau et Jocelyn Marteau : dès 21 h. 
L 'A IR D U T E M P S < 1 9 1 , Sa in t -P»ul O t i a s t ) 
Chris et le Crazy Brass : des 21 h. 
LES D E U X P I E R R O T S ( 1 0 4 , S t - P a u l a. > 
Groupe de Éric Guiloert et Gilbert Lauzon : dés 
20 h. 
LE P I E R R O T ( 1 1 4 , S t -Pau l e . ) 
Michel Durocher et Alex Sohier : dès 20 h 
L ' B A R O U F ( 4 1 7 1 , S t -Den is ) 
Les Immigrants : des 21 h. 
LE M O N T E C A S S I N O ( 1 5 6 7 , S t - D e n i * ) 
Bleu Baroque : dès 21 h. 
LES R E T R O U V A I L L E S ( 1 7 0 9 , S t D e n U ) 
Anecdote . des 21 h. 
L E B I S T R O D ' A U T R E F O I S ( 1 2 2 9 . St Hu­
ber t ) 
Jean-Guy Deraspe . des 21 h. 
LE P'TIT B A R ( 3 4 5 1 , S t D e n t » > 
France Charron et Stéphane Pelletier : dès 21 h 
Z E S T ( 2 1 0 0 , B e n n e t t ) 
French B : 21 h 30 
C A F É S A R A J E V O ( 2 0 8 0 , C l a r k ) 
Lily's Tigers : des 21 h. 
C A M E R A ( 2 0 7 1 , S t e - C a t h e r i n e o . ) 
Le Southstde Denny Blues Band : des 21 h 
CÉGEP A N D R É L A U R E N D E A U ( 1 1 1 1 , La-
p i e r r e . La»aIle ) 
Sam.. 19 h 30. xc, avec Knshna Leela . dim . 18 h 
30. avec Nrrthya Pravaaham. 
T H E M I R R O R C A B A R E T ( 3 4 8 0 M c T a -
vi»h ) 
Package Deal. Single and Proud. de Frederick 
Stroppell Mise en scène de Ronit Avni : 18 h 30. 
A T E L I E R À L ' É C A R T ( 2 4 5 , St -Jean, Lon-
Rueuil ) 
Trio Lyrique La Bonne Chanson : 20 h 45 
LE P U B ( 7 5 . de N o r m a n d i e , R e p e n t i j n y ) 
Cari Tremblay Blues Band : des 21 h. 
É G L I S E D E ST-C A L I X T E ( S t -Ca l ix te ) 
Tant de choses û dire Présentation de la troupe 
Les Beaux Parleurs : 20 h. 
B O U R B O N S T R E E T ( L a L o u i s i a n e , 2 0 4 5 , 
r o u t a 1 1 7 , M o n t - R o l l a n d ) 
Manlyn : dès 21 h. 

Michael Laucke 
Live in Concert 
Le guitariste Michael Laucke qui 
présentait son spectacle Fiesta Fla­
menca, son huitième à la Place des 
Arts le 18 mai a lancé l'enregistre­
ment Live in Concert de ce spectacle. 

Il s'agit d'un très bel album qui 
comprend 14 pièces, allant du Fla­
menco au classique espagnol en pas­
sant par les populaires Porompompe-
ro et Eamboleo. accompagné d'un 
livret de 20 pages en français, an­
glais et espagnol. 

Michael Laucke a tout du séduc­
teur andalou. Pourtant il n'est ni 
gitan, ni espagnol. Il est né à Mon­
tréal d'une mère russe et d'un père 
polonais. À neuf ans, il jouait déjà 
Mcdaguena à la guitare. Aujour­
d'hui à la suite du succès de son 
album Spanish Guitar Stories, il pro­
jette de faire un cédérom interactif 
sur l'apprentissage de la guitare 
classique. 

G U I D E H O R A I R E C I N t I» L E X ' O D E O N 

MATINÉEST0U$LE$J0URSÀ4 9 9$ 
toutus roorOvontâttons avant m i i o o P o u r i n f o r m a t i o n s , a p p e l e z 8 4 9 - ? î î a/\ d e 1 l h O O à 2 2 h O 0 

DU ?1 AU 21 JUIN 1996 

A T W A T E R 
Place Alcm-Nihofi «3S-4246 

MAOOM MCAftTlv.o. 
1 45-4 9.25 

CREMAZIE 

!*IO.r«Sf-D«M-l4Q-Fll* 

I I L A V A L 2 0 0 0 

ARRIVAI (THE) (« o. « n * » » . • 
1J0 4O0-655-920 

ISO 
vo 

305-505 
TAUTH AiOUT CATS AND DOQS ( T M ) 
{vo.«ngUr«t)iG)* 7 15-9.30 
Eic tto" 26 Juin 9 30 

BERRI 
1780, rut St-fais -2M-2115 

LfFFACCUR 'v. trvKmei • 
1J0-40O-7X-9J5 
DRACO LA LE GEHOC OU 
DRAGON (v f rmçMt) (G) • 
1J5-4OC-7 10 930 
L'EFFACEUR (v franc*») • 
2:00-4 40-7 30-9:50 
GARS OU CABLE (LE) !» trançarM) 
130 - 3 30 - 5 » - 7 3 0 - 9 3 0 
Lnvirr-pjuer wtuir» • 
TORNADE iv francaiMj(Gi 
140-415 7:00-9 J6 

GARA DU CABLE (LE) (v t^ncwW) 
StwttlDwn 2.00-4 15-7 00 9 05 
S*n .700-905 LêtiMi-ÇÊU* muiti 

DAUPHIN 
7396 Mi.tuf BNvben- 77U06C 

BOSSU M NOTRC-OAAM (LA) 
(v tranç«iM)(G) * 
130-32S-S20-710-945 

2.O0-420-720-925 
1» )<G)t 

DECARIE tous ut ni*i 4 , 0 0 $ 

Dtterie. (M VeiiM • SU-FILM 2,00$ "t î i 
TWISTER (v o IRjWSSl • Dwi. 200-
420-7O0-920 S*mel$*m 700-920 
DRAGON HE ART (v o angUu 
Dim 2 10-4 30 - 7 10-9 30 
Sam.HSctn MO- a 30 

KG) 

EGYPTIEN 
!455 fwiPwl-849-FllM 

B 0 UCHE R VILLE 
AfttrMtc 70. wut lo«i Me< 
L'FEFACCUR t l 'ranç**t| t 
100-4'3-6.55-9 15 
l EFFACCUR (v f ranc»*! » 
1O0-4.10 LS5-9.1S 

• 449-6404 

TORNADE iv tranca») (G) • 
1 l5-3 45-7J0-940_ 
GARS DO CABLE (LE) (V franc*») 
M0-310-5 i0 -? i0 -9O5 
L»a»2-pmwr ŵ im 
GARS DU CABLE (LE) (v trançaaa) 
l25-325-5J5-72 ; -9 iO 
Lassr? pasw« r**us« 
ORACO:LA LEOEHDE DU DERNIER 
DRAGON iv franc»»)«Gl • 
140-3 S5-7 30 930 

I SHOT ANDV WARHOL u o anglana) 
H t H H ) • 200 4 15-705-9 25 
DRAGON HLART (v o 4flQtaiM)(G|~* 
? l O - 4 : » - 7 0 0 - 9 2 0 
t i c M * 26 Juin T 10-4J0-9 30 
COLDCOMfORT FARUivo *ng*») (G) 
200-4 2O-7O0-9 20 

FAUBOURG <B <S 
UI6 mtf. ne St»-Catbm • 932-2220 

CABLE GUY iv o angLusfr • 
1O0-30O-5O0-7 15-9-20 
La > tac;-passer rMus*s _ 
CABLE GUVJv oangtant i • 
200-4 15-700-900 
L * s » 2-passtf r^uat» 

HUITIEME JOUR (LE) (v o f ranc**) 
120 340-7 15-9.35 

CABLE GUYVO *ng!»w) 
1 15-3:20 530 •7:30-9 40 
EiC 76fl27Jutn i 15-320 5.20 
L*saw-paî«f refuse» 

940 

FU^RER'v franc*») (G) » 105 
L'AVENEMENT l'v franc»») • 70Îi • 9 I0_ 
•tUNTOM fTHl) v o vTQam)jG) 350 
CABLE GUY iv o ancte») ' 
130 • 330-S3S-7 40 - 9*3 
l*sae<-pat»et refusa» i 

ERASERivo angMt»)' 
1 35-400-700-9:36 

B R 0 S S A R D PV if. 
Mal (Mania - 6600. btaL încactioi - 4eS- S-ôe 

DCAO MAN (va angCana) (16 an») t 

1.30-4.00-700-9:25 

GARS OU CABLE (LE) (v. t 
1 20 3 ̂ J-520-7 30-940 
Laiuei-pa»ar r»rui« 

) • 

CABLE GUY iv o angMr») a 
125 - 3 25 - 5 25-7 35-9:45 
U i W f J I » ratu»4 

OHAGON HFJUTT v o. anqtanc/iGi • 

1 10 3 15-5 15- 7 20-925 
L AVENEMENT (v franc*») t 
1 30-^45.7 00-9JO_ 
DRACO: LA LEGENDE DU 
DRAGON <v trancâ>»:iGi* 
100-305-5:10-7 '.0-3 15 CABLE GUY vo angia.v» • 
105-3 10-5 10-7 15-9.» 

GARS DU CÂBLE (LE) v Hèr***»] t 
1 25 - 3 25 - 5 25 - 7 » . 9 4 0 

CAVENDISH (Mail) X 6! 
CaveiWisK coin KiUare • 48S-71II 

CABLE GUY(vAangNt») 
1 X - 3 3 0 - 5 X - 7 » - 9 3 0 

- LES CIKÉMAS GUZZ0 -
LACORDAIRE 11 k> 
0 » lacvaaie H De Graaan rrarei • 324-3000 

ERASERivo i^ifijt,^ 
12.30-245-6O0 6 15-1030 
HUNCHB ACK OF NOTRE 
(vAanglaocuG) • 
1 00- 300-1> OC 7 00 -900 
CABLE GUY (v o angiat») a 
120-320 - 5 20 - 7 20-320 
Couche tard: Ven et Sam 11 20 
Laisse; passer retuaes 
TWI5TER iv o anglais! • 

10 - 3 30 - 7 10-9 :» 
Couche tird ven et Sarp M45 
ARHIVAL (THE) (v.0 ançlai») « 
5 10 • 920 Couche tare Ven e« Sam 1130 
DRAGON HE ART tv o anQi*». iGÏ'ef 
110-3 10-720 
MISSION IMPOSSIBLE v fr^xaiie. (Gi 
• 100 - 3 10 - 5 20 - 7 30-9 40 
Couche tard Ven e:Sâm. n i O 
ERASERivo anglaise)• 
1O0-315-7O0-915 
Couche tan! venelS^m m X 
OUEST (THE) 'v o ang«»l<l3âns,V 
900 Cojçnelard Ven wbdm: 1100 
FLIRPER !v o angiat»! (G) • 
i W-3O0-500-7O0 
FANTOME (LE) iv trarca.se • 
1 10-5 10-7 10 

ROCK (THE) iv o angUi») • 
1 40-4 20-705 40 
HUMCHBACK OF NOTRE DAME 
(vo anglami(G)* 
1.30 - 3 30 - 5 30 - 7 » - 9 30 MOU F LANDE RS | v o acQfc.se> (G) 
2O0-4 30-7.OC-925 _ 

MfSSK3N IMPOSSIBLE (v a angtaraej iG) A 

« C5-300- 700-4.20 
EAASERiv.o ancia-»' 
? 0C -4 30 •? 10 3 36 
HUMCHBACK OF NOTRE DAME 
ivo anglanejiGi 
215 415-7X-90C EFASFR SQ AngUiSC> 725-9*5_ 
CABLE GUY v o .•-•>-
21C-410 Etc. Lut 2*JUM 410 
Laoae;-pv<aer refuses 

CENTRE-VILLE © «S 
7001. Uaûveesite. Sltliw Mètre McQI - S49-RLM 

BONHEUR EST OANS LE PRE (LE) 
\v o. trançAi») lG, 1:30-430-700-9:15 
FLOWER OF M v SECRET (TNE) 
•vo a^çjfc.». G.» i 35-4 15-7O0-9i5_ 
TOM EST TOUT SEUL i o iG) " 
1.15-3 15-5 '5 ' 2 0 - 9 20 
FLEUR DE MON SECRET (LA) 
y o hànçAse (G) • i i5 42b 705-920 
FASCINAT1NG NATURE 
iv o BnflBMB] iGi ? 15 • 5 15-93S 
NELLY A M. ARNAUD ;vo françat») .G; • 
1O0-7.10 
L'AVENEMENT (v *rançar») 
1M-43Q-700-915 

PHANTOM(THE)(vo angNMt)(G)^ 
3 '0 -910 
Coucnetanj ven et Sam 1110 
POCHER |LE) (V trançai») a 
I 2C-4 00 - 7 O0-9 30 
Couche :ard V»*n et Sam.: 1135 
EDOIE 'v o angiar») lG) • 
3OC-7O0 
Coufheîard Ven. et Sam 11QQ 
edoie y hincNw)(0)a 
1 00 - 5 00 - 900 
LANCELIER & 
(ontfow Lanoeiei • 2S5-HSI 

FLiPPVR « •ranc>se,iG.*' 
« - 3 0 C 500 

L AVENEMENT (V franc «r, • 
7 30-940 
Couche tard: Van « S a n n 45 
DRACO: LA LEGENDE DU 
DRAGON v franca-seKGi-/ 
1O0-3O5-5 10-7 15-9:20 
Couche tard Ven. et Sam 11 30 
TORNADE (v.'trançai») (G) • 
1:10-3 30-7 1 0 - 9 X 
Cooche tard vi>n e' Sam 11 45 

GARS OU CABLE (LE) (v 
1 :0 3 10-5:10-710-910 
Couche tard Ven et Sam.: 11.10 
La-ssM-passc refuses 
LTFFACEUFl v 'rançaise)» 
12X 2 46-bOO-6 15-10:30 
L EFFACEUR (v" franc»»') • 
1O0-3 15-700-9.15 
Cc-ochc lard: Ven. et Sam. 1130 

LEFF ACEUR (v. 

7 t'. 4 40 7 00 

ANTONIAS LINE iv 0 ar.gi*se, (13 ans) 
1O0-305 • 510-7:15-920  
OARS OU CÂBLE (LE) -v françaMa) 
t 10-310-510-710-920 

rtnjata 

106 
(VA 

3.10-5:1 
KG) 

7 20-925 

COMPLEXE DESJARDINS <î> 

l asaWel - 288-3141 PV 
SOUS-BOL (vo trançai») (16 anal* 
1 » - 3 M - 5 » 7 30-930 
HUITIÈME JOUR (LE) (v.0. franc*») t 
1 \i -4:15- 700 -9 30 
/ A l TIHE SUR ANOY WAMBX 
(vaa- t ttneara 1.16ans/* 
1 40-4O0-700-9 20 
FAR-DE LÀ LES NUAGES (v 0 rrançfj») 
119 BOB) 1 45-42C-7O0-920 

rrançam) 
915 

STE-THERESE Pbxo Ste tw* 
POUR L'HORAIRE APPELEZ IW 4444 

TCRREB0NNE Wl OméjCRHi 
POUR L'HORAIRE APPELEZ 471-6644 

OARS DU CAB1I (L ! ) (v 
2O0- 400 -7 10-9 20 
LaitMi-pasaer retu»s 

LAVAL (Carrefour) & 
2330, beei. le (arrHeer - 688 3684 

Kv française) (G) 
200-415-720-930 
DRAGON HE ART ' v o angUfcsei'G' • 
2O0-4 10-7 10-925 
HUITIEME JOUR (LE) iv o hancaitti • 
145.4:20j 700 • 320 
L'AVENEMENT . francA*») 
1 45-4:15-7:10-925 
TORNADE (v franc»») (G) t 
1AO-430 - 700 - 920 
OARS DU CABLE (LE) (v français*, • 
130-330-530-735-9A0 
Lots»i-oa >se* refjses 

LAVAL (Galeries) 
1545 beat le (orbtsier-686-9333 

ARRIVAL (THE) <v o onqlatK) • 
1 30-430-7 10-925 
DRACO LA LEGENDE DU DERNIER 
DRAGON iv trancaiwi iQi • 
1250-3 10-5 15-725 9 30 
CABLE GUY 'v o angia-vi 
1O0-300-500-7O0-900 
U r t v : passer refuses 
L "EFFACEUR iv (rançaiw) 
1 00-400-700-9:20 
CABLE GUY i v o 3ogia.sei 
115-3:15-515-7 15-9 15 
Lait«2passer refuse» 
FLIPPER . françmt)(G)« 
105-305 : 505 
TORNADE lv franc*v G • 
LEFF ACEUR (v IrBflÇBMB) 
1 X - 4 30 - 7 20 • 9 40 
LTEFFACEUR < francai») 
1 30-4:30-720-9 40 

7 05-

LONGUE4JIL (Place) • 6 
&:5.Sf-l»ejlO.-849-fHR 
L EFFACEUR (v »*ançai^,« 

1 i-ii 15 - 7 05 - 5 30 _ 
TORNADE (v trancat») <G>~ 
1 30-4O0-7O0-925 

POINTE-CLAIRE 
636Ur»Ka»Bt«M- 630-7286 

CABLE GUY i v o ançia-seï 
1 15-320-52S-730-940 
Laiss*7-pas*er refuses 

DRAGON HEART ,v a angtat»)(G) • 
r40-4 15-700-915 
DRAGON HEART v o anolat») iG» « 
100 • 3 10-520-730» 9 40 
CABLE GUY (v o ar^iai») e 
1 S0 - 4-30 • 700 • 9-15 
Lns«ieJ-passer retuscs 
CABLE GUY ' v o anqtaise) • ' 
1 00 3 00 - 5 05 - 7 15 - 9 30 
Laissa; -passe' refuses . 
FLIPPER . n ana>»i lG) • 
100-305-505 ARRIVAL (THE) i v o e n g w » ) • 
700-9 20 

LES C I N É - P A R C S 

SONT OUVERT 
TOUS LES SOIRS 

CINE-PARC CHATEAUGUAY 
6 km i» Pwrt Mercier 861-1310 

LEFF ACEUR (v franc*») 
2 t N m : TORNADE v françar»)(G) 
POCHER (LE) (v francaiseï 
2* : L'AGENT SECRET SE DECOUVRE 
i» *faxa»»( 
GARS OU CABLE (LE) iv - j - - - . - v 
2* Mm: MAGIE NOIRE iv franc*») 
(13ms] Lais»7-0dsser »efuses 

CINÉ- PARC LAVAL 
•a«Nl5(Satliel4) 677-S$S5 

ROCK (THE) !VO anglaise» 
2r film: SRV HARO .v o . r.ç * v 
TORNADE v franc*»» (G) 
2» fHm: DECISION AU SOMMET 
(v française) >'13 artsi 
PHANTOM (THE), vo angl*»i(G) 
2> Mm. MISSION IMPOSSIBLE 
(v o. arvg*») tG] 
lRASER v 0 JnçUat») 
2* Mm: EXECUTIVE OCCtSiOK 
(vo angtaiaeM13ansi 

CINE-PARC 0 D E 0 N \u*«#*\ 
TraMr»i< tiiiu(WlN95) 655-0692 
L EFFACEUR • 
2* « m : TORNADE i* frarça>»)(Gj 
ROCHER (LE) v tranç*M| 
7*fUm:L'AÛENT r ' 
(v française) 

CINE-PARC ST-EUSTACHE 
Reait 15 (Sortie 20 0.) 477-6660 

L "EFFACEUR .v Pança.» 
I l Mm: DECISION AU 
f̂rançaise) lisant) 

ROCHER (LE) (v. franc*») 
2»M-n: LJ 
(y franc*») 

I(vo anataj») 
l i B B n : EXECUTIVE DECISION 
Jro enMersei.na^ 
BAMTOME (LE) iv françBMt) 
Ba Mm: MISSION IMPOSSIBLE 
t». franc*») (Gj 

CABLE I 

COTE-DE S-NEIGE S S (S 
6/00 (ere^-Newt-344-1001 

HUMCHBACK OF NOTRE DAME 

(v^_anoMiai)iÛ/ H5-315-315-7:15-Sns 
CABLE GUY v o ano>») 7 00-9 10 

Late»*p»»ci»u»a 

BJUOOB) NBAJTT (va I inglll l l) (G) e 

140-4 10 

USiVUE (PLACE) 9 
MalOoaaiaja rt Irtaep fMreI 849-fIIM m 

TORNADE iv franç*se)(G)* 
1-30-4 ?0-7 10-530 _ 
LEFF ACEUR v français*/ 

i 10 3 40 roc 9.25 
L EFFACEUR v •rancar»< 

1 10• 340-?00 915_ 
GARS DU CÂBLE (LE) iv 
1O0 315-520 - 7 20 - 9 J5 
LMmmi p»aar raAaMB 
OARS DU CABLE (LEj (v. 
200-4 30-700-9 20 
LaMwi-paaaer retuset 

CABLE GUY (va anaMiMl 

115-3.20-525-7 30-940 

OARS DU CABLE (LE) , 
2a Mm: MAGIE NOIRE (v 
(13 ans, L*sse*-oess*f refuses 

CINE-PARC ST-HILAIRE 
tSBN 20 (Sortie 115) 467-0402 
L'E FF ACEUR (v francai») 
t a Mm : TORNADE :« tranc*se; .G : 
QAJÎS DU CABLE (LE) (» franc*») 
2* Mm: MAQIE NOIRE iv trenc*M> 
(13 ara) Lrs»;-oaswr RBBBB1 

C I N E - P A R C T R O I S - R I V I E R E S 

Boule 40 (Wm 192) 377-2109 L IFE ACEUR (v. tranc*»> 
BaBB»;TOBSiAM(v fc*xa»a) [Q\_ 
OARS DU CÂBLI ( U ) (v françM») 
Sa Mm : MAGIE NOIRE (v. française) 
(i3ans, L*ssez-oass* refuses 

CABLE GUY (v o angBi») 
1 45-4:15-705-9.20 

(SB. 
135-40Q.710-Sr30 
C A f l Û O W (va. angMtoe) 
i a 0 - 3 2 0 - 5 » - 7 2 0 - 9 2 0 
La^aej-pBMjW MAiMB  

ROCR fTMJ) (wa angMni) t 

1 30-4 15-7O0-93S 
ERABER (vo înaMiM) t 
1 4 5 - 4 » - 7 '0-940 

| 0 ) * LBMBJ 

DRAGON HEART (v o 
1QS-3 15-530-7:30-9 
D R A A ^ . U l i Q M B O U 
DRAGON Iv franc»» «G>t 
100-3.10-5:15•> 25-9 35 

(G) • 

1 40 425 
(» 

7 20- 945 

MUNCH8ACR OF NOTRE DANS 
Iv o a r ç * » | ( G j 
1JÛ-3J0-SJO.730.93O 

B%Bff »ll»l«M ; _ p y icuaiN uun %/tttt * + rtitss&MSQrwnï 
W j i o im t i i v iAO 1 w ^ ^ - L - - 3 ^ L - * J I 1 

LEFF ACEUR iv franc*») 
1_40 • 4 25 • 7 » - 9 45 _ _ 
I W H I E R ' v o tneRana)» 
105-400-705-9:30 

LA PLUPART 
DBS CINÉMAS 

SONT 
MAINTENANT 

OUVERTS 
EN MATINÉE 

TOUS LES JOURS 

LE DISQUAIRE LE PLUS GRAND ET LE PLUS CONNU AU CANADA 

CÉLÉBREZ LA FÊTE AVEC SAM! 

i 
Beau 

Dommage 

S t* r» t * X.-

m v 

I 
I 
I 

BEAU DOMMAGE 
« L' INTÉGRALE » 

CHEZ SAM o n Q O 

SEULEMLNT 4 C D 2 o . W 

LES COLOCS 
« ATROCETOMIQUE t 

CHEZ SAM h o d O 
SEULEMENT DBL. CD 

LES HARDIS MOUSSAILLONS 
u GEISTER FESTIVAL » 

CHEZ SAM i O Û Û 

SEULEMENT C D I 0.51» 

I — -

CÉLINE DION MARIO PELCHAT DIANE TELL HARMONIUM 
« A L'OLYMPIA » « C'EST LA VIE » • DESIR PLAISIR SOUPIR » « L'HEPTADE » 

C H E Z S A M . _ ^ _ C H E Z S A M - J % ^ C H E Z S A M N N C H E Z S A M D B L Q 

S E U L E M E N T C O 13.99 S E U L E M E N T C D 13.99 S E U L E M E N T C D 13.99 S E U L E M E N T C O 23 .S9 

/ /fi . 

CELINE DION 
« FALLING INTO YOU » 

CHEZ SAM 
SEULEMENT C D 1 3 . 9 9 

CÉLINE DION 
« D'EUX » 

CHEZ SAM - I Q O O 
SEULEMENT C D . 13.99 

OFFENBACH 
« LES INCONTOURNABLES BLUES » 
CHEZ SAM A A 

SEULEMENT C D . 14 .99 

I 
i 
i 

I 
I 
l 
\ 
I 
I 
I 
I 

GINETTE RENO 
« LA CHANTEUSE » 

CHEZ SAM 
SEULEMENT C D 1 3 . 9 9 

DAN BIGRAS 
CHEZ SAM i O Q Û 

SEULEMENT C D . I O.VV 

LUCE DUFAULT 

CHEZ SAM - O O Û 
SEULEMENT C D . 1 0 . 3 9 

NANETTE WORKMAN 
« UNE À UNE a 

CHEZ SAM -| >| û û 
SEULEMENT C D 14.39 

ZACHARY RICHARD 
m CAP ENRAGÉ » 

CHEZ SAM H O Q O 
SEULEMENT C D I 0 . 9 9 

ANDRE GAGNON 
« TWILIGHT TIME » 

CHEZ SAM 
SEULEMENT C D 1 4 . 9 9 

I 
I 
I 
I 
I 

CORCORAN 
« PORTRAITS » 

CHEZ SAM i O A Û 

SEULEMENT C D 

GILLES VIGNEAULT 
« C'EST AINSI QUE J'ARRIVE À TOI » 
CHEZ SAM 4 
SEULEMENT C D 

MARJO 
« BOHEMIENNE » 

CHEZ SAM HA rsr\ 
SEULEMENT C D I 4 .99 

• 

Consultez les GUIDES HORAIRE Cineplex Odeon el Famous Players 

B 
8 
I 
8 
î 
i 

8 
j 

L t i 12 i r l i c l t i s«nt «n vaut» aui p r i i indiquas OU MOINS ohai taat las Sam Tha Record Man da Montrai) la i vandradi • 
21 n m . samadi 22, d imincha 23 et mardi 26 juin. Carlains wagai lni Sam Tha Hacord Man pourraient afficher des B 
pris eatranta daia radaiti Limite un de chaque par client. Heures d'eoverfure lun. et mar. : • n 30 a 19 h, mer. al j j 
ven.: I h 31 a 21 h, sam. » h a 17 h, 4 i n . i 11 h a 17 b. Variliei les heure» d'ouverture de choque magasin. - * 

= 399, rue SAINTE-CATHERINE 0. V E 
| M s PLACE VERSAILLES CARREFOUR AN6RIGN0N / CENTRE ROCKLAND 9 B 

DANIEL LAVOIE 
« ici » 

CHEZ SAM AA CkQ 
SEULEMENT C D . I 4 .99 

LES FRERES A CH'VAL 
« C'PAS GRAVE a 

CHEZ SAM -1Q O O 
SEULEMENT C D . I 0 . 9 9 

KEVIN PARENT g 
m PIGEON D'ARGILE m 

CHEZ SAM H A 0 q 
SEULEMENT C D. 14-99 

TON Dessous 
. .r i 

IL S 'AGIT D'UNE VRAIE BONNE AFFAIRE. 

Achetez-en 2, obtenez-en 1 GRATUITEMENT" 
Tous les soutiens-gorge** et culottes de maintien 

Il suffit de demander! Si vous ignorez quel modèle de soutien- gorge vous convient, demandez-nous conseil. 
Notre personnel qualifié sait ce qu'est un ajustement impeccable et se fera un plaisir de guider votre choix. 

' l artete gratuit dort être de valeur égalé ou moindre - Soutien-gorge modèles 2620.1219.7422.1137 et 2615 a 19.99 $ non compris. 
Les emballages doubles sont considères comme un seul article. En vigueur jusqu au 23 |um 1996. 

• A » • » » . I»< 4 

1 • 

Playtex et 
WonderBra 
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Eaton. On veut être votre magasin 

http://trarca.se
http://acQfc.se
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La chirurgie Nintendo 
sauvera des vies 
L'ère de la télémédecine est arrivée 
CAROLE TNIBÂUDEAU 

« La télémédecine, c'est une 
façon de sauvegarder une 
médecine de qualité au 
Québec » , dit le docteur Luc 
Bessette, instigateur et pré­
sident de Médecine 2001, 
un congrès qui réunit cette 
semaine à Montréal les ex­
perts internationaux en chi­
rurgie à distance, services 
télésanté, dossier médical 
électronique, imagerie tridi­
mensionnelle et autres der­
nières moutures de la tech­
nologie médicale. 

Les services de consultation et 
d'entraînement à distance per­
mettent non seulement d'écono­
miser mais aussi de générer des 
revenus qui amortissent l'instal­
lation de nouvelles infrastructu­
res de communication, soutien­
nent les médecins. 

Déjà, au Ottawa Health Insti-
tute, on va procéder, grâce à une 
communication audiovisuelle 
interactive, à la formation à dis­
tance de résidents en chirurgie 
qui ne quitteront pas l'Arabie 
Saoudite. 

Au Québec, le réseau régional 
de télémédecine, un projet de 
recherche lancé cette semaine 
par le docteur André Lacroix, du 
Centre de recherches de l'Hôtel-
Dieu, et appuyé entre autres par 

le Fonds de l'autoroute de l'in­
formation (Québec), vise juste­
ment à estimer le rapport coût / 
efficacité de la télémédecine et 

à réfléchir sur les questions de 
responsabilité médicale, de cal­
culs d'honoraires, de confiden­
tialité, etc., qui y sont associées. 

Un des conférenciers les plus 
enlevants de la journée d'hier a 
été Shaun B. Jones, un « téléchi­
rurgien » de la Défense améri­
caine. Le docteur Jones poursuit 
les fameuses recherches de la 
D A R P A ( Agence des projets de 
recherche avancée ) sur la chi­
rurgie à distance, un pas plus 
loin que la simple « téléprésen­
ce » requise pour la consultation 
et l'enseignement. 

Certains travaux, effectués au 
Stanford Research Institute, ont 
permis de pratiquer à distance, 
sur des animaux, 18 types d'opé­
rations tels la réparation d'un 
estomac ou d'un intestin perfo­
ré, et la reconnection de vais­
seaux sanguins et de nerfs. 

« Cela demande à peine un 
peu plus de concentration que 
l'endoscopie, dit le docteur Jo­
nes. Dans un cas comme dans 
l'autre, on suit sur l'écran le tra­
vail de nos propres mains. C'est 
la chirurgie Nintendo. Les jeu­
nes s'y font très vite. » 

La technologie est prête à être 
testée sur l'humain, il ne man­
que que l'approbation de la 
Food and Drug Administration, 
affirme Shaun Jones. D'après ce 
chirurgien, les opérations à dis­
tance sauveraient environ 30 % 
des vies sur un champ de batail­
le. 

Radisson se protège du feu 
MARC THIBODEAU 

Malgré des vents défavorables, la 
situation était toujours sous contrô­
le hier à Radisson, une aggloméra­
tion de 600 personnes située près 
de la baie James et menacée depuis 
quelques jours par un feu de forêt. 

« Les pompiers tiennent l'incen­
die en respect. Ils travaillent telle­
ment qu'on a l'impression de voir 
plus de boyaux que de boucane » , 
a indiqué le caporal Ghyslain Blan-
chet, du poste de la Sûreté du Qué­
bec de l'endroit. 

Au dire d'un porte-parole de la 
Société de protection des forêts 
contre le feu ( SOPFEU ) , Robert 
Le ma y, l'arrosage préventif réalisé 
au cours des derniers jours en péri­

phérie du brasier a porté fruit hier. 
« Ça résiste bien, même si le vent 
souffle désormais vers le village » , 
a-t-il indiqué. 

Une soixantaine de pompiers tra­
vaillaient toujours alors à maîtriser 
le feu, qui couvre près de quatre 
kilomètres carrés au sud de la loca­
lité. Trois hélicoptères ainsi qu'un 
avion CL-215 étaient également 
mis à profit. 

Une multitude d'autres feux de 
forêt font rage sur le territoire de la 
municipalité de la baie James, qui 
a formé un comité d'urgence. « Il y 
en a partout. Ça fait une semaine 
qu'il n'y a pas eu de pluie et les 
gens commencent à être à bout de 
force » , a indiqué le porte-parole 
du comité, Benoît Ross. 
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AU 
JUIN / JUILLET 1996 

EXPOSITIONS 

De Gaudi à 
Tapies. Maîtres 
catalans du 
XXème siècle 
Musée du Québec. 
Ville de Québec. 
Du 19 juin au 
lOjui l/et. 

800 ans de 
littérature 
catalane 
Bibliothèque nationale 
du Québec. Montréal. 
Du 8 au 26 juillet 

Architecture 
urbaine et 
scolaire en 
Catalogne* 
Vieilles villes, 
villes vivantes* 
Pédagogie, 
architecture et 
environnement 
Centre d'Interprétation 
de la Vie Urbaine 

Ville de Québec. 
Du 10 juillet au 
10 août 

CONCERTS 

La Capella Reial 
de Catalunya 
Palais Montcalm. 
Festival d'Été 
International de 
Québec. 
2 juillet, 20 h 30. 

Maria del Mar 
Bonet 
Spectrum de 
Montréal. 
Festival International 
de Jazz de Montréal. 
4 juillet, 21 h 00. 

Parc de la 
Francophonie 
(Pigeonnier). 
Festival d'Eté 
International de 
Québec. 
6 juillet, 21 h 30. 

Victoria dels 
Angels 
Grand Théâtre du 
Québec. Festival d'Été 
International de • 
Québec. 
10 juillet, 20 h 30. 

THÉÂTRE VISUEL 

Companyia Pep 
B o u c Buraplanetes 
Auditorium du Musée 
du Québec. 
Ville de Québec. 
6 juillet, 19 h 00 et 
21 h 30. 

CINÉMA 

Generalitat de Catalunya 
Gouvernement Autonome 
de la Catalogne 

Regard sur le 
cinéma catalan 
Auditorium du Musée 
de Québec. 
Ville de Québec. 
3 juillet, 18 h 00 et 
20 h 00. 

Cinéma catalan 
des années 90 
Cinéma ONF. 
Montréal. 
Du 8 au 13 juillet, 
18 h 00 et 20 h 00. 

AUTRES 

Rencontre 
Québec-
Catalogne. 
Politique 
linguistique et 
création culturelle 
Hôtel du Parlement. 
Ville du Québec. 
10 juillet. 

Rencontre de la 
communauté 
catalane du 
Québec avec le 
Président du 
Gouvernement 
Autonome de la 
Catalogne 
Cinéma ONF. 
Montréal. 
8 juillet, 19 h 30. 
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Des noyades évitables 
ANNE-MARIE LABBÉ 

La saison des activités aquatiques vient à peine de 
commencer que le Québec compte déjà une dizaine de 
noyades. Et d'ici la fin de Tété, plus de 100 personnes 
perdront la vie dans des circonstances évitables. 

Selon la Société de sauvetage, qui lançait hier sa 
campagne de prévention et de sécurité aquatique, 620 
personnes ont péri par noyade au cours des cinq der­
nières années au Québec. 

Anne Bouchard, coordonnatrice de l'équipe d'ani­
mateurs qui parcourront 15 000 kilomètres à travers la 
province, relate sa propre expérience des deux derniè­
res années. « Que tu ailles n'importe où, dit-elle, les 
gens sont contents d'apprendre. Ils sont souvent pares­
seux lorsqu'il s'agit d'aller chercher eux-mêmes l'in­
formation, mais ils sont contents qu'on soit là. » 

Les groupes cibles sont toujours les mêmes : les en­
fants de 0 à 5 ans d'abord, suivis des pêcheurs de tout 
âge et des hommes de 18 à 34 ans. 

lo to-québec JJjj " Jim' 
T I R A G E D U 2 0 J U I N 1 9 9 6 

1 lot de 1 000 000 $ 
(numéro décomposable) 
1350395 1 000 000 $ 
350395 20 000 $ 

50395 2 000 $ 
0395 200 $ 

395 20 $ 
95 10 $ 

20 lots de 1 000 $ 
(numéros non-décomposables) 
1095365 1314367 2192074 
1101561 1381283 2232073 
1148403 1384142 2362223 
1148743 1578783 2535495 
1204490 2028484 2650684 
1204647 2109499 2785569 
1313250 2130239 

T I R A G E D U 1 9 J U I N 1 9 9 6 

1 lot de 1 000 000 $ 
(numéro décomposable) 
2020164 1 000 000 $ 
020164 20 000 S 

20164 2 000 $ 
0164 200 $ 

164 20 $ 
64 10 $ 

20 lots de 1 OOO $ 
{numéros non-décomposablesj 

1049996 1730652 2522216 
1294728 1770808 2524668 
1337771 2154052 2552893 
1440427 2162098 2572697 
1453788 2174795 2717278 
1611338 2273721 2757731 
1680074 2457277 

T I R A G E D U 1 8 J U I N 1 9 9 6 

1 lot de 1 000 000 $ 
(numéro décomposable) 
1321069 1 000 000 $ 
321069 20 000 $ 
21069 2 000 $ 
1069 200 $ 
069 20 $ 

69 10 $ 

20 lots de 1 000 $ 
(numéros non-décomposables) 
1011995 1635002 2502245 
1079875 1654420 2517007 
1172443 1689477 2553968 
1212829 1719181 2554464 
1330902 2054759 2764521 
1390594 2195580 2767868 
1435697 2279425 

T I R A G E O U 1 7 J U I N 1 9 9 6 

1 lot de 1 000 000 $ 
(numéro décomposable) 
2590780 1 000 000 $ 
590780 20 000 $ 
90780 2 000 $ 
0780 200 $ 
780 20 $ 
80 10 $ 

20 lots de 1 000 $ 
(numéros non-décomposables) 

1123600 1581945 2375470 
1187546 2057008 2465067 
1193960 2193086 2508789 
1209498 2321038 2537660 
1235610 2328560 2623989 
1350351 2352191 2668531 
1522514 2361806 
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Vos 

affaires 
sont sur 

lo bonne voie. 
Voyager en train par affaires est devenu encore plus 
rentable, grâce au nouveau Programme de récom­
pense VIA Préférence'K. C'est notre façon, à VIA. 
de vous remercier de voyager avec nous. Comment ? 
Avec des points que vous pouvez échanger contre 
des billets pour voyager partout où VIA se rend, dans 
tout le Canada II est facile d'adhérer; et il n'y a aucuns 
frais d'mscnption ni de frais annuels. Si vous voyagez 
fréquemment avec VIA RaiPS vous pourrez obtenir 
le double de points en peu de temps.Voilà le genre 
de traitement préférentiel que seul le Programme 
de récompense VIA Préférence peut vous offrir! 

Quand vous effectuez des voyages d'affaires à bord 
des trains de VIA vous prenez la voie rapide vers 
des voyages-récompenses gratuits*. 

Joignez-vous à nous et recevez 
votre prime de bienvenue! 
Demandez un formulaire d'inscnption à une billettene 
de VIA Rail ou à votre agence de voyages. 
Visitez aussi notre site internet: 

http://www.viarail.ca 
Mvrjue de commerce de VIA R.vi C . ^ K I » Ine 

• Voyage recon-^eme gratu". V)T**e > i I n'y * aucun argent comptan i vc** p c w ce voyage 
Le montant toui de ràdM est jcomtte grice a recturçe de pc*nu VIA Préférence 

PREFERENCE 
P R O G R A M M E D E R É C O M P E N S E 

http://www.viarail.ca

